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EN MAUVAISES
CRÉANCES PAGE 2

PATIENTS ÉTRANGERS 
SOIGNÉS AU CHUS

Avec la perte de l’église  
Saint-Philippe, à Windsor,  
la question se pose: nos édifices 
patrimoniaux, qu’ils soient 
religieux ou institutionnels, 
font-ils l’objet d’une couverture 
d’assurance adéquate en cas 
d’incendie? Des paroisses aux 
maigres moyens devraient-elles 
bénéficier de l’aide financière 
des municipalités pour la 
protection de leurs biens patri-
moniaux? Notre journaliste  
Luc Larochelle fait le tour  
de cette question qui, hélas,  
ne ressurgit qu’au lendemain 
d’un désastre.

3233920  
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SHERBROOKE — La direction 
du Centre hospitalier universi-
taire de Sherbrooke (CHUS) a 
levé vendredi l’interdiction des 
visites au chevet des patients 
de l’unité de cardiologie (10eC 
incluant les soins aigus et inter-
médiaires) au CHUS – Hôpital 
Fleurimont. Les visites sont donc 
à nouveau permises entre 14 h et 
20 h 30. Par contre, l’unité des 
soins intensifs chirurgicaux, 
située au 3e étage, demeure 

fermée aux visiteurs par mesure 
de prévention, sauf pour les 
familles qui ont un proche en 
fin de vie. L’établissement a par 
ailleurs étendu l’interdiction des 
visites à l’unité de médecine 
spécialisée, au 6eB. Le CHUS – 
Hôtel-Dieu n’est pas touché par 
ces mesures.

La dizaine de patients por-
teurs et dépistés positifs, mais 
non infectés, ont été regroupés 
à l’intérieur d’une unité fermée 

à toute visite et à circulation très 
limitée. Seuls le personnel dédié 
et les médecins concernés y ont 
accès.

Rappelons que suite à une 
éclosion entérocoque résistant 
à la vancomycine (ERV), le CHUS 
avait pris la décision d’interdire 
les visites à l’unité de cardiologie 
le 15 mai dernier, puis à l’unité 
des soins intensifs chirurgicaux 
le 16 mai.

— Pierre-Luc Trudel

Éclosion d’ERV au CHUS: levée partielle 
de l’interdiction des visites

DAVID BOMBARDIER
david.bombardier@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les mauvaises 
créances de patients étrangers 
soignés au CHUS ont explosé 
dans la dernière année pour frô-
ler le million de dollars. C’est 
trois fois plus que la moyenne 
des dernières années.

Selon des documents obte-
nus par La Tribune grâce à la 
loi d’accès à l’information, le 
Centre hospitalier universi-
taire de Sherbrooke (CHUS) a 
dû rayer 954 000 $ de ses comp-
tes en 2012-2013. Ce montant 
représente pas moins de 45 pour 
cent des sommes exigées aux 
1244 patients de l’extérieur du 
Canada qui ont été soignés au 
CHUS cette année-là.

Les deux tiers de ce montant 
perdu sont attribuables à seu-
lement cinq patients, explique 
Claude Gaulin, directeur adjoint 
des ressources financières et 
des services techniques du 
CHUS. Deux cas plus particu-
liers représentent à eux seuls 
une mauvaise créance de quel-
que 450 000 $. Un patient a été 
hospitalisé pendant environ 
trois mois et un autre a subi de 
coûteux traitements n’ayant pas 
nécessité de chirurgie.

La plupart des patients 
étrangers soignés au CHUS 
proviennent des États-Unis. 
Dans la très grande majorité 
des cas, il s’agit de situations 
urgentes, par exemple des 
touristes de passage dans la 
région qui nécessitent des soins 
rapidement. 

Le CHUS doit soigner les 
patients avant de vérifier leur 
capacité de payer, que ce soit 
de leur poche ou par leur com-
pagnie d’assurance. Le centre 
hospitalier dit prendre tous les 
moyens à sa disposition pour se 
faire rembourser avant la sortie 
des patients. Des entreprises 
de recouvrement peuvent aussi 
être appelées en renfort. Avant 
d’entreprendre des procédu-
res judiciaires, chaque dossier 

est étudié au mérite afin que 
les frais juridiques ne soient 
pas supérieurs aux sommes à 
recouvrir.»

Bon an mal an, le CHUS doit 
néanmoins dire adieu à une 
somme d’environ 300 000 $ de 
patients vivant hors du Canada. 
Ces mauvaises créances avaient 
bondi à 966 000 $ en 2007-2008, 
soit sensiblement la même 
somme qu’en 2012-2013.

Le nombre de patients 

étrangers soignés  

au CHUS ne cesse 

d’augmenter.  

De 840 en 2008-2009,  

il s’est chiffré à 1244  

en 2012-2013.

Le nombre de patients étran-
gers soignés au CHUS ne cesse 
d’augmenter. De 840 en 2008-
2009, il s’est chiffré à 1244 en 
2012-2013. Cette augmentation 
est essentiellement attribua-
ble aux patients se présentant 
à l’urgence et ne nécessitant 
pas d’hospitalisation. Depuis 
cinq ans, le nombre de patients 
étrangers hospitalisés au CHUS 
est stable. Il varie entre 49 et 80.

En 2012-2013, la tarification 
des services rendus par le CHUS 
à ses 1244 patients non couverts 
par la Régie de l’assurance 
maladie du Québec (RAMQ) 
devait générer des revenus de 
2,1 M $. L’établissement devra 
néanmoins faire le deuil de 954 
000$.

La tarification des patients 
étrangers est trois fois celle 
prévue pour les patients cana-
diens. Le Québec dispose d’une 
entente avec les autres provin-
ces afin que les soins prodi-
gués aux Canadiens du reste 
du Canada soient remboursés 
par leur province d’origine.

— avec William Leclerc

PATIENTS ÉTRANGERS SOIGNÉS AU CHUS

Les mauvaises créances 
frôlent le million de dollars

ANNÉE TOTAL DES  POURCENTAGE PATIENTS FACTURÉS 
 MAUVAISES CRÉANCES  DES REVENUS  HORS CANADA

2012 – 2013 954 000 $ 45 % 1244

2011 – 2012 332 000 $ 20 % 1032

2010 – 2011 562 000 $ 33 % 1009

2009 – 2010 195 000 $ 20 % 834

2008 – 2009 295 000 $ 24 % 840

3080567  
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Des formations qui mènent
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Adjoint administratif
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Aménagement de la forêt

Assistance à la personne à domicile

Assistance à la personne en établissement
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Réalisation d’aménagements paysagers
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Ces formations figurent
dans le Top 50 des
métiers qui offrent des
perspectives d’emploi
prometteuses dans les
années à venir.
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[ ACTUALITÉS ]........................................................................................................................................................................

JÉRME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Avant même 
que la décision ne soit ren-
due par le comité consultatif 
d’urbanisme (CCU), le projet 
de station-service Pétro-T, 
de lave-auto et de restaurant 
Tim Hortons sur la rue Laval 
de l’arrondissement Brompton 
avait déjà été abandonné par 
le promoteur.

Selon ce qu’a déclaré Jean-
Claude Clément, directeur 
général de la compagnie 
Pétroles Therrien, un autre 
site avait déjà été sélectionné 
afin de construire ce complexe 
commercial.

« J’ai su que le 

promoteur avait réalisé 

une étude de marché 

peu concluante pour ce 

type de complexe et 

qu’avant même que 

nous ayons eu le temps 

de statuer là-dessus, il 

avait déjà laissé tomber 

le projet. »

Un investisseur différent 
serait maintenant intéressé à 
acquérir l’endroit afin de rem-
placer la marque Olco déjà 
présente par une station d’une 
autre bannière.

La conseillère municipale 
de Brompton, Nicole Bergeron, 
croyait pour sa part que la déci-
sion rendue par le CCU ferait 
avorter le projet.

Le CCU acceptait en fait la 
présence d’un Tim Hortons, 
mais refusait que l’endroit pro-
pose des tables pour y manger.

« Nous souhaitons concen-
trer les restaurants à l’intérieur 
du noyau urbain déterminé à 
Brompton, ce qui n’empêchait 
pas la présence d’un comptoir 
intérieur et d’une section de 
commandes à l’auto pour Tim 

Hortons. Pour que le projet soit 
accepté, le promoteur devait 
aussi faire en sorte que les 
portes du lave-auto ne don-

nent pas directement vers le 
quartier résidentiel. Il aurait 
aussi dû proposer un plan de 
circulation pour favoriser le 
déplacement sécuritaire des 
piétons, étant donné qu’il n’y a 
pas de trottoirs à cet endroit », 
résume Chantal L’Espérance, 
conseillère municipale et pré-
sidente du CCU.

Jamais il n’aurait été ques-
tion d’empêcher la présence 
d’un établissement de restau-
ration rapide comme un Tim 
Hortons à cause de la proximité 
d’une école secondaire selon 
elle.

Rappelons que la question 
de zonage et celle concernant 
le lotissement posaient aussi 
problème dans ce projet, à son 
état initial. 

« J’ai su que le promoteur 
avait réalisé une étude de 
marché peu concluante pour ce 
type de complexe et qu’avant 
même que nous ayons eu le 
temps de statuer là-dessus, il 
avait déjà laissé tomber le pro-
jet. Ce n’est pas à cause de nos 
recommandations que le tout 
a été compromis », enchaîne 
Mme L’Espérance.

Les dernières négociations 
auraient donc mené à la déci-
sion de vendre le lot à un autre 
investisseur, même si le projet 
semblait intéressant au départ.

Selon le registre foncier, la 
compagnie Pétroles Therrien 

a acquis en janvier du Groupe 
Olco le terrain et la bâtisse de 
la rue Laval au coût de 1,35 

million de dollars. Jeudi, 
Pétroles Therrien a revendu 
l’endroit au coût de 275 000 $ 

à Mohammad Naim afin d’y 
gérer une station-service 
d’une autre bannière.

STATION-SERVICE ET TIM HORTONS À BROMPTON

Le promoteur avait déjà abandonné le projet

ARCHIVES LA TRIBUNE

Chantale L’Espérance
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[ ACTUALITÉS ] La protection des bâtiments patrimoniaux .......................................................................................

LUC
LAROCHELLE

luc.larochelle@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — C’est la déso-
lation à Windsor. La perte de 
l’église patrimoniale Saint-
Philippe a dépouillé les parois-
siens de leur lieu de culte et a 
réduit en cendres un pan de 
notre histoire.

La couverture d’assurance 
de la paroisse Saint-Philippe 
n’était que partielle. La prime 
annuelle de 14 000 $ ne garan-
tissait qu’une protection de 
1,4 M $. Bien que ce soit pres-
que 100 fois la valeur du contrat 
initial accordé en 1892 (15 200 
$), ce montant est bien en-
deca de ce qu’il en coûterait 
aujourd’hui pour reconstruire 
cette église en respectant ses 
particularités architecturales. 

« Comme toutes les parois-
ses, nous devons vivre selon 
nos maigres moyens. Assurer 
l’église pour sa juste valeur et 
en fonction du risque aurait 
représenté pour nous des coûts 
exorbitants », déplore le curé 
Guy Giroux.   

Est-il possible au fait d’assu-
rer un bien patrimonial « pour 
la valeur à neuf » ?

«  Financièrement, oui. 
Matériellement, non » résume 
le gestionnaire de l’archevêché 
de Sherbrooke, Richard Carrier, 
qui encore aujourd’hui porte le 
titre officiel d’économe.

Symboles identitaires du 
patrimoine sherbrookois, la 
cathédrale et l’archevêché sont 
couverts pour un montant astro-
nomique de 50 M $.

« Le handicap d’une recons-
truction ne serait pas d’ordre 
monétaire. Rien ne garantit 
cependant que nous réussi-
rions à trouver les matériaux 
et la main-d’œuvre pour procé-
der à une reproduction intacte. 
Par ailleurs, si une dévastation 
devait se produire, ça ne sera 
probablement pas par le feu car 
nos installations sont protégées 
par pratiquement 200 détec-
teurs. Les pompiers seront 
prévenus avant que n’importe 
quel occupant aperçoive une 
flamme », explique M. Carrier.

Ce système de protection 
sophistiqué a été installé au 

cours de la décennie à l’ar-
chevêché. Ses coûts ont été 
défrayés en quasi-totalité par 
la Mutuelle des Fabriques de 
Montréal, l’assureur coopéra-
tif incorporé en 1853 à l’initia-
tive d’un évêque, Mgr Ignace 
Bourget. 

Ces assureurs à vocation 
spécifique –il y a un équiva-
lent à Québec - sont encore 
aujourd’hui le bouclier de 
la plupart des bâtiments du 
patrimoine religieux québécois 
ayant une grande valeur.

Mais, comme toutes les 
compagnies d’assurance, ces 
mutuelles fixent les primes en 
fonction du risque. Outre le 
mobilier et les pièces décora-
tives, les bâtiments de l’arche-
vêché sont essentiellement de 
pierre et de marbre tandis que 
les matériaux de bois de l’église 
Saint-Philippe la rendaient plus 
vulnérable au feu. Plus coû-
teuse à assurer, aussi.

Pour les mêmes raisons, 
l’Université Bishop’s, en dépit 
de toute bonne volonté, n’a pas 
une pleine couverture pour sa 
réputée chapelle Saint-Mark, 
récemment restaurée à grands 
frais.  

« Les pièces décoratives sont 
sculptées dans du bois massif 
et leur valeur n’est pas quan-
tifiable. Même chose pour le 
pavillon McGreer, qu’il serait 
impensable de reconstruire de 
nos jours avec les charpentes 
et les murs de bois d’autrefois.  
Notre meilleur mode de protec-
tion est la prévention », décrit le 
responsable du parc immobilier 
du campus, Michel Caron.

Bishop’s a procédé ces der-
nières années à l’installation 
du système Hi-Fog dans ses 
édifices les plus à risque. Il 
s’agit de gicleurs à la vapeur, 
qui seraient aussi efficaces pour 
maîtriser les débuts d’incen-
die tout en étant moins dom-
mageables pour le bois que les 
gicleurs projetant de grandes 
quantités d’eau.

La garde de   

IMACOM, JESSICA GARNEAU

Qu’ils soient religieux ou institutionnels, nos édifices patrimoniaux les plus prestigieux font l’objet 
d’une attention particulière en matière de protection contre les incendies. Parallèlement, la couverture 
d’assurance est constamment révisée. Celle de la cathédrale et de l’archevêché atteint 50 M $ compa-
rativement à 9,3 M $ pour l’hôtel de ville.

« Comme toutes  

les paroisses, nous 

devons vivre selon  

nos maigres moyens. »

ARCHIVES LA TRIBUNE, MAXIME PICARD

ARCHIVES LA TRIBUNE, JESSICA GARNEAU
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PROFITEZ DE NOS SPÉCIAUX
SUR LES FRUITIERS:
sur tous les arbres
fruitiers, pommiers,
pruniers, cerisiers.

(Valide du 22 au 26mai 2013)

SAMEDIMATINDÈS 9H00, notre spécialiste vous donne des
trucs faciles à mettre en application pour avoir un potager

généreux cet été dans le cadre de notre matinée au potager!

Comment planter vos tomates, quelles variétés choisir, etc.

Découvrez des variétés

faciles de culture qui

vous en donnent plus

pour de petits espaces

comme la salade à
couper, les

concombres libanais
et les légumes patios.

ASSISTEZ À NOTRE
MATINÉE AU POTAGER!
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[ ACTUALITÉS ]...............................................................................................La protection des bâtiments patrimoniaux

LUC LAROCHELLE
luc.larochelle@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’église catho-
lique du secteur Barnston, à 
Coaticook, domine d’au moins 
deux clochers la discrète église 
baptiste située juste en face. 
D’un point de vue patrimonial, 
elle ne lui va pas à la cheville !

Il ne faut pas se fier aux 
apparences pour établir le 
palmarès des biens précieux 
et à protéger. L’ancienneté, la 
rareté et l’intérieur soigné de 
l’église baptiste de Barnston, 
construite en 1837, en font le 
monument historique le plus 
haut coté dans la région.

« C’est un bâtiment d’une 
simplicité déconcertante. 
Pourtant, il est l’une de nos 
plus belles richesses. S’il fallait 
que les flammes s’attaquent 
à l’église et la dévorent, il fau-
drait lui dire bye-bye à jamais », 
lance non sans appréhension 
Sylviane Ferland, leader d’Héri-
tage Barnston, la minuscule 
organisation agissant comme 
gardienne spirituelle de ce 
géant du passé.

Héritage Barnston a reçu 
un peu d’argent des gouver-
nements et vendu de la tarte 
aux pommes pour renforcer 
les assises fatiguées de cette 

église. Un autre coup sera 
donné cette année pour chan-
ger la fenestration. Mais le 
reste du parement extérieur 
devra attendre.

« Nous n’avons pas de reve-
nus fixes, donc pas de moyens 
financiers pour entretenir  
adéquatement l’église. Encore 
moins pour l’assurer à la hau-
teur de ce qu’elle vaut. Il faut 
se croiser les doigts ».

À Saint-Venant-de-Paquette, 
même legs exceptionnel d’une 
autre époque et même réalité 
aujourd’hui. Les Amis du patri-
moine parviennent à lever des 
fonds grâce à la présentation 
de concerts-bénéfices et le 
Sentier poétique génère quel-
ques revenus. Mais rien pour 
être à la hauteur de ce qu’exige 
le rôle de protecteur d’un bien 
patrimonial.

«  Comme le soutien des 
gouvernements supérieurs 
n’arrive que très sporadique-
ment, je pense que les munici-
palités devraient s’impliquer 
davantage. À tout le moins en 
cautionnant moralement et 
financièrement la protection 
des biens patrimoniaux par une 
meilleure couverture d’assu-
rance. Dans le lot de tous les 
autres biens assurés, l’église 
Saint-Philippe aurait-elle 

pesé très lourd pour la Ville 
de Windsor et pour les contri-
buables de la municipalité », 
questionne le curé Guy Giroux.

À la suite d’un changement 
de vocation, certaines muni-
cipalités le font. C’est le cas 
pour l’ancienne église Sisco 
Memorial, devenue le Pavillon 
des arts de Coaticook, et qui a 
donc été prise en charge par la 
ville. Comment cette forme de 
parrainage serait-elle perçue 
si elle était offerte pour un édi-
fice religieux encore fréquenté, 
mais refusée pour un autre ?

Sur les braises politiques des 
débats portant sur la présence 
du crucifix dans les écoles ou 
de la prière avant les réunions 
des conseils municipaux, dans 
le courant social qui pous-
sera bientôt le gouvernement 
Marois à déposer un projet de 
loi sur la laïcité, il n’y a qu’au 
lendemain de la disparation 
d’une église patrimoniale qu’on 
soulève ces autres enjeux. 

Qu’on se demande s’il est 
acceptable que l’histoire 
prenne fin et s’efface ainsi 
brutalement de la mémoire 
collective le jour d’un sinistre. 
Aussi banalement et sans plus 
de remords que pour des écrits 
qu’on jetterait intentionnelle-
ment au feu.

S’il fallait que…

PHOTO FOURNIE PAR HÉRITAGE BARNSTON

Bien que l’extérieur soit passablement défraîchi, la petite église baptiste de Barnston vient en tête 
de lice des bâtiments patrimoniaux estriens. L’organisme qui en assure minimalement l’entretien 
a aussi une couverture minimale d’assurance, faute de moyens. Une réalité répandue. Le monde 
municipal est interpellé.

nos trésors
« Nous nous sommes ins-

pirés des pratiques dans les 
pays d’Europe, qui sont plus 
avancés que nous en matière 
de protection des édifices patri-
moniaux. C’est une sensibilité 
que j’ai dans les gênes puisque 
que l’église Saint-Philippe de 
Windsor était l’œuvre de mon 
arrière-grand-père Louis et de 
ses fils. Ça me chagrine profon-
dément de voir que leur travail 
de tant d’années soit parti en 
fumée », me confie également 
M. Caron.

« Nous avons procédé à plu-
sieurs améliorations techniques 
durant nos travaux majeurs de 
restauration. La protection des 
occupants et du bâtiment est 
aujourd’hui beaucoup plus adé-
quate. Même si l’argent est rare 
dans nos institutions, au lieu 
d’opter pour une réduction de 
notre prime d’assurance, nous 
avons augmenté notre montant 
de couverture. Nous estimions 
que c’était de notre responsa-
bilité morale et sociale », indi-
que André Métras, qui a piloté 

le chantier du Séminaire de 
Sherbrooke.

De son côté, la Ville de 
Sherbrooke a notamment pro-
cédé il y a trois ans à une mise à 
jour des coûts de reconstruction 
de l’hôtel de ville.

« Nous voulions nous assu-
rer d’une couverture adéquate. 
Sans compter le mobilier, un 
expert a estimé que les débour-
sés pourraient être de l’ordre 
de 9,3 M $. Nous demeurons 
également vigilants pour les 
autres biens patrimoniaux rele-
vant de la Ville, qu’on pense au 
Domaine Howard ou au Théâtre 
Granada », expose pour sa part 
Marc-Antoine Joseph, agent de 
gestion des risques et des récla-
mations au sein de l’organisa-
tion municipale.

Notons que, de la même 
façon, la Ville assure l’entre-
tien ainsi que la protection de 
l’édifice patrimonial abritant 
la Société d’histoire, sur la rue 
Dufferin, le premier édifice 
fédéral à avoir été construit à 
Sherbrooke.

3198243  
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SHERBROOKE — Nouveau 
rebondissement dans le dos-
sier du cartel de l’essence 
alors que les victimes veulent 
se faire entendre lors des repré-
sentations sur la peine dans 
les dossiers de Linda Proulx, 
d’Yves Gosselin et de Michel 
Lagrandeur.

Ces trois individus reve-
naient hier devant le juge 
François Tôth de la Cour supé-
rieure pour leurs représenta-
tions sur la peine à la suite du 

verdict de culpabilité rendu 
contre eux en mars dernier 
pour complot pour fixer les prix 
de l’essence à la pompe dans 
les marchés de Sherbrooke 
et Magog entre avril 2005 et 
mai 2006.

Cependant, l’un des avocats 
du recours collectif intenté à 
la suite des arrestations et 
accusations dans le dossier 
« octane », Me Guy Paquette, a 
demandé que les victimes puis-
sent faire une déclaration au 
tribunal avant que les peines 
soient prononcées.

« C’est la première fois que 
des accusés sont trouvés cou-
pables à la suite d’un procès 
dans le cadre du cartel de l’es-
sence. Je crois que dans tout 
procès criminel, les victimes 

devraient avoir un rôle à jouer. 
Ici, c’est particulièrement 
important parce que c’est la 
première fois qu’une preuve 
complète a été faite. Nous vou-
lons qu’une victime vienne 
expliquer l’impact du cartel », 
explique Me Guy Paquette.

« Nous voulons qu’une 

victime vienne expliquer 

l’impact du cartel. »

Le recours collectif pour 
les marchés de Sherbrooke, 
Magog, Victoriaville et Thetford 
Mines a été autorisé en 2009. 
Jusqu’à maintenant, plus de 

10 000 personnes sont inscri-
tes au recours collectif sur les 
180 000 consommateurs que 

comptent ces quatre marchés.
«  Pour nous, il apparaît 

important que vous ayez une 
déclaration des victimes pour 
avoir un éclairage complet 
avant de rendre votre déci-
sion », a expliqué Me Paquette 
au juge Tôth.

Le magistrat a suspendu les 
représentations sur la peine 
et remis la suite de l’audition 
au 16 août prochain pour per-
mettre à Me Guy Paquette de 
déposer une déclaration de 
victime du cartel de l’essence. 
L’avocat d’Yves Gosselin, Me 
Dominique Saint-Laurent, et 
celui de Michel Lagrandeur, 
Me Jean Beaudry, ont annoncé 
au tribunal qu’ils entendaient 
contester le dépôt de cette 
déclaration des victimes.

CARTEL DE L’ESSENCE

Les victimes veulent se faire entendre

LA TRIBUNE, RENÉ-CHARLES QUIRION

Me Guy Paquette

RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Alors que 
Michel Lagrandeur accepte 
une amende de 15 000 $, Linda 
Proulx et Yves Gosselin deman-
dent de bénéficier d’absolutions 
inconditionnelles.

Ces trois personnes ont été 
accusées de complot pour 
avoir fixé le prix de l’essence à 
la pompe dans les marchés de 
Sherbrooke et de Magog en 2005 
et 2006.

Lors des représentations sur 
la peine, Me Jean Beaudry, qui 
défend Michel Lagrandeur du 
Shell de la rue Sherbrooke, à 
Magog, a présenté une sugges-
tion commune avec la procureure 
du bureau des poursuites péna-
les du Canada, Me Martine Sirois. 
Les deux avocats proposent au 
juge François Tôth de la Cour 
supérieure qu’une amende de 
15 000 $ lui soit imposée.

La poursuite a plaidé qu’une 
amende de 15 000 $ soit imposée 
à Linda Proulx du Pétro-Canada 
de Cherry River et 20 000 $ 
au représentant Irving, Yves 
Gosselin. 

Me Martine Sirois a plaidé au 
tribunal de prioriser les objectifs 
de dénonciation et de dissuasion.

«  Ce n’est pas une sim-
ple infraction règlementaire, 
mais une infraction criminelle. 
L’essence est un produit essen-
tiel au bon fonctionnement de 
la société et les consommateurs 
sont prisonniers de leur mar-
ché », explique Me Sirois, rap-
pelant que les 54 participants 
au complot avaient des contacts 
réguliers les uns avec les autres 
pour le bon fonctionnement 
du complot durant une longue 
période.

Me Dominique Saint-Laurent, 
pour Yves Gosselin, et Me 
Thomas Walsh, pour Linda 
Proulx, ont demandé que 

leurs clients soient réputés 
ne pas avoir été condamnés 
dans le cadre d’une absolution 
inconditionnelle.

« Yves Gosselin ne relayait pas 
d’information. Il n’a tiré aucun 
bénéfice personnel ou autre de 

cette affaire », explique Me Saint-
Laurent, rappelant que l’effet 
pénalisant de la médiatisation 
du procès impliquant son client 
et le fait qu’il se rende aux États-
Unis pour son travail devrait être 
tenus en compte par le tribunal.

Me Walsh a fait valoir au tri-
bunal que Linda Proulx avait 
dû transférer la bannière Pétro-
Canada à son père étant donné la 
condamnation criminelle.

« Si Linda Proulx a collaboré, 
c’est en raison des pressions 
exercées par les autres partici-
pants au complot. Il faut faire 
la distinction entre elle et les 
autres. Elle était passive, ne fai-
sait aucune suggestion de prix, 
n’avait pas de discussion avec les 
autres et n’a pas tenté de conver-
tir personne ou de s’informer. 
Elle était une exécutante péri-
phérique et neutre. Elle n’était 
pas active. Elle ne faisait que réa-
gir sans agir », plaide Me Walsh.

Les représentations sur la 
peine se poursuivront le 16 août 
prochain devant le juge François 
Tôth de la Cour supérieure.

Les trois accusés contes-
tent leur verdict de culpabi-
lité devant la Cour d’appel du 
Québec.

Deux demandes d’absolution inconditionnelle

LA TRIBUNE, RENÉ-CHARLES QUIRION

Michel Lagrandeur

LA TRIBUNE, RENÉ-CHARLES QUIRION

Yves Gosselin

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

RENÉ-
CHARLES
QUIRION

3231027  3233298  



www.centrebioligne.ca

CENTRE

NUTRITION SANTÉ
BIOLIGNE

MIEUX se nourrir pour MIEUX maigrir

CENTRE

NUTRITION
BIOLIGNE

Depuis 15 ans, la méthode Bioligne fait ses preuves en Estrie!

21, rue Morris, Sherbrooke

819 821-3646
CONSULTATION SANS FRAIS

La majorité des assurances collectives remboursent les frais.

pour MIEUX maigrir
Venez constater tout ce que nous sommes

en mesure de faire pour vous !

Nous avons tous les outils pour vous aider

à modifier vos habitudes alimentaires.

POUR PLUS D’INFORMATION :

Thérèse Lasselle
Naturopathe diplômée

Depuis 15 ans, la méthode Bioligne fait ses preuves en Estrie!Depuis 15 ans, la méthode Bioligne fait ses preuves en Estrie!

Le secret infaillible
pour perdre du poids

• Naturopathe diplômée

• programme persoNNalisé

• test de métabolisme

• CoNsultatioN privée

• NutritioN saNté

• suivi hebdomadaire

3171873

Un seul endroit!

SHERBROOKE 1495, rue King Ouest - 819 346-4050
ECONOSPORTSHERBROOKE.COM

Trouvez-nous aussi sur

Les grandes marques à des prix

Le rabais de 50 % est applicable sur le prix régulier et il s’applique sur la chaussure la moins dispendieuse.
Les chaussures à crampons et les sandales sont exclues de cette promotion. Voir autres détails en magasin.

de chaussures

ADIDAS ADIFAST

Chaussures pour enfant
et junior

Prix rég. 59,99 $

3999

33%Rabais

NIKE DART 8

Chaussures pour junior

Prix rég. 49,99 $

2999

40%Rabais

ASICS SCRAM

Chaussures de course
pour homme et femme

Prix rég. 99,99 $

6999

30%Rabais

ASICS BLUR 33

Chaussures de course
pour femme

Prix rég. 129,99 $

7999

50$Rabais

REEBOK ZIGNANO FLY 2

Chaussures de course
pour homme

Prix rég. 129,99 $

7999

50$Rabais

NIKE VISI STRONG

Chaussures multisports
pour homme

Prix rég. 99,99 $

5999

40 %
Rabais

ECONO!

de chaussures

GRANDE VENTE

À L’ACHAT

D’UNE PAIRE DE CHAUSSURES
À PRIX RÉGULIER OU SPÉCIAL, RECEVEZ UNE

2E PAIRE À50%
DE RABAIS*
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CAROLINE BOUCHARD
caroline.bouchard@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Cette semaine, 
1,3 million de Montréalais ont été 
touchés par un avis d’ébullition de 
l’eau, qui les a contraints à faire 
bouillir l’eau du robinet durant 
36 heures en raison d’une poten-
tielle contamination de l’eau. Ce 
branle-bas de combat aura fina-
lement été fait en vain, puisque 
des analyses ont indiqué que 
l’eau de la ville était on ne peut 
plus potable. Toutefois, l’incident 
aura permis de soulever certains 
questionnements qui valent aussi 
bien pour Sherbrooke que pour 
Montréal. Par exemple, nos usi-
nes de traitement des eaux nous 
protègent-elles contre un tel scé-
nario, et Sherbrooke est-elle pré-
parée pour réagir à une situation 
similaire?

« 24 heures sur 24, 

365 jours par année, au 

centre de contrôle, il y a au 

moins une personne 

humaine sur place qui a en 

main des données. S’il y  

a un problème, elle va  

le constater. On ne laisse 

rien à la légère, en  

tout temps. »

« Nous avons un plan de mesu-
res d’urgence qui a été élaboré 
en collaboration avec le minis-
tère de la Sécurité publique. On 
se pratique aussi régulièrement. 
Le meilleur moyen de se prémunir 
contre ça, c’est au quotidien. On 
teste plus de 100 échantillons pris 
dans le réseau chaque semaine, 
et trois analyses bactériologiques 

sont effectuées sur chaque échan-
tillon : E. coli, coliformes totaux 
et bactéries atypiques. On ajoute 
d’autres tests en été, quand c’est 
plus susceptible au développe-
ment bactériologique. C’est un 
travail de tous les jours pour 
minimiser les risques, par exem-
ple pour faire l’entretien et chan-
ger les pièces usées », énumère 
Michel Cyr, chef de division de la 
gestion des eaux usées à la Ville 
de Sherbrooke.

Au total, ce sont 880 kilomètres 
de conduites d’aqueduc qui ser-
pentent une partie du territoire 
de la Ville de Sherbrooke. Et à elle 
seule, la station de traitement de 
l’eau potable J.M. Jeanson des-
sert 145 000 personnes, indique 
M. Cyr.

« 24 heures sur 24, 365 jours par 
année, au centre de contrôle, il y a 
au moins une personne humaine 
sur place qui a en main des don-
nées. S’il y a un problème dans le 
dosage du chlore ou un bris, elle 
va le constater. On ne laisse rien à 
la légère, en tout temps », insiste 
Michel Cyr.

Une autre question qui a été 
soulevée par les événements de 
cette semaine à Montréal est à 
savoir si les employés qui tra-
vaillent au traitement des eaux 
sont formés adéquatement, 
alors qu’hier, tout semblait poin-
ter vers une erreur humaine. À 
Sherbrooke, on assure que la Ville 
est au-devant d’autres villes au 
Québec pour s’être conformée 
dès le début des années 1980 aux 
recommandations du ministère 
de l’Environnement en ce sens.

« Nous avons été parmi les tout 
premiers au Québec à appliquer 
cette directive. Les employés 
(les opérateurs en traitement de 
l’eau) suivent tous un programme 
de formation complète de deux 
ans à l’école Paul-Gérin-Lajoie, à 
Vaudreuil. On peut aussi deman-
der plus de formation dans cer-
tains cas. Les techniciens en 
assainissement des eaux sont 
quant à eux formés au Cégep de 
Saint-Laurent », indique M. Cyr.

En service depuis 1977, la sta-
tion de traitement de l’eau pota-
ble J.M. Jeanson n’a pas connu 
de problèmes majeurs depuis, 
note Michel Cyr, et les problèmes 
étaient beaucoup plus courants 
dans les années 1950, alors que 
le traitement de l’eau était moins 
évolué. L’ancienne usine était 
plus archaïque et les avis d’ébul-
lition plus fréquents.

« La station J.M. Jeanson était 
à la fine pointe en 1977. On est 
en train d’y effectuer des travaux 
pour rajouter une étape de traite-
ment pour le rendre encore plus 
performant. Les travaux seront 
terminés d’ici deux ans », rap-
pelle M. Cyr.

Des communications efficaces
En cas de panne majeure ou 

de contamination de l’eau, on 
assure aussi que la Ville est prête 
à tout et que divers moyens peu-
vent être déployés afin d’aviser 
la population dans un délai rai-
sonnable, soit en deux ou trois 
heures, selon M. Cyr.

« On a la liste complète de 
tous les hôpitaux, cabinets de 
dentistes, les écoles, les CPE, 
les cégeps, les universités, et 
les résidences pour personnes 
âgées. Un service de la Ville de 
Sherbrooke commencerait alors 
à les appeler. Il y aurait aussi des 
avis publics immédiats dans 
tous les médias. Le message 

se passe rapidement », estime 
M. Cyr.

Bien qu’aucune panne d’élec-
tricité n’ait jamais plongé la 
totalité de la ville dans le noir, 
si une telle situation devait se 
produire simultanément à un 
problème relatif à l’eau potable, 
soit un scénario encore plus 
improbable, encore là, le plan 
des mesures d’urgence prévoit 
un plan d’action.

« S’il n’y avait plus du tout 
d’électricité, on va prendre une 
auto et on va avertir les gens 
avec des haut-parleurs. On est 
prêts à tout, on va cogner à cha-
que porte s’il le faut », conclut 
M. Cyr.

AVIS D’ÉBULLITION À MONTRÉAL

Sherbrooke mise sur un plan d’urgence 

3199479  

3237362  
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0% à l’achat
jusqu’à 72 mois

de rabais
au comptant

ou

2 000$

0,9%
CAMRY LE 2012

à l’achat
jusqu’à 72 mois

de rabais
au comptant

ou

3 000$

COROLLA CE 2013

mois

COROLLA CE 2013

Dernier mois
pour profiter des

ÉTIQUETTES
ROUGES

Le plus bel inventaire
de véhicules d’occasion certifiés

0,
CAMRY LE 2012

Faites-vous
plaisir ce
printemps!

toyotarichmond.com

Alain Fournier Geneviève Fournier

Alain Lance

Luc Courchesne

Hugues Lambert

Fernand Leblanc Charles Lambert

Un peu plus loin... mais tellement différent!

151, route 116, Richmond

1 877 240-2137

819 826-5923
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CAROLINE BOUCHARD

caroline.bouchard@latribune.qc.ca

FITCH BAY — Depuis la reprise 
en main de Bleu Lavande, il y 
a un an, l’entreprise se relève 
doucement. La nouvelle admi-
nistration a recentré ses activi-
tés et a adopté une stratégie de 
développement plus prudente, 
de telle sorte que l’entreprise se 
retrouve à nouveau sur la voie 
de la rentabilité. Parallèlement, 
il semble que l’entreprise pro-
fite d’un nouveau souffle, avec 
plusieurs projets qui se sont 
déjà concrétisés, notamment 
le développement de nouveaux 
produits et l’ajout de divers 
aménagements destinés aux 
visiteurs du domaine à Fitch 
Bay.

« La marque a une valeur 
sur le marché, mais les gens 
ne connaissent pas tous les 
produits. On est en train de se 
repositionner en se recentrant 
sur le domaine et en dévelop-
pant la marque de commerce. 
Les premiers propriétaires ont 
écrit un très beau chapitre. 
Mais durant les trois ou qua-
tre ans avant la faillite, l’accent 
avait été mis sur la croissance 
des boutiques dans les centres 
d’achats. L’élan de croissance 
a été fulgurant, mais les coûts 
afférents étaient trop énormes. 
Le 1er janvier dernier, toutes les 
boutiques étaient fermées », 
relate France Gervais, nouvelle 
directrice générale de Bleu 
Lavande.

« Notre culture d’entreprise 
est basée sur une saine gestion 
des coûts afin de les prévenir 
et de les réduire, et d’optimiser 
les ressources en place tout en 
démontrant une expérience 
Bleu Lavande wow », explique 
France Gervais, qui est comp-
table agréée de formation.

Acquise en mai  2012, la 

plantation Bleu Lavande a 
d’abord réservé une petite sur-
prise aux nouveaux adminis-
trateurs. Une partie des plants 
n’avait pas été recouverte pour 
la saison froide, et entre 30 à 
40 % des plants ont été perdus. 

« Notre culture 

d’entreprise est 

 basée sur une saine  

gestion des coûts  

afin de les prévenir  

et de les réduire. »

De nouveaux champs ont 
ainsi été plantés l’an dernier et 
il en sera ainsi pour les prochai-
nes années afin d’en arriver à 
une meilleure productivité. 

Depuis quelques mois, l’en-
treprise se concentre d’ailleurs 
davantage sur le domaine Bleu 
Lavande. En plus d’agrandir la 
boutique, dont la superficie a 

plus que doublé, on y a amé-
nagé une terrasse qui ouvrira 
le 8 juin, ainsi qu’un bistro pro-
posant des produits du terroir 
et des boîtes à sandwiches. 
Un nouveau centre d’inter-
prétation fera aussi découvrir 
une centaine de plants de six 
espèces différentes de lavande, 
lui aussi à partir du 8 juin. De 
plus, les installations seront 
bonifiées avec l’aménagement 
d’un labyrinthe de plants de 
lavande. 

« Nous avons aussi lancé 
Bleu délice, une section qui 
propose une bonne proportion 
de produits du terroir, pas seu-
lement des produits aromatisés 
à la lavande. 

La terrasse et la boutique 
pourront servir à donner des 
ateliers ou à accueillir des évé-
nements corporatifs. On veut 
faire plus d’événements et on 
veut que les gens de l’Estrie 
s’approprient le domaine », 
indique Mme Gervais.

De nouveaux  
produits d’ici Noël

Depuis l’acquisition de Bleu 
Lavande par six administra-
teurs de la région (dont Jean 
Pelchat, président de Corpo 
Sona), en mai 2012, 150 000 $ 
ont été investis dans la relance 
de l’entreprise. Déjà, un nou-
veau beurre corporel a été mis 
en marché, et huit autres pro-
duits devraient être lancés d’ici 
Noël afin de compléter certai-
nes gammes, par exemple pour 
offrir d’autres fragrances de 
produits pour le corps. 

« Le rachat des actifs a coûté 
près d’un million six cent cin-
quante mille (dollars), pour 
la marque, le domaine et les 
inventaires. Tous les fournis-
seurs ont choisi de revenir avec 
nous, et on travaille à réta-
blir le lien de confiance. L’an 

dernier, c’était une année de 
survie. C’était une année de 
pertes, mais avec un bon acha-
landage. Cette année, c’est un 
redressement, on met la table 
pour l’an prochain. On prévoit 
une croissance de 30 à 35 % 
par rapport à l’an dernier. On 
pense aussi à exporter à l’exté-
rieur du Québec, on va aller 
vers ça et aussi vers les ven-
tes Internet en modernisant 
les outils transactionnels », 
annonce France Gervais, indi-
quant que les produits Bleu 
Lavande sont présents dans 
deux pharmacies sur trois au 

Québec, soit 60 nouvelles suc-
cursales depuis le printemps 
dernier. Celles-ci s’ajoutent à 
plus de 500 points de vente au 
Québec et au Canada.

La nouvelle équipe de Bleu 
Lavande compte 16 employés 
à temps plein, dont la moitié 
sont de nouveaux venus, et 
une soixantaine d’employés 
saisonniers. Les activités de 
distribution de la division 
commerciale et les bureaux 
administratifs ont finalement 
été déménagés à Magog en 
juin 2012, où se trouve aussi 
la savonnerie. 

Bleu Lavande fleurit à nouveau
L’entreprise reprend doucement le chemin de la rentabilité

ARCHIVES, LA TRIBUNE

À partir du 8 juin, un nouveau centre d’interprétation fera découvrir une centaine de plants de six 
espèces différentes de lavande. Les installations de Bleu Lavande seront aussi bonifiées avec l’aména-
gement d’un labyrinthe de plants de lavande. 

ARCHIVES LA TRIBUNE

France Gervais

3229687  
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SARAH SAÏDI
sarah.saidi@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Une com-
munauté tissée serrée où les 
fruits et légumes du jardin 
sont partagés gratuitement 
entre citoyens. Loin d’être une 
utopie, ce mouvement mondial 
des Incroyables comestibles 
prendra racine dès cet été à 
Sherbrooke à l’initiative des 
AmiEs de la Terre de l’Estrie. 

Le principe est simple : faire 
pousser des plantes comesti-
bles partout où c’est possible 
pour les rendre disponibles 
à tous, sans frais. « On lance 
le projet pour que les gens 
puissent comprendre que 
l’autonomie alimentaire est 
importante. Si vous avez des 
surplus dans votre jardin, 
mettez-les sur le bord de la 
rue avec une pancarte «ser-
vez-vous!». On espère ensuite 
que ça incitera d’autres per-
sonnes à cultiver des jardins 
et en partager les récoltes », 
indique André Nault, prési-
dent des AmiEs de la Terre 
de l’Estrie. 

Le projet sera officiellement 
lancé aujourd’hui, à l’occasion 
de la Journée internationale 
contre Monsanto. Un geste fort 
en symbolique. « Monsanto 
n’est pas toujours casher 

dans ses informations... il y 
a des effets à long terme de 
l’utilisation des OGM. Pour 
se passer des produits de 
Monsanto, on réplique en 
faisant notre propre agricul-
ture locale », explique André 
Nault. Les AmiEs de la Terre 
donneront le coup d’envoi 
des Incroyables comestibles 
à 14 h 30 aujourd’hui en créant 
leur propre jardin en bacs 
devant leur local du 843, rue 
King Ouest.

Un bond de géant pour 
l’autonomie alimentaire

C’est en 2008 à Todmorden, 
une petite ville d’Angleterre, 
que l’idée des Incroyables 
comestibles (Incredible Edible, 
en anglais) est née. « De 2008 
à 2012, leur autonomie ali-
mentaire est passée de 1 % à 
83 % », fait valoir André Nault 
en montrant un immense 
enthousiasme pour ce mou-
vement qu’il a récemment 
découvert. « Je suis convaincu 
qu’on est capables de recréer 
des liens fantastiques avec 
les voisins, de développer 
une communauté tissée ser-
rée » par l’agriculture locale et 
partagée, croit-il. « Il y a vrai-
ment un respect particulier 
par rapport à l’agriculture. Il y 
a un jardin communautaire en 

milieu défavorisé et jamais ils 
ne se sont fait voler », souligne 
par ailleurs M. Nault.

Cet été, les Sherbrookois 
pourront se servir gratuite-
ment en fruits et légumes à 
au moins quatre endroits de 
la ville : au jardin communau-
taire Shermont sur le boule-
vard Saint-François Nord, au 
Jardin collectif des Nations 
sur la rue du Pacifique, au jar-
din en bacs des AmiEs de la 
Terre de l’Estrie et au jardin 
de façade chez André Nault 
sur la rue de l’Aeronca. 

Ailleurs au Québec, les 
villes de Drummondville et 

de Montréal participent déjà 
au projet des Incroyables 
comestibles.

D’ailleurs, les passionnés 
du jardinage et des nouvelles 
tendances sont aussi invités à 
venir découvrir les Incroyables 
comestibles à la Ressourcerie 
Transition de Drummondville 
le dimanche 2 juin à 11 h. Les 
porte-parole québécois de ce 
mouvement citoyen plané-
taire, Josée Landry et Michel 
Beauchamp, en présente-
ront l’histoire et les projets 
vibrants qui en découlent, 
tant au Québec que dans le 
monde.

LES INCROYABLES COMESTIBLES

Des récoltes à partager

IMACOM, JOCELYN RIENDEAU

André Nault, président des AmiEs de la Terre de l’Estrie, invite les 
Sherbrookois à se joindre au mouvement des Incroyables comesti-
bles, qui consiste notamment à partager gratuitement les récoltes 
du jardin.

CHLOÉ COTNOIR
ccotnoir@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Nouveau à 
Sherbrooke, le Centre Répit 
Estrie est une ressource de 
répit privée, qui accueille de 
jour les personnes âgées en 
perte d’autonomie, ainsi que 
des personnes handicapées 
physiques ou intellectuelles 
de 18 ans et plus.

Le Centre Répit Estrie 
accueille sa clientèle afin de 
les divertir et diversifier leurs 
journées en leur proposant 
plusieurs activités adaptées à 
leur condition. Son objectif est 
de contribuer au maintien de 
leur santé physique et intellec-
tuelle, en plus de donner à leur 
entourage un temps de repos 
en espérant qu’ils éviteront 
ainsi l’épuisement, et que cela 
leur permettra de maintenir 
ces personnes à domicile le 
plus longtemps possible.

Dernièrement, la fermeture 
de la maison Papillon d’or, et 
les autres centres existants 
étant complets, la demande 
pour du répit est encore plus 
grande pour les personnes 
handicapées (es) physiques ou 
intellectuelles. Par ailleurs, les 
fondateurs du centre estiment 
que l’accroissement du nom-
bre de personnes âgées prévu 
pour les années à venir, jumelé 
à une volonté de restreindre au 
minimum le recours à l’héber-
gement pour cette clientèle, 
exige le développement de 
centres de répit privés pour 
répondre à la demande tou-
jours croissante.

Ce service sera offert du 
lundi au dimanche de 9 h à 
16 h au coût de 35 $ par jour, 
incluant un dîner fait maison 
et deux collations. Des blocs 
de trois heures sont aussi dis-
ponibles. Le nombre de places 
est limité.

Un nouveau 
centre de répit 
à Sherbrooke

CLAUDE PLANTE
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Tous les ter-
rains sportifs extérieurs à 
surface naturelle de la Ville 

de Sherbrooke demeureront 
finalement fermés toute la fin 
de semaine. Les compétitions 
et entraînements de soccer, 
de baseball, de frisbee et de 
rugby sont donc annulés.

Cette fermeture s’avère 
nécessaire pour éviter que 
les terrains détrempés soient 
fortement abîmés à la suite 
des fortes pluies des derniers 
jours. 

La Ville de Sherbrooke infor-
mera la population dès que 
toutes les surfaces naturelles 
seront à nouveau en état d’ac-
cueillir les équipes sportives. 

En ce qui concerne un pro-
gramme double de baseball 
junior, prévu dimanche au 
stade Amédée-Roy, une déci-
sion pour la tenue ou non de 
cet événement sera prise par 
les préposés dans la matinée.

Rappelons que ces ter-
rains ont été fermés jeudi en 
fin de journée en raison des 
intempéries.

De plus, la Société de 
l’arthrite remet à plus 
tard la deuxième édition 
de Marchez le marché. 
L’événement-bénéfice au pro-
fit de l’organisme devait se 
dérouler aujourd’hui au parc 
Jacques-Cartier.

Les terrains sportifs fermés toute la fin de semaine

3209016  

3205854  
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CHARLES BEAUDOIN

cbeaudoin@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La Coalition 
sherbrookoise pour le travail 
de rue tenait son 13e radiothon 
hier à la station du 107,7 FM. 
Au-delà de la collecte de fonds, 
l’activité avait pour principal 
objectif de faire connaître l’or-
ganisme et de sensibiliser les 
gens à l’importance du travail 
de rue dans la communauté.

Une dizaine d’invités se sont 
relayés au cours de la journée 
pour illustrer différentes pers-
pectives du travail de rue. Une 
démystification nécessaire 
pour obtenir le support de la 
population si l’on se fie aux pro-
pos de Chantal Fortier, direc-
trice générale de la Coalition.

« C’est sûr qu’on ramasse 
des dons aujourd’hui, mais 
c’est vraiment une activité 
de sensibilisation, parce que 
c’est difficile à comprendre le 
travail de rue et pour appuyer 
une cause, il faut d’abord la 
comprendre », explique-t-elle.

Tisser des liens solides
En soi, le travail des interve-

nants consiste à établir un lien 
avec des personnes en marge 
de la société qui n’ont recours 
à aucune ressource pour les 

assister. Pour ce faire, ce sont 
eux qui doivent aller à la ren-
contre des gens dans la rue, 
les parcs ou leur appartement 
pour offrir leur soutien.

« C’est une approche par-
ticulière. Les travailleurs de 
rue vont rejoindre un bassin 

de personnes qui souvent 
ne sont pas rejointes par les 
autres ressources parce qu’el-
les ne vont pas aller chercher 
de l’aide elles-mêmes. Les tra-
vailleurs de rue vont les rejoin-
dre dans leur milieu avec une 
approche sans jugement qui 

vise à accepter la personne 
dans l’état où elle se trouve à 
ce moment-là. Une fois le lien 
établi, le travailleur de rue va 
pouvoir avoir une influence 
positive », précise Mme Fortier.

En amont, les intervenants 
de la Coalition font également 
beaucoup de prévention auprès 
des jeunes dans le but d’éviter 
qu’ils se retirent de la société. 
Mais pour bâtir des liens soli-
des, l’élément le plus impor-
tant demeure le temps. C’est 
pourquoi la majorité des fonds 
recueillis lors des différentes 
activités de financement ser-
viront directement à payer les 
11 intervenants de l’organisme 
afin de poursuivre le travail sur 
le terrain.

« 70 % du budget est consa-
cré au salaire des intervenants. 
C’est un montant qu’il faut 
aller chercher en autofinan-
cement et en subventions non 
récurrentes. L’objectif de la 
campagne cette année est de 
300 000 $. Ça permet de main-
tenir en poste les 11 interve-
nants », souligne la directrice 
générale.

Pour faire un don à la 
Coalition sherbrookoise pour le 
travail de rue, visitez le http://
www.travailderuesherbrooke.
org/.

RADIOTHON DE LA COALITION SHERBROOKOISE POUR LE TRAVAIL DE RUE

Démystifier le travail de rue

IMACOM, MAXIME PICARD 

À l’occasion du radiothon, Chantal Fortier, directrice générale de 
la Coalition pour le travail de rue, était entourée de la travailleuse 
de rue Geneviève Morier, du coordonnateur administratif de la 
Coalition Philippe Fortier-Charette (à l’avant) et du directeur de la 
programmation au 107,7 FM Jocelyn Proulx.

SHERBROOKE — Les conditions 
météorologiques défavorables 
forcent l’annulation de l’activité 
Marchez le marché, qui devait 
avoir lieu aujourd’hui, au parc 
Jacques-Cartier. Cette activité 
de financement pour la Société de 
l’arthrite ne pourra malheureuse-
ment pas être remise, puisque les 
délais pour obtenir les permis ne 
le permettront pas. 

Il en va de même pour la Fête 
de la famille qui devait avoir lieu 
au parc Beaulieu, situé sur la rue 
Coombs. La sécurité des courses 
de boîtes à savon ne pouvait être 
assurée et l’accumulation d’eau 
sur les terrains empêche l’instal-
lation des jeux gonflables.

— Josée-Anne Sarazin-Côté

La pluie force 
l’annulation 
d’activités

redaction@latribune.qc.ca 
ou appelez au 
819 564-5454

SI VOUS AVEZ UNE 
INFORMATION À 

COMMUNIQUER À NOTRE 
ÉQUIPE DE JOURNALISTES, 

ÉCRIVEZ À:

3230375  
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Financement
84 mois à 0,9%
SUR TOUS CES MODÈLES‡

COROLLA CE 2013

LOUEZ-LA À PARTIR DE

158$
*

/MOIS

Location 60 mois
Transport et préparation inclus

(droits, TPS et TVQ en sus)

YARIS CE 2013

ACHETEZ-LA À PARTIR DE

89$
*

/ 2 SEMAINES

Financement sur 84 mois
Transport et préparation inclus

(droits, TPS et TVQ en sus)

MATRIX 2013

LOUEZ-LA À PARTIR DE

188$
*

/MOIS

Location 60 mois
Transport et préparation inclus

(droits, TPS et TVQ en sus)
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TOYOTA MAGOG, FAIRE TOUJOURS MIEUX!

2500, rue Sherbrooke, Magog

819 843 •9883
www.toyotamagog.com

Dernier mois pour pro!ter de la vente
Étiquettes Rouges chez Toyota Magog!

SUR TOUS CES MODÈLES
0$comptant
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COLIN PERKEL  

ET WILL CAMPBELL 

LA PRESSE CANADIENNE

TORONTO — Le maire de 
Toronto, Rob Ford, a mis fin à son 
mutisme d’une semaine, hier, 
niant catégoriquement avoir 
fumé du crack et s’attaquant 
aux médias pour l’avoir jugé 
sans détenir la moindre preuve.

Dans une déclaration éclair à 
l’hôtel de ville, le maire a rejeté 
les allégations voulant qu’il ait 
été surpris à fumer du crack 
dans une vidéo qui aurait été 
filmée par un trafiquant de 
drogues.

«Je ne consomme pas de 
crack, et je ne suis pas un accro 
au crack», a-t-il lancé. «Je ne 
peux pas commenter une vidéo 
que je n’ai jamais vue ou qui 
n’existe pas», a ajouté M. Ford.

Affirmant que la dernière 
semaine s’était avérée difficile 
pour sa famille et ses amis, le 
maire de Toronto a déclaré avoir 
gardé le silence sur ces «bali-
vernes» sur les conseils de son 
avocat.

«Il est déplorable, très déplo-
rable, que mes collègues et les 
gens formidables de cette ville 
aient été exposés au fait que j’aie 
pu être ainsi jugé par les médias 
sans la moindre preuve», a-t-il 
poursuivi.

M. Ford, qui n’a répondu à 
aucune question des reporters, a 
tenu ces propos une heure après 
la publication, par son conseil 
exécutif, d’une lettre l’exhortant 
à s’expliquer dans cette affaire.

«Nous demandons au maire 
de répondre clairement aux 
allégations dont il fait l’objet», 
affirme le communiqué, signé 
par les six membres du conseil 
exécutif.

Plus tôt dans la journée, le 
maire suppléant, Doug Holyday, 
avait qualifié la situation 
«d’urgente».

«Si le maire a une autre ver-
sion, il devrait la faire connaître 
pour que les gens puissent se 
faire une idée», avait-il déclaré, 
ajoutant que la situation ne ferait 
que s’aggraver si M. Ford conti-
nuait à garder le silence.

Lors de son allocution, M. Ford 
a également remercié son ancien 
chef de cabinet, Mark Towhey, 
qui a quitté son poste sans 
explication, jeudi. M. Towhey 
avait alors seulement indiqué 
qu’il n’avait pas démissionné, 
mais certains ont rapporté que 
le maire l’aurait renvoyé après 
qu’il l’eut pressé de demander 
de l’aide.

M. Ford s’est exprimé devant 
les médias pour la première fois 
cette semaine, après que le site 
internet Gawker.com et le quoti-
dien Toronto Star eurent révélé 
que le maire avait été filmé 
en train de consommer des 
drogues illicites. La direction 
de Gawker.com, qui tente de 
recueillir 200 000 $ afin d’ache-
ter la vidéo, a toutefois dit avoir 
perdu la trace des auteurs de 
l’enregistrement.

La semaine dernière, le maire 
de Toronto avait qualifié ces allé-
gations de «ridicules», mais avait 
refusé de s’exprimer davantage.

Peu de temps avant la décla-
ration de M. Ford hier, M. 
Holyday n’avait pas voulu s’en-
gager à réclamer la démission 
du maire si celui-ci refusait de 

s’expliquer, pas plus qu’il n’a 
voulu dire si le maire avait des 
problèmes de consommation de 
drogue. M. Holyday avait éga-
lement tenu à souligner que la 
municipalité continuait à fonc-
tionner normalement, affirmant 
que la gestion d’une ville ne se 
réduisait pas qu’à une seule 
personne.

De passage dans la Ville reine 
hier, la première ministre de la 
province, Kathleen Wynne, a 
elle aussi soutenu que le conseil 
municipal de Toronto pourrait 
continuer à travailler malgré un 
contexte difficile.

«Il est déplorable que de tel-
les situations surviennent, ce 
qui rend la gestion de la ville 
très houleuse, mais c’est la réa-
lité», a mentionné Mme Wynne.

Rob Ford nie avoir fumé du crack
Le maire de Toronto blâme les médias pour l’avoir jugé sans détenir de preuve

LA PRESSE CANADIENNE

 «Je ne consomme pas de crack, et je ne suis pas un accro au crack», 
a déclaré le maire de Toronto Rob Ford, hier, à l’hôtel de ville.

3205654  

3198838  



DION CHEVROLET BUICK GMC INC.
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Venez admirer la toute nouvelle
Chevrolet Impala 2014
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DION CHEVROLET BUICK GMC

SERA OUVERT EXCEPTIONNELLEMENT SAMEDI LE 25 MAI DE 10HRS À 16HRS

Impala 2014

2 en inventaire

AVIS DE CORRECTION

WALMART
Dans notre cahier publicitaire distri-
bué entre le 21 et le 23 mai 2013 et en
vigueur du 22 au 28 mai 2013. Page 5
(et cahier publicitaire du Supercentre
page 7) : Les multivitamines Equate
(nos 4035370/7/433/6319) à 7,97 $ ont
été annoncées par erreur et ne sont pas
offertes.

Nous sommes désolés pour
cet inconvénient.
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DAPHNÉ CAMERON

MONTRÉAL — Le ministre de la 
Santé, Réjean Hébert, a confirmé, 
hier, sa volonté de mettre en 
place un guichet unique pour 
diriger les couples qui cherchent 
à avoir des services de procréa-
tion assistée en priorité vers les 
hôpitaux et en cas de déborde-
ment, vers les cliniques privées.

« Je crois qu’un guichet s’im-
pose, d’une part, pour faciliter 
l’accès. Les femmes pourront 
s’adresser à un seul endroit 

pour avoir accès au programme. 
Deuxièmement, ça va nous 
assurer qu’on utilise le public 
à sa pleine capacité d’abord 
et ensuite le privé en complé-
ment », a déclaré le Dr Hébert, 
qui était de passage à l’hôpital 
Sainte-Justine à Montréal pour 
inaugurer le nouveau centre de 
procréation assistée, qui a réalisé 
sa première fécondation in vitro 
il y a quelques semaines.

À l’heure actuelle, les gens 
qui veulent avoir recours à des 
traitements de fertilité peuvent 

aller dans des cliniques privées 
où le service est aussi couvert 
par le régime public d’assurance 
maladie.

Or, on remarque que la rému-
nération de plusieurs gynécolo-
gues a véritablement explosé 
depuis l’entrée en vigueur du 
programme, en 2010. Radio-
Canada a rapporté que la rému-
nération de 79 gynécologues 
atteignait 971 063 $ annuelle-
ment, soit plus du double qu’en 
2010 pour la majorité d’entre eux 
(les frais de bureau sont compris 

dans la rémunération). La raison 
est simple, plusieurs gynécolo-
gues ont décidé de migrer au 
privé, où ils font un grand volume 
de fécondation in vitro. Puisqu’ils 
sont rémunérés à l’acte, ils empo-
chent plus d’argent. Les gynéco-
logues qui pratiquent à l’hôpital 
doivent accomplir un nombre 
plus varié de tâches (accouche-
ments, suivis) et doivent assumer 
des gardes.

« Lorsqu’on fait une annonce 
comme celle d’aujourd’hui, ça 
veut dire que l’accessibilité est 

augmentée d’autant. On va pou-
voir rééquilibrer le système vers 
une majorité de la procréation 
assistée réalisée dans le public», 
a déclaré le ministre Hébert.

Le ministère de la Santé est 
en train d’évaluer la faisabilité 
et le coût de la mise en oeuvre 
d’un guichet unique. Il se pen-
che aussi sur la mise en place 
d’un registre central pour docu-
menter les résultats des gros-
sesses, car pour l’instant, il ne 
disposerait d’aucun chiffre exact 
sur la procédure.

Le ministre Hébert a aussi 
demandé la mise en place d’une 
commission publique afin de 
réévaluer le programme de 
procréation assistée. Lancé à 
l’été 2010, il suscite la critique 
en raison de son coût élevé. En 
deux ans, près de 120 millions 
ont été dépensés pour la réali-
sation d’environ 15 000 cycles 
de fécondation in vitro.  (La Presse)

PROCRÉATION ASSISTÉE

Hébert veut limiter la  
place des cliniques privées

MONTRÉAL — Le Qatar retire 
son offre en vue d’obtenir le 
siège de l’Organisation de 
l’aviation civile internationale 
(OACI), qui demeurera ainsi à 
Montréal.

L’information, d’abord dévoi-
lée hier matin sur le compte 
Twitter du ministre canadien 
des Affaires étrangères, John 
Baird, a été confirmée dans les 
minutes suivantes par le direc-
teur des communications de 
l’OACI, Anthony Philbin.

«Notre secrétaire général 
(Raymond Benjamin) a annoncé 
ce matin (hier) qu’il avait reçu 
une lettre (jeudi) soir de l’am-
bassadeur du Qatar à Ottawa 
avisant l’OACI que le Qatar 
allait retirer son offre d’être 
l’hôte de notre permanence», 
a-t-il dit.

Il a précisé que le Qatar n’a 
offert aucun explication pour 
cette décision.

Joint par la suite à Chicago, 
où il se trouve en voyage offi-
ciel, le ministre Baird a cepen-
dant précisé que le Qatar avait 
plutôt décidé de préserver ses 
relations avec le Canada.

La décision était cependant 
prévisible, selon le ministre 
québécois des Relations inter-
nationales, Jean-François Lisée, 
qui a été rejoint, lui, à Londres.

«Depuis 15 jours, on avait 
commencé à voir des signaux 
diplomatiques du côté de notre 
réseau diplomatique québécois 
- et du côté du réseau canadien 
- que les Qataris cherchaient 
un moyen de retirer leur offre», 
a-t-il expliqué.

— La Presse Canadienne

Le siège de 
l’OACI reste  
à Montréal

3196133  

3237590  
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Enjeux et préoccupations : donnez votre avis

Pour participer de façon éclairée, vous avez accès à un document d’information. Disponible sur
mobilitedurable.gouv.qc.ca, ce document présente le contexte et les orientations de la future politique.

Thèmes de la consultation publique :

1. L’aménagement du territoire et les transports
2. La gouvernance et le financement du transport collectif
3. L’électrification des transports et l’environnement
4. Le transport régional, rural et interurbain
5. Le transport adapté aux besoins des personnes handicapées et à mobilité réduite

POLITIQUE QUÉBÉCOISE DE MOBILITÉ DURABLE

LA PAROLE
EST À VOUS!
Participez à l’élaboration de la nouvelle politique

en matière de transport terrestre des personnes

Le gouvernement du Québec s’est engagé à doter la population d’une politique
intégrée en matière de transport terrestre des personnes. Pour l’élaborer avec succès,
votre avis est essentiel. Une consultation publique se tient sur leWeb jusqu’au 21 juin.

EXPRIMEZ-VOUS!
Vous avez le pouvoir d’influencer l’avenir des transports au Québec.

Avant le 21 juin, donnez votre avis en ligne sur :

MOBILITEDURABLE.GOUV.QC.CA
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DANIEL RENAUD

MONTRÉAL — Un juge des 
mégaprocès SharQc a rendu 
hier une importante décision 
qui aura assurément un impact 
sur les méthodes de cueillette 
d’information des policiers et sur 
l’échéancier des mégaprocès des 
Hells Angels. Et peut-être même 
sur leur issue.

Après plusieurs semaines 
de débats et de délibéré, le 
juge Martin Vauclair de la Cour 
supérieure, qui préside le procès 
numéro 2 de l’opération SharQc, 
a ordonné que les milliers d’in-
formations touchant les accusés 
des chapitres de Sherbrooke et 
de Québec contenues dans les 
banques de données policières 
G-11 et SARC soient versées au 

procès.
Ces banques contiennent 

toutes les informations sur un 
suspect provenant de sources 
ou d’enquêtes, même celles qui 
n’ont pas été vérifiées. Elles peu-
vent également contenir des 
précisions sur les personnes 
qui ont fourni ces informations 
aux policiers.

Conscient des dangers pour 
les informateurs et d’un pro-
blème de tarissement des sour-
ces que cela pourrait engendrer, 
le juge demande que les milliers 
d’informations que cela repré-
sente lui soient remises dans 
des enveloppes scellées.

La Couronne devra fournir à 
tous les accusés une liste des 
dates au cours desquelles ils 
ont fait l’objet d’informations 

contenues dans ces banques 
de données.

Les accusés devront ensuite 
s’adresser au juge pour obtenir 
les informations et expliquer 
pourquoi. Le juge donne le 
droit à la Couronne d’évoquer 
les privilèges contenus dans la 
jurisprudence pour s’opposer à 
une divulgation.

Le juge Vauclair a donné 
jusqu’au 31  octobre à la 
Couronne pour fournir les infor-
mations et les listes demandées. 
Nul doute que cela risque de 
provoquer de nouveaux délais 
dans le premier procès dont la 
date de début doit être fixée le 
10 juin, et dont le jury est choisi 
depuis l’automne dernier.

Mais les observateurs croient 
que ce jugement pourrait 

également avoir un impact sur la 
suite et l’issue des mégaprocès, 
plus précisément sur des négo-
ciations menant éventuellement 
à des plaidoyers de culpabilité. 
Jusqu’à maintenant, plus d’une 
vingtaine d’accusés ont plaidé 
coupable à des accusations 
réduites. D’autres pourraient 
être tentés mais attendaient la 
décision du juge Vauclair avant 
de reprendre ou amorcer des 
discussions.

Le juge a rendu sa décision 
devant une armée d’enquêteurs 
et d’avocats, présents en tant 
que parties au dossier ou sim-
plement comme observateurs. 
La décision semble avoir été un 
peu mieux reçue du côté de la 
Défense que de la Couronne.  
(La Presse)

MÉGAPROCÈS SHARQC

Les milliers d’informations sur les  
accusés devront être remises au juge

PIERRE-ANDRÉ NORMANDIN

MONTRÉAL — L’ex-ministre 
Guy Chevrette n’est pas le seul 
à demander que la commission 
Charbonneau accuse de par-
jure son témoin Gilles Cloutier. 
La famille d’un maire montré 
du doigt par l’ex-organisateur 
politique l’accuse de « salissage 
éhonté ».

Huguette Longtin dit avoir 
été bouleversée d’entendre le 
nom de son défunt mari pro-
noncé devant la commission 
Charbonneau. Lors de son témoi-
gnage, Gilles Cloutier a affirmé 
avoir manoeuvré avec le maire 
de Saint-Stanislas-de-Kostka, 
Maurice Vaudrin, afin de décro-
cher un important contrat pour 
son employeur, la firme de génie 
Roche.

« Le jour même, j’ai pleuré. 
Mais pas le lendemain. Je 
connais l’intégrité de mon mari 
et je sais que je peux marcher 
la tête haute », dit la dame de 
79 ans. Huguette Longtin dit 
avoir trouvé plusieurs invraisem-
blances dans le témoignage de 
l’ex-organisateur politique qui 
s’est vanté d’avoir orchestré plus 
d’une soixantaine d’élections 
clés en main. 

Dans une scène particulière-
ment touchante, Cloutier avait 
relaté comment il avait demandé 
au hockeyeur Jean Béliveau de 
remettre un chandail autogra-
phié au petit-fils du maire qui les 
accompagnait, décrivant com-
ment le geste avait arraché des 
larmes à M. Vaudrin.

Mais voilà, Mme  Longtin 
est catégorique : son mari n’a 
jamais assisté à une partie des 
Expos, n’a jamais mis les pieds 
au Centre Bell et n’a jamais ren-
contré Jean Béliveau. « C’est 
impossible. Mon mari n’a jamais 
été là. S’il y avait été, je l’aurais 
su. On était tellement unis qu’on 
savait tout le temps où on allait 
l’un et l’autre », dit-elle.

Pour s’en assurer, elle a appelé 
ses deux seuls petits-fils pour 
leur demander s’ils ont accom-
pagné leur grand-père à une 
partie du Canadien. Les deux 
ont farouchement nié.

De plus, Huguette Longtin 
affirme que Gilles Cloutier se 
trompe quand il dit avoir appris 
à son défunt mari à truquer une 
grille d’évaluation pour favori-
ser l’octroi d’un contrat à Roche. 
Elle brandit une résolution du 
conseil municipal démontrant 
que Maurice Vaudrin n’a pas 
siégé au comité technique en 
question.

« Je n’ai pas d’ordres à donner 
à la Commission, mais je sou-
haiterais que Gilles Cloutier soit 
accusé de parjure pour tous les 
mensonges qu’il a dits », plaide 
Mme Longtin.

Maurice Vaudrin est mort le 
13 octobre 2009, en pleine cam-
pagne électorale à la mairie de 
Saint-Stanislas-de-Kostka. « Il 
mangeait de la politique, c’était 
un assoiffé de justice. » (La Presse)

COMMISSION 
CHARBONNEAU

Autre demande 
d’accusation de 
parjure contre 
Gilles Cloutier

3234992  



CAHIER SPÉCIAL
à lire le vendredi 31 mai
dansLac Mégantic

et sa région

À VOIR CE WEEK-END

Toutes les nouveautés du week-end au superecran.com
SUPER ÉCRAN en HD, SUR DEMANDE et EN LIGNE sont offerts chez les télédistributeurs participants, là où la technologie le permet. Certaines conditions s’appliquent.

À SUPER ÉCRAN

ÇA VA FAIRE BOOM
SAMEDI 19 H 10

DREDD V.F.
SAMEDI 21 H

SUR LA PISTE
DU MARSUPILAMI
DIMANCHE 18 H 15

L’AMOUR DURE
TROIS ANS
DIMANCHE 20 H
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LA PRESSE CANADIENNE

MONTRÉAL — Le Nouveau Parti 
démocratique (NPD) a suspendu 
hier un membre de son cabinet 
fantôme, le député montréalais 
Tyrone Benskin, pour cause 
d’impôts impayés.

M. Benskin, un ancien acteur, 
s’est vu retirer ses responsabi-
lités de porte-parole en matière 
de langues officielles jusqu’à ce 
qu’il ait réglé ses démêlés avec 
le fisc.

Cette annonce survient 
après que Revenu Québec eut 
contacté la Chambre des com-
munes pour saisir une partie 
de son salaire de 160 000 $. Le 
député de Jeanne-le-Ber doit 
plus de 58 000 $ en impôts 
impayés entre 2007 et 2011.

M. Benskin a présenté ses 
excuses dans un communiqué. 
Il a expliqué que sa vie d’artiste 
l’avait parfois placé dans des 
conditions financières précai-
res, sans revenus pendant des 
semaines, voire des mois consé-
cutifs. Le député néo-démocrate 
a déclaré qu’il assumait l’entière 
responsabilité de ses gestes, 
promettant de s’en occuper 
personnellement.

«  Afin que notre société 
soit juste et équitable, chaque 
citoyen doit faire sa part. Je n’ai 
pas toujours fait la mienne et je 
m’en excuse », déclare-t-il dans 
le communiqué.

« Heureusement, je travaille 
à régler ma situation. J’entends 
bien rembourser chaque cent 
de l’argent que je dois, dès que 
possible. »

Le chef du NPD, Thomas 
Mulcair, s’est dit satisfait des 
excuses présentées par son 
député, ajoutant qu’il sera tou-
tefois écarté du cabinet fantôme 
jusqu’à ce qu’il ait remboursé 
ses impôts.

« Pour l’instant, le plus impor-
tant est de régler la situation, et 
c’est ce qu’il s’est engagé à faire 
tout en s’excusant. Je crois que 
c’est la meilleure chose à faire 
dans les circonstances », a dit 
le chef néo-démocrate.

Les conservateurs ont évo-
qué le cas de M. Benskin pour 
présenter les néo-démocrates 
comme des hypocrites.

Selon eux, alors que le NPD 
lance diverses accusations 
à propos de l’abus de fonds 
publics et du laxisme en matière 
d’évasion fiscale, le parti devrait 
plutôt jeter un oeil dans ses 
rangs.

Un député 
néo-démocrate
réprimandé 
pour impôts 
impayésSTÉPHANIE MARIN 

LA PRESSE CANADIENNE

OTTAWA — Forte d’un jugement 
fraîchement rendu par la Cour 
fédérale qui a conclu qu’il y avait 
eu de la fraude lors des dernières 
élections, l’opposition s’est en 
pris au gouvernement fédéral 
hier.

La veille, la Cour a conclu que 
les élections de 2011 ont été 
entachées de fraude, en raison 
d’appels frauduleux faits à des 
citoyens, leur indiquant fausse-
ment que leur bureau de vote 
avait été déplacé, souvent très 
loin de chez eux. La manoeuvre 
en aurait découragé plus d’un 
d’aller voter.

Le tribunal n’a toutefois 
pas annulé le résultat du scru-
tin dans les six comtés visés, 

comme il lui avait été demandé.
Et même si le jugement exo-

nère le Parti conservateur et 
ses candidats, il a toutefois été 
tranché que la source la plus pro-
bable des appels frauduleux est 
la banque de données du Parti 
conservateur.

Mais pour le Nouveau Parti 
démocratique (NPD) le plus 
important est la conclusion de 
fraude électorale.

« J’espère que les Canadiens 
vont se rendre compte que 
Stephen Harper ne respecte pas 
la plus importante partie de nos 
institutions démocratiques, le 
droit de voter et de choisir son 
gouvernement », a déclaré le 
chef Thomas Mulcair en point 
de presse à Trois-Rivières.

Il a aussi relevé que le gou-
vernement, même s’il n’a pas 

perdu lors de cette contestation 
des élections, a été condamné 
à payer les frais de Cour : « Ce 
qui est extrêmement rare », dit-il

Le chef libéral Justin Trudeau 
s’est pour sa part dit très pré-
occupé des conclusions du 
jugement.

« Le fait qu’il y avait une 
approche systématique à faire 
cela est extrêmement, extrême-
ment inquiétant », a-t-il déclaré 
à Halifax. « Le fait que c’était 
lié à la banque de données des 
conservateurs est aussi très 
préoccupant ».

À Ottawa, le ministre d’État 
aux transports, Steven Fletcher, 
a qualifié la poursuite de « fri-
vole » : « Le Parti conservateur 
n’a rien fait de mal », a-t-il indi-
qué à sa sortie des Communes.

Quant à la conclusion du 

jugement sur la base de données 
des conservateurs, il l’a simple-
ment rejetée. « Ces données sont 
disponibles un peu partout ».

Les partis d’opposition, tout 
comme le Conseil des cana-
diens, l’organisme à l’origine de 
la demande en Cour fédérale, 
ont demandé au gouvernement 
d’indiquer qui avait accès à cette 
base de données.

Les six comtés visés dans la 
demande d’annulation des résul-
tats d’élection sont en Colombie-
Britannique, au Yukon, en 
Saskatchewan, au Manitoba et 
en Ontario.

Le NPD accuse de plus le gou-
vernement de continuer à bloquer 
les tentatives de réforme de la loi 
électorale du Canada de façon à 
donner plus de pouvoirs au direc-
teur général des élections.

APPELS FRAUDULEUX AUX ÉLECTION DE 2011

L’opposition attaque Harper

3127526  
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PAIEMENT
AVANT 90 JOURS

∞

%**%

DE FINANCEMENT
À L'ACHAT

+
POUR 10 JOURS
SEULEMENT !

MODÈLES 2014

Le nouveau prix amical de Kia comprend les frais de transport et
préparation ainsi que tous les droits gouvernementaux obligatoires.

Il ne comprend pas l’immatriculation, les assurances,

les frais du permis et les taxes applicables.

*Garantie complète
sans souci de
5 ans/100 000 km

VOUS ÊTES
BIEN COUVERT
AVEC KIA :

Ces offres sont accessibles à tout particulier qualifié qui prend possession d’un modèle Kia 2013/2014 neuf sélectionné chez un concessionnaire participant au plus tard le 31 mai 2013. Le concessionnaire peut vendre ou louer à prix inférieur. Des conditions s’appliquent. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. Ces offres sont sujettes à changement sans préavis. Les véhicules illustrés le sont à titre informatif et peuvent comporter des accessoires et mises à jour offerts à coûts supplémentaires.
Tous les prix comprennent les frais de transport et préparation jusqu'à 1 665 $, la taxe sur les pneus (15 $) et la taxe sur le climatiseur (100 $ lorsque applicable). Toutes les offres excluent les frais de permis, les assurances, l’immatriculation et les taxes applicables. **Financement à l’achat de 0 % sur les modèles 2013/2014 neufs de Kia sélectionnés sur approbation du crédit. Le terme peut varier selon le modèle et ses accessoires. Exemple de financement à l'achat du modèle Optima (OP541D) 2013
neuf à un prix de vente de 23 983 $. Financement à l’achat de 0 % jusqu’à 84 mois. Le nombre total de paiements aux deux semaines est de 182, chacun au montant de 124 $ avec un acompte de 0 $ ou échange équivalent. Certaines conditions s'appliquent. ∞L’offre de « Aucun paiement avant 90 jours » (paiements différés pendant 90 jours) s’applique aux offres de financement à l’achat de tout modèle Kia 2013/2014 neuf. Aucun intérêt ne sera accumulé au cours des 60 premiers jours du contrat
de financement. Après cette période, les intérêts commenceront à s’accumuler et l’acheteur remboursera mensuellement le capital et les intérêts s’y rapportant pendant toute la durée du contrat. Des conditions s'appliquent. Sur approbation du crédit. ≠Le paiement aux deux semaines (sur approbation du crédit) pour le financement à l'achat du modèle Optima LX BM (OP541D) 2013 neuf basé sur un prix d'achat de 23 565 $ est de 124 $ à un taux de 0 % pour 84 mois. Le concessionnaire peut vendre
à prix inférieur. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. Le prix d'achat au comptant de 19 995 $ des modèles Sportage 2,4 L LX BM TA (SP551D) 2013 neufs de Kia comprend des économies en argent de 2 765 $ et le rabais de liquidation de 1 000 $ (déduits du prix d'achat convenu avant taxes et sont non combinables aux offres spéciales de location ou de financement). Le concessionnaire peut vendre à prix inférieur. ‡Les économies en argent de 2 765 $ sont applicables à l'achat au
comptant d'un modèle admissible Sportage 2,4 L LX BM TA (SP551D) 2013 neuf chez un concessionnaire participant du 1er au 31 mai 2013 et seront déduites du prix d'achat convenu avant taxes et ne peuvent être combinées aux offres spéciales de location ou de financement. Certaines conditions s'appliquent. §L'offre de location, sur approbation du crédit, des modèle Soul 1,6 L BM (SO552D) 2013/Sorento 2,4 L LX BA TA (SR75BE) 2014/Forte berline LX BM (FO741E) 2014/ Rondo LX BM (RN551E) 2014 neufs
de Kia est basée sur des mensualités de 158 $/299 $/167 $/248 $ pour 48/48/36/48 mois à un taux de financement de 0,9 %/1,9 %/0 %/1,9 % avec un acompte/échange équivalent de 2 195 $/2 995 $/0 $/1 795 $. L'offre comprend des économies de 500 $/500 $/1 000 $ /0 $ sur la location. Premier paiement mensuel, frais d'administration de location de 350 $, RDPRM (46 $) et taxe sur les pneus (15 $) exigibles à la livraison. L'option de rachat à la fin du terme de location est de 8 695 $/11 128 $/6 365 $/9
789 $. Limite de 16 000 km par année et frais de 12 ¢ le km additionnel à la fin du terme. L'immatriculation, les assurances, les frais de permis et les taxes applicables sont en sus. Le concessionnaire peut louer à prix inférieur. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. ¥Le rabais de liquidation de 500 $ est disponible à l'achat, à la location et au financement de tout modèle Optima, Soul 2013 neuf et de 1 000 $ sur tout modèle Sportage auprès d'un concessionnaire participant du 1er au 31 mai
2013et seradéduitduprixd'achatavant taxes. Leclientaura le choixde recevoirunchèqueaumontantdurabaisde liquidationde500$/1000$(excluant les taxes)oudedéduire cemontantduprixdevente/locationconvenuavant taxes.VisitezvotreconcessionnaireKiapour tous lesdétails. ∆Leprixd'achatde27345$/35550$/39 145$/34 195$/26 195$/32 195$desmodèles illustrésSoul2,0L LuxeBA(SO759D)2013/OptimaSXTurboBA(OP748D)2013/Sportage2,0TSXavecnavigateur (SP759D)2013/SorentoEX-V6
TI (SR75HE)2014/ForteSX(FO748E)2014/RondoEXLuxe(RN756E)2014neufs comprend les fraisde transportetpréparationde 1650$/1455$/1650$/1665$/1485$/1665$et lesdroits sur le climatiseur (100$ lorsqueapplicable). Lesvéhicules illustréspeuvent comporterdesaccessoiresetmisesà jouroffertsàcoûts supplémentaires. L'immatriculation, lesassurances, la taxesur lespneus (15$), les fraisdepermiset les taxesapplicables sontensus. Leconcessionnairepeutvendreàprix inférieur.Visitez
votreconcessionnaireKiapourtous lesdétails.LaconsommationdecarburantRoute/Villeestbaséesur lesmodèlesSoul 1,6Là injectiondirecte4cyl.BM2013/Optima2,4Là injectiondirecte4cyl.BA2013/Sportage2,4Là injectionmultipoint4cyl.BA2013/SorentoLX2,4Là injectionmultipoint4cyl.BA2014/Forte 1,8Là injectionmultipoint4cyl.BM2014/Rondo2,0Là injectiondirecte4cyl.BM2014neufs.Cesestimationsmisesà joursontcalculéessur labasedecritèresetdeméthodesd’essaiapprouvés
par legouvernementduCanada.Veuillez vous référer à L’ÉNERguide,Guidede consommationde carburant. Votre consommation réellede carburantvarieraen fonctiondevoshabitudesde conduiteetd'autres facteurs. Les renseignementspubliésdans cetteannonce sont réputésêtrevéridiquesaumomentde leurparution. Pourplusde renseignements sur lagarantie sans souci de5ans, visitez le kia.caou composez le 1-877-542-2886. Kiaest unemarquedecommercedeKiaMotors Corporation.

Modèle EX illustré

LE TOUT NOUVEAU

2014

Modèle SX illustré

Louez-le à 1,9% de financement avec un acompte de 2 995 $. L'offre comprend les frais de transport
et préparation et autres frais totalisant 1 780 $ et des ÉCONOMIES DE 500 $ SUR LA LOCATION. Frais
d'administration de location de 350 $ exigibles à la livraison. Offre basée sur le prix d'achat de 28 475 $
dumodèle Sorento 2,4 L LX BA TA 2014.

2014

LA TOUTE NOUVELLE

LOUEZ-LE À PARTIR DE

PAR MOIS POUR 48 MOIS

299 $§ DE FINANCEMENT À
L'ACHAT POUR 84 MOIS0%**OU

2014

LE NOUVEAU

TRACTION
INTÉGRALE
DISPONIBLE

Modèle EX illustré

ROUTE(BA) :7,1L/100km

VILLE(BA) :10,4L/100km

ROUTE (BM) : 5,3 L/100 km

VILLE (BM) : 8,0 L/100 km

Louez-la à 0% de financement avec un acompte de 0 $. L'offre comprend les frais de transport
et préparation et autres frais totalisant 1 500 $ et des ÉCONOMIES DE 1 000 $ SUR LA LOCATION.
Frais d'administration de location de 350 $ exigibles à la livraison. Offre basée sur le prix d'achat
de 17 495 $ dumodèle Forte berline LX BM 2014.

DE FINANCEMENT À
L'ACHAT POUR 84 MOIS

0%**
LOUEZ-LA À PARTIR DE

PAR MOIS POUR 36 MOIS

167 $
§

ACOMPTE

0 $
OU

Louez-le à 1,9% de financement avec un acompte de 1 795 $. L'offre comprend les frais de transport et
préparation et autres frais totalisant 1 780 $. Frais d'administration de location de 350 $ exigibles à la
livraison. Offre basée sur le prix d'achat de 23 475 $ dumodèle Rondo LX BM2014.

LOUEZ-LE À PARTIR DE

PAR MOIS POUR 48 MOIS

248 $§

ROUTE (BM) : 6,2 L/100 km

VILLE (BM) : 9,4 L/100 km

DE FINANCEMENT À
L'ACHAT POUR 84 MOIS0%**OU

POUR 10 JOURS 
SEULEMENT

JU
SQ

U’AU
31 MAI

KIASHERBROOKE.COM
4339, boul. Bourque

819 563.3737

KIAMAGOG.COM
2960, rue Sherbrooke

819 847.3377

S
h

e
rb

ro
o

ke
 sa

m
e

d
i 2

5
 m

a
i 2

0
13

 -  L
A

 T
R

IB
U

N
E

     1
7

3233012  



18

1
8

  
  

 L
A

 T
R

IB
U

N
E

 -
 S

h
e

rb
ro

o
ke

 s
a
m

e
d

i 
2

5
 m

a
i 
2

0
13

TRIBUNE LIBRE

hervephilippe@videotron.ca  Droits réservés

La Journée nationale des Patriotes demeure un 

moment de réflexion propice pour vivre la devise 

du Québec, « Je me souviens ». Réflexion parce 

que pour l’instant, l’État n’offre pas encore de 

budgets pour célébrer ce jour de mémoire. Ce jour 

est pourtant voué depuis longtemps à rendre hom-

mage à ces braves gens, qui était pour la plupart 

des hommes très respectables, portant un idéal 

démocratique hors du commun. 

[...]

Plus le temps passe et plus on découvre les 

magouilles des fédéralistes qui n’ont pas joué 

franc jeu, comme à l’époque, lors du rapatriement 

de la constitution, ainsi qu’au référendum de 1995 

sur l’indépendance du Québec. Fort heureusement, 

les indépendantistes ont repris le pouvoir le 4 sep-

tembre 2012 avec l’élection du Parti québécois. 

En dépit des blocages et sabotages politiques 

que le Canada nous inflige, le Québec continue 

de se positionner internationalement. Les affaires 

étrangères nous concernent de plus en plus avec la 

mondialisation des marchés. Notre gouvernement 

mène présentement sa lutte pour la libération, en 

parallèle avec d’autres nations, comme l’Écosse et 

aussi la Catalogne, dont le parlement vient d’affir-

mer le droit fondamental de son peuple à décider de 

son avenir. D’autre part, des centaines de citoyens 

sont rassemblés en fin de semaine à Montréal pour 

un congrès de convergence nationale.

À force de recherche, je constate que tout a pas 

mal été écrit, que tout n’a pas encore été dit et qu’il 

est encore temps de lire, lire pour comprendre. La 

littérature est riche et maintenant nous avons le 

Web, qui nous facilite l’accès à l’information. Nous 

avons tout pour comprendre et saisir la beauté et 

l’intelligence du projet d’indépendance du Québec, 

mais aussi sa faisabilité.

Jacques Gagnon
Lac-Mégantic

À la recherche d’un pays

Les soins palliatifs ne pouvant point soulager 

tous les mourants (6 à 8 % y seraient réfractai-

res), est-ce une raison, au nom d’une minorité 

qui réclame le libre choix en fin de vie, d’ouvrir 

la porte à d’éventuelles dérives éthiques et 

médicales? Alors que nous entrons dans l’ère 

de la médecine de l’incurable, et considérant le 

vieillissement de la population et la multiplica-

tion des maladies graves de longue durée, n’y 

a-t-il pas un risque que la mort souhaitée en fin 

de vie devienne une nouvelle norme sociale? 

Avant de recourir à la pratique de l’euthana-

sie, pourquoi ne pas en premier lieu développer 

comme il se doit les soins palliatifs? Il est affo-

lant de constater que 77 % des Canadiens n’y 

ont toujours pas accès.

Ce n’est pas un hasard si, devant cette 

carence dans les soins de santé québécois, 

ils sont nombreux à chercher libération de la 

douleur par une loi encadrant l’euthanasie.

On parle énormément de dignité dans tout ce 

débat, mais est-ce partir digne que de mourir 

par injection létale? 

Étienne Boudou-Laforce
Sherbrooke

L’euthanasie comme nouvelle norme?

L
’horrible assassinat 

d’un soldat britannique 

au sud de Londres par 

deux musulmans qui disent 

avoir agi au nom d’Allah, 

constitue le pire cauchemar 

des pays occidentaux : des 

attaques terroristes aléatoires 

menées par des groupes 

ou des individus isolés et 

indépendants, avec peu de 

moyens, et difficiles à prévenir.

Cette attaque effectuée 

par des « loups solitaires », 

un terme utilisé par de nom-

breux médias depuis quelques 

jours, rappelle les attentats à 

la bombe lors du marathon de 

Boston ou encore l’assassinat de 

13 personnes à la base de Fort 

Hood, au Texas, en 2009, pour 

lequel un psychiatre militaire 

musulman avait été inculpé.

Ces gestes, non revendi-

qués par les groupes isla-

mistes reconnus, sont le fait 

d’individus radicalisés, parfois 

dérangés (et souvent nés au 

pays), qui mènent leur propre 

djihad pour dénoncer ce qu’ils 

considèrent être l’oppres-

sion des musulmans par les 

Occidentaux et surtout, faire 

peur, semer la division.

D’ailleurs, dès l’annonce 

de l’attaque contre ce jeune 

soldat, Lee Rigby, des membres 

du groupe d’extrême droite 

« English Defence League » 

se sont attaqués à des mos-

quées et aux individus avec 

la peau noire ou cuivrée qui 

avaient le malheur de se trouver 

sur leur passage, malgré le 

fait que plusieurs dirigeants 

de groupes musulmans ont 

dénoncé cet assassinat.

« C’est exactement dans 

la foulée des objectifs terro-

ristes : donner le moins de 

coups pour le plus d’effets; 

créer un climat de panique 

et monter la majorité contre 

les minorités », analyse Rémi 

Landry, professeur associé à 

l’École de politique appliquée 

de l’Université de Sherbrooke.

« Avec al-Qaida on était 

capable de remonter jusqu’à 

Ben Laden. Aujourd’hui, ce sont 

des groupes isolés qui ont une 

foi en commun et qui croient 

que les musulmans se font 

maltraiter par les Occidentaux. 

Ce sont des choses auxquelles 

il va falloir s’attendre, des gens 

qui décident pour des raisons 

d’endoctrinement de passer à 

la violence », ajoute-t-il, souli-

gnant qu’il s’agit néanmoins 

de gestes isolés et qu’il ne faut 

pas verser dans la paranoïa.

Au climat de peur engendré 

par cet assassinat s’ajoutent 

maintenant bien des questions.

Comment déjouer ces 

terroristes qui ne sont visible-

ment pas soutenus par une 

organisation? Comment mieux 

surveiller des suspects, suivre 

leurs correspondances sur 

Internet, par exemple, sans 

transformer les sociétés démo-

cratiques en États policiers? 

Doit-on inciter les citoyens à 

être davantage aux aguets et 

à fournir des renseignements 

aux autorités sans sombrer 

dans l’hystérie et la délation?

Mais surtout, et il s’agit 

là d’un autre débat, les pays 

occidentaux devront s’attaquer 

aux sources du problème : la 

violence et les injustices qui 

affligent le monde arabo-musul-

man depuis des décennies.

Un « vrai » aéroport
Il n’y a aucun doute sur le 

fait que Sherbrooke a besoin 

d’un véritable aéroport desservi 

par une compagnie aérienne 

nationale, comme le démontre 

la décision de l’Association 

canadienne d’éducation de 

langue française de tenir son 

prochain congrès à Québec 

plutôt qu’ici en raison de 

l’absence de desserte aérienne.

Ce n’est pas la première fois 

que Sherbrooke « perd » ainsi 

un événement majeur, sans 

compter que « l’isolement » de 

la région sur ce plan, décrié 

par le directeur général de 

Sherbrooke Innopole, Pierre 

Bélanger, constitue un han-

dicap majeur pour attirer 

de grandes entreprises.

L’administration munici-

pale reconnaît évidemment 

le problème et a lancé l’au-

tomne dernier un projet de 

29 millions $ pour agrandir et 

moderniser l’aéroport régio-

nal, tout en recherchant un 

grand transporteur aérien.

Une résolution a aussi été 

adoptée pour convaincre 

les gouvernements provin-

cial et fédéral d’éponger les 

deux tiers de la facture.

Avec l’appui des élus de la 

région, notamment celui des 

maires de Thetford Mines 

et Lac-Mégantic, de même 

que de plusieurs députés, il 

semble bien que le leadership 

politique soit en place.

Les élus devront toutefois 

se montrer très persuasifs 

alors que tant Ottawa que 

Québec sont à l’heure des 

compressions budgétaires.

Le nouveau 
terrorisme?

OPINIONS Louise Boisvert
présidente-éditrice

Maurice Cloutier
rédacteur en chef

Louis-Éric Allard
directeur de 
l’information

Jacynthe Nadeau
directrice au pupitre et 
des contenus spéciaux

DENIS
DUFRESNE

ÉDITORIAL

denis.dufresne@latribune.qc.ca



19

S
h

e
rb

ro
o

ke
 sa

m
e

d
i 2

5
 m

a
i 2

0
13

 -  L
A

 T
R

IB
U

N
E

     1
9

[ OPINIONS ]............................................................................................................................................ Les grands enjeux

D
epuis 2010, la compagnie 
pétrolière TransCanada 
développe le projet de 

construction de l’oléoduc 
Keystone XL reliant les sables 
bitumineux de l’Athabasca, 
en Alberta, aux raffineries de 
Houston, au Texas. La partie de 
l’oléoduc reliant l’Oklahoma au 
Texas est déjà en construction, 
ayant reçu l’approbation de 
l’administration Obama en 
mars 2012. Toute la controverse 
porte sur la partie nord 
qui doit parcourir plus de 
3000 kilomètres.

Comme le projet de l’oléoduc 
Keystone traverse la frontière 
internationale, les lois américai-
nes exigent que pour délivrer 
un permis, l’administration 
soumette le projet à des études 
environnementales. Un pre-
mier tracé a été soumis à une 
évaluation du Département 
d’État américain et a été rejeté 
en janvier 2012 par l’adminis-
tration Obama après que le 
gouverneur du Nebraska s’y 
est opposé parce que l’oléoduc 
aurait traversé l’aquifère de 
l’Ogallala, qui touche huit états. 
La compagnie TransCanada a 
dû soumettre un nouveau tracé 
qui cette fois a reçu l’aval du 
gouverneur du Nebraska en 
janvier 2013. 

En mars, le Département 
d’État américain a remis un 
rapport complet sur ce dos-
sier. Entre autres, le rapport 
conclut qu’avec ou sans oléo-
duc, les sables bitumineux 
canadiens vont se développer 
au même rythme. En ce sens, 
la construction de l’oléoduc 
n’aura pas de conséquences 
sur les changements climati-
ques. L’étape suivante consiste 
en une consultation publique 
de 60 jours. L’administration 
Obama devra ensuite prendre 
la décision finale sur ce dossier.

Le projet de l’oléoduc est 
à l’origine d’un vif débat aux 
États-Unis. Ses partisans argu-
mentent que l’oléoduc transpor-
tera 830 000 barils de pétrole 
par jour, réduisant d’autant les 

importations de régions moins 
stables que le Canada. De plus, 
il permettrait de réduire le 
coût de l’essence à la pompe. 
Par ailleurs, sa construction 
générait 100 000 emplois tem-
poraires et 5000 permanents. 
Finalement, si les États-Unis 
refusent de donner l’autorisa-
tion de construire l’oléoduc, le 
Canada va exporter son pétrole 
en Chine.

Du côté des partisans de 
l’oléoduc, se retrouvent la 
large majorité des sénateurs 
et représentants républicains. 
Mais les compagnies pétroliè-
res, 17 sénateurs démocrates 
provenant d’états pétroliers, et 
les représentants canadiens 
soutiennent aussi le projet. Et, 
plus surprenant, les syndicats 
américains, qui sont tradition-
nellement plus à gauche, sont 
en faveur du projet créateur 
d’emplois.

L’incident de Mayflower
Par contre, le projet de l’oléo-

duc est vivement contesté par 
les groupes environnementalis-
tes et les membres libéraux du 
parti démocrate. Les opposants 
affirment que le projet est trop 
risqué, qu’il pourrait conta-
miner la nappe phréatique, 
que le pétrole produit à partir 
des sables bitumineux génère 
environ 30 % de plus de gaz 
à effet de serre que le pétrole 
conventionnel, et que le mode 
d’extraction de ce pétrole gas-
pille une large quantité d’eau et 
cause une déforestation accélé-
rée au Canada. 

Or, les événements ont 
donné en partie raison aux 
critiques environnementalistes 
le 29 mars dernier, alors qu’un 
oléoduc d’ExxonMobil trans-
portant du pétrole brut cana-
dien s’est rompu à Mayflower 
en Arkansas. À la suite de 
cet accident écologique, plus 
de 12 000 barils de pétrole se 
sont échappés, recouvrant les 
rues et les pelouses d’une forte 
odeur de goudron. L’accident 
força l’évacuation de 22 mai-
sons. Pour les environnemen-
talistes, la catastrophe de 
l’Arkansas représente un aver-
tissement qui laisse présager 
des problèmes similaires avec 
l’oléoduc Keystone. 

Le Département d’État a 
examiné une solution de rem-
placement. Le pétrole pourrait 

être transporté par chemin de 
fer. Or, cela prendrait chaque 
jour 15 trains supplémentaires 
avec chacun 100 wagons-citer-
nes pour transporter la même 
quantité de pétrole que l’oléo-
duc projeté. En plus de générer 
des problèmes de trafic quasi 
insurmontables, le transport 
par train du pétrole générerait 
plus d’émissions de CO2 que 
l’oléoduc.

Dans la situation présente, 
une chose est sûre : les États-
Unis ont besoin du pétrole 
canadien. Ils ne peuvent pas le 
laisser aller à la Chine. En effet, 
les États-Unis consomment 
20 % de la production mondiale 
de pétrole et doivent importer 
40 % de leur pétrole. Or, leurs 
réserves de pétrole ne repré-
sentent que 2 % des réserves 
mondiales connues.

Une autre solution
Cependant, les environ-

nementalistes croient que 
le vrai problème est ailleurs. 
L’administration Obama devrait 
concentrer, selon eux, ses 
efforts à faire adopter par le 
Congrès une loi énergétique 
rendant les automobiles encore 
moins énergivores et moins 

polluantes. Ils estiment qu’il 
est possible ainsi d’économi-
ser trois millions de barils de 
pétrole par jour, soit quatre 
fois le nombre que l’oléoduc 
Keystone transporterait. En 
plus, cette approche, basée sur 
une énergie propre, permet-
trait de créer des centaines de 
milliers d’emplois.

Le président Obama devra 
rendre une décision d’ici l’été. 
Des milliers d’emplois entou-
rant la construction de l’oléo-
duc sont en jeux. Le projet 
représente un investissement 
de sept milliards de dollars et 
ne demande aucune subven-
tion publique. Et Obama doit 
tenir compte des conséquen-
ces que sa décision va avoir 
sur les relations canado-amé-
ricaines. 

Le premier ministre Stephen 
Harper a fait de fortes repré-
sentations pour une appro-
bation du projet. Des hauts 
fonctionnaires canadiens 
ont déclaré qu’une décision 
négative serait reçue comme 
gifle diplomatique à Ottawa. 
Le Canada se tournerait alors 
vers d’autres marchés pour 
exporter son pétrole. La Chine 
est déjà disposée à importer 

et raffiner le pétrole canadien 
provenant des sables bitumi-
neux. Or, le risque environne-
mental posé par un pétrolier 
traversant le Pacifique est 
beaucoup plus élevé que celui 
d’un oléoduc nord-américain. 
Est-ce que les États-Unis ont 
le moyen de s’aliéner leur prin-
cipal partenaire commercial? 
Voilà une question qu’Obama 
doit se poser.

Les tensions politiques 
entourant l’oléoduc Keystone 
sont profondes. Chaque partie 
presse l’administration Obama 
d’aller dans sa direction. Le 
défi pour Barack Obama est de 
concilier à la fois les pressions 
de ses partisans et l’insistance 
des républicains, des repré-
sentants canadiens et des 
syndicats. L’approbation de 
la partie sud de l’oléoduc est 
perçue comme une indication 
que l’administration Obama va 
donner son aval au projet de 
l’oléoduc Keystone. Encore une 
fois, Obama apprend qu’il n’y a 
pas de décision facile.

Gilles Vandal est professeur 
titulaire à l’École de politique 
appliquée de l’Université de 
Sherbrooke.

Les enjeux de l’oléoduc Keystone XL

ARCHIVES PC

La portion de l’oléoduc reliant l’Oklahoma au Texas est déjà en construction pendant qu’à Washington, 
on attend encore le sceau présidentiel pour la partie nord du tracé.

J’ai été conquis par le concert-
bénéfice de l’OSS jeudi. Cela m’a 
rappelé l’importance de choisir 
ses combats.

En fait, il s’agit ici de nous 
demander, comme ville, ce qui 
doit être priorisé. Pour être une 
ville de classe mondiale qui 
innove et qui attire les plus grands 
cerveaux et les plus grands pro-
jets, il nous faut une base éco-
nomique solide, mais aussi et 
surtout une base culturelle qui 
dépasse nos seules frontières et 
nos seules zones de confort. 

Je ne suis pas un grand mélo-
mane, loin de là. Je sais par contre 
pourquoi les Sherbrookois doivent 
absolument être complices de 
l’OSS et de son développement. Le 
rayonnement qu’il nous apporte, 
en attirant de grands talents et 
des virtuoses reconnus mondia-
lement, est plus que crucial pour 
la visibilité internationale de la 
ville et probablement un moyen de 
convaincre de nouveaux arrivants 
et investisseurs de s’installer ici, 
chez nous. 

Cette tradition de la musique 

classique et des grands concerts 
est très présente en Europe et en 
Asie. Les enfants baignent très tôt 
dans la musique classique et les 
grands orchestres. Le fait qu’une 
ville de la taille de Sherbrooke 
dispose d’un orchestre majeur 
reconnu comme l’un des plus per-
formants en dehors des grands 
centres est un gage de succès et 
une clé d’attirance économique 
non négligeable.

Je salue particulièrement l’arri-
vée du nouveau président Vincent 
Cloutier et la collaboration de Luc 

Blanchard, de BMO Nesbitt Burns. 
Ceci annonce un vent de renou-
veau qui permettra certainement 
d’attirer plus de ces quarante-
naires qui arrivent justement à 
une étape où nous pouvons nous 
permettre ce type de sortie, nos 
enfants volant déjà de leurs pro-
pres ailes pour plusieurs. 

Bâtir sur une telle clientèle 
est un gage de succès et surtout 
une preuve que la communauté 
d’affaires va au-delà des seules 
préoccupations économiques et 
financières et qu’elle sait aussi 

mettre l’accent sur des attraits 
culturels de calibre international. 
On est tout à fait dans lignée de 
l’Orford Express, du Grand Cru et 
d’autres prestations qui s’appro-
chent de la perfection.

Enfin, j’ose voir l’OSS comme 
l’Aéroport de Sherbrooke : un bien 
nécessaire et fondamental pour 
assurer notre rayonnement écono-
mique, social et culturel, partout 
dans le monde, rien de moins.

Pierre Harvey, M.Sc
Sherbrooke 

L’OSS ou l’art de choisir ses combats

TRIBUNE LIBRE

ANALYSE

GILLES
VANDAL

Collaboration spéciale



L’ÉVÉNEMENT PERFORMANCE INSPIRÉEL’ÉVÉNEMENT PERFORMANCE INSPIRÉE
Infiniti présente

infiniti.ca

BERLINE G37 ÉDITION SIGNATURE D’INFINITI

• TRACTION INTÉGRALE INTELLIGENTE
• 328 CHEVAUX
• BOÎTE AUTOMATIQUE À 7 RAPPORTS AVEC CORRESPONDANCE

DU RÉGIME EN RÉTROGRADATION

• 330 CHEVAUX
• MOTEUR V6 3,7 LITRES
• TRACTION INTÉGRALE INTELLIGENTE

avec 5 503 $ en comptant initialsur 48 mois

2500$
Incluant

pour une durée limitée

DE RABAIS
AU COMPTANT

Infiniti est fière d’être le partenaire en titre des véhicules de performance de l’écurie Infiniti
Red Bull Racing, trois fois championne mondiale de Formule 1 parmi les constructeurs de la FIA.

1500$
de rabais en passant d’un véhicule
concurrent admissible à la berline G**

de rabais au comptant

POUR UNE DURÉE LIMITÉE, CETTE OFFRE INCLUT

4 000$ +

* Offre de financement à la location sur une nouvelle berline G37 2013 (G4XG73 AA00)/M37 2013 (A4TE73 AA00) seulement. Taux de financement à la location de 1,9 % pour un terme de 48 mois. Mensualité à la location de 397 $/537 $ avec 6194 $/5 503 $ de comptant initial ou un
véhicule de reprise d’une valeur équivalente. Première mensualité requise à la signature du contrat. Mensualité inclut 4 000 $/2 500 $ de rabais à l’achat au comptant sur les modèles berline G37 Édition Signature 2013/M37 2013 neuves. Inclut également un rabais de 1 500 $ sur
les modèles berline G37 Édition Signature 2013 offert exclusivement aux propriétaires/locataires d’un véhicule de la concurrence admissible. Ces rabais s’appliquent uniquement aux contrats de location ayant fait l’objet d’une approbation de crédit, et seront déduits du prix négocié
avant les taxes. Les frais de transport et de prélivraison (1 995 $), la taxe sur le climatiseur (100 $), les droits spécifiques sur les pneus neufs (30 $) sont inclus. Les taxes, assurances, immatriculations et permis sont en sus. Location basée sur une allocation annuelle de 16 000 km avec
kilométrages additionnels de 0,15 $ le km. **L’offre de 1 500 $ de rabais est offerte exclusivement à l’achat ou à la location au détail sur approbation de crédit d’une nouvelle berline G37 2013 par les consommateurs qui sont actuellement propriétaires ou locataires d’un véhicule de
la concurrence admissible (modèle de l’année 2000 ou plus récent). Visitez votre détaillant Infiniti pour connaître les modèles admissibles. Une preuve de propriété ou de location du véhicule de la concurrence admissible sera requise. Votre détaillant participant déduira le rabais de
1 500 $ du prix de vente/location négocié d’une nouvelle berline G37 2013 avant l’application des taxes. Les offres sont disponibles sur approbation de crédit uniquement auprès d’Infiniti Canada Finance pour une durée limitée, peuvent faire l’objet de changement sans préavis et ne
peuvent être jumelées à aucune autre offre, sauf tel que mentionné ci-dessus. Offres disponibles jusqu’à minuit le 31 mai 2013. Les concessionnaires peuvent devoir commander ou échanger un véhicule. Certaines conditions s’appliquent. Les véhicules et les roues peuvent différer de
ceux qui sont illustrés. Visitez votre détaillant Infiniti le plus près ou infiniti.ca pour connaître tous les détails.

BERLINE G37 ÉDITION SIGNATURE D’INFINITI

Mensualité à la location

397$ sur 48 mois
avec 6 194 $ en comptant initial*/mois

Mensualité de 

537$
avec 5 503 $ en comptant initial

Location à

1,9%
sur 48 mois*

MMD 2013 D’INFINITI

OUVERT CE SAMEDI

DE 11h à 17h
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[ ARTS & SPECTACLES ] ............................................................................................................................................

IMACOM, MAXIME PICARD

Damien Robitaille avait enfilé tout l’attirail nécessaire à l’interprétation de chansons toutes plus enso-
leillées les unes que les autres.

 
SHERBROOKE — Le ciel a cra-
choté toute la journée, hier. Il 
s’est même affalé de tout son 
long en précipitations abon-
dantes. Mais le soleil s’est 
pointé au Théâtre Granada 
sous la forme des rythmes lati-
nos d’un Damien Robitaille en 
pleine forme. De pièce vitami-
née en pièce vitaminée, l’envie 
de se prélasser sur une plage 
du Sud, noix de coco à la main, 
se faisait pressante.

Enfin presque! Parce que 
le parterre presque plein de 
la salle de spectacle s’est 

montré un tantinet timide, une 
fois l’énervement des débuts 
passé. Quand le chanteur 
franco-ontarien s’est pointé, 
simple silhouette dans un pro-
jecteur allumé, les quelques 
centaines d’amateurs n’ont pu 
s’empêcher de taper des mains 
pour tapisser la pièce d’un 
enthousiasme débordant. Mais 
même le talent incontourna-
ble du percussionniste cubain 
Kiko Rosario n’a pas suffi pour 
décoller le public, majoritaire-
ment composé d’adultes matu-
res, de ses sièges réservés.

N’empêche, avec sa bouille 
sympathique, son charisme 
plus grand que nature et un 
plaisir évident à monter sur les 
planches, Damien Robitaille 
donne envie de célébrer. De 
scander l’alléluia avec lui dans 
Jésus nous a dit. De chanter Je 
tombe en chœur. Même si, un 
peu statique avec sa guitare, 
il n’arrive pas à empêcher les 
creux de vague en milieu de 
première partie. Pas de là à 
faire la siesta quand même.

De la vingtaine de pièces 
interprétées, la moitié provien-
nent de l’album Omniprésent, 
qui donne son nom au spec-
tacle. Particulièrement réus-
sie, Dame Nature, entonnée 
dans le noir presque complet, 
permet d’apprécier toute 
la richesse dans la voix de 
l’interprète. Sur sa lancée, 
il atteint certainement son 
apogée en invitant sa copine 
Carolina Navarro à prêter sa 
voix pour Au pays de la liberté. 
D’un coup, plus un souvenir 
du creux de vague. Tout y est. 
Un bonheur en condensé qui 
submerge pour un peu plus de 
trois minutes.

S’il y a toujours un danger à 
présenter du nouveau matériel, 
encore peu connu du public, 
les plus récentes compositions 
de Damien Robitaille passent 
le test. Même s’il est difficile 
d’égaler la frénésie provoquée 
par Mot de passe, que les plus 
perspicaces réclamaient d’un 
cri juste avant que les musi-
ciens n’en jouent les premiè-
res notes. « On est en 2013. 
Get over le Mot de passe. Ça 
fait cinq ans que je chante 
ça. Je suis tanné », a lancé le 
chanteur à la blague. Et voilà, 
la foule tapait des mains, fre-
donnait, riait.

Ce n’est que sur invitation, à 
trois interprétations de la tom-
bée de rideau, que mesdames 
et messieurs se sont dressés. 
Qu’ils ont daigné se déhancher 
comme si demain n’allait pas 
se lever. Comme s’ils s’étaient 
retenus pendant deux heures...

Il n’y a pas à dire, Damien 
Robitaille a pris du galon. Et 
il fait sourire chaque fois qu’il 
s’adresse à son public. « Je 
crois que ma carrière est en 
croissance. La première fois 
que je suis venu à Sherbrooke, 
j’étais seul sur la scène et je 
pense que nous étions plus 
nombreux sur scène que dans 
la salle », a-t-il plaisanté. Hier, 
ils étaient quelques centaines. 
Et il y a fort à parier qu’ils 
seront encore plus nombreux 
la prochaine fois.

OMNIPRÉSENT

Latino Robitaille

CRITIQUE

JONATHAN
CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

3237481  
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www.motore.com
2820, rue Sherbrooke Magog QC J1X 4G1819 847-6686

355, rue Saint-Georges, Windsor, QC J1S 2M7 819 845-2202

Sylvain Lefebvre,
propriétaire

Sylvain Beauvais
et Marco Picard
propriétaires

À partir de

169999$ 0%

36mois

Modèle LS

illustré

Tracteur

Confiez-nous vos
réparations et entretien

du printemps!

OUVERT CE LUNDI DE 11 h À 17 h
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[ ACTUALITÉS ].......................................................................................................................................................................

RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Pour sa cin-
quième année d’existence, 
l’événement «  Déjeuner en 
coeur » avec la police souhaite 
franchir le cap des 50 000 $ 
remis en dons à la section 
Estrie de la Fondation En coeur.

Cet événement qui regroupe 
tous les services d’urgence 
de la Ville de Sherbrooke, de 
même que les cols bleus pour 
une première fois cette année, 
se déroulera le 2 juin au Centre 
de foires de Sherbrooke.

« Nous espérons remettre 
15 000 $ cette année, afin de 
franchir les 50 000 $ remis au 
cours des cinq années de l’évé-
nement. Ces sommes servent 
directement aux gens de l’Es-
trie. L’an dernier, ce sont de 15 
à 20 familles dont les enfants 
sont atteints d’une malfor-
mation cardiaque qui ont été 
aidées. La fondation offre des 
services d’hébergement aux 
familles, rembourse les frais de 
repas et transport et même cer-
tains équipements médicaux », 
explique le coordonnateur de 
l’événement, le lieutenant 
Stéphane Rioux du Service de 
police de Sherbrooke.

Ce dernier, dont la fille est 
atteinte d’une maladie cardia-
que, soutient que ce type d’aide 

est très apprécié.
« La seule chose que tu sou-

haites dans de telles situations 
est d’être aux côtés de ton 
enfant. Ce type d’aide permet 
de libérer les parents de cer-
tains soucis financiers afin de 
pouvoir se consacrer entière-
ment à leur enfant », mentionne 
Stéphane Rioux.

L’événement « Déjeuner en 
coeur » se déroulera de façon 
simultanée avec celui orga-
nisé par le service de police de 
Québec à partir de 10 h

Avant et après le brunch, 
enfants et adultes sont invités 
à embarquer dans les véhicu-
les de patrouille, les camions 
de pompier et ambulances ou 
s’amuser dans les jeux gon-
flables. Pour la première fois, 
les cols bleus de la Ville de 
Sherbrooke feront des démons-
trations avec leur machinerie 
lourde et Airmedic avec son 
hélicoptère.

« Il y a aura une démons-
tration commune des servi-
ces d’urgence ainsi qu’une 
simulation d’intervention à 
haut risque de notre Groupe 
d’intervention. Nous attendons 
quelque 800 personnes cette 
année », mentionne le lieute-
nant Rioux.

Les billets pour cet événe-
ment sont en vente au quartier 
général du Service de police 

de Sherbrooke, au Rona l’En-
trepôt, dans tous les IGA de 
Sherbrooke, par téléphone au 

819-340-1990 ou sur le site de 
la fondation en coeur au www.
fondationencoeur.com/police. 

Les billets sont offerts à 15 $ 
pour les adultes et à 5 $ pour 
les 2 à 12 ans. 

DÉJEUNER EN COEUR

Aider directement les gens de l’Estrie

3223938  

3154273  
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THE ASSOCIATED PRESS

Un couple prie après le meurtre qui a eu lieu à Woolwich.

AGENCE FRANCE-PRESSE

LONDRES — Michael Adebolajo, 
qui revendique le meurtre d’un 
soldat à Londres au nom du 
jihad, était hospitalisé hier dans 
l’attente d’interrogatoire. Mais de 
nombreux témoignages retracent 
déjà l’itinéraire du Britannique de 
28 ans, chrétien d’origine nigé-
riane, converti à l’islam radical 
après avoir fréquenté des gangs 
au sortir de l’adolescence.

Des millions d’internautes de 
par le monde ont découvert son 
visage mercredi sur une vidéo-
amateur. Coiffé d’un bonnet, un 
hachoir ensanglanté à la main, il y 
justifie posément avec une rhéto-
rique inspirée d’Al-Qaïda l’assas-
sinat du militaire, dont le corps 
sans vie repose sur la chaussée.

En attendant la version offi-
cielle, les indications de dizaines 
de proches, de connaissances, et 

les informations recueillies par 
des médias britanniques qui cher-
chent à comprendre, permettent 
de reconstituer une partie du 
puzzle.

Michael Adebolajo est né le 
10 décembre 1984 à Lambeth, un 
quartier de Londres au sud de la 
Tamise dans une famille venue du 
Nigeria et parfaitement assimilée.

Ses anciens copains de l’école 
publique de Romford le décrivent 
comme « un type normal », plutôt 
« jovial ». Louise, une ancienne 
amie, rapporte qu’il a changé vers 
17-18 ans, quand il a commencé 
à fumer des joints, à fréquenter 
des gangs et à voler des portables 
sous la menace d’un couteau.

La famille déménage à Saxilby, 
dans l’espoir de mettre Michael 
« hors de problèmes ». Mais le 
jeune homme s’inscrit en 2004 à la 
Greenwich University à Londres.

C’est à cette époque qu’il fait la  

connaissance d’Anjem Choudary, 
ancien chef de l’organisation isla-
miste radicale Al-Mouhajiroun, 
interdite en 2010.

Chei k h  Oma r  Ba k r i 
Mohamed, l’un des prêcheurs 
du « Londonistan »,  se souvient 
aussi parfaitement de cette 
recrue. « Il s’est converti pour 
devenir musulman, et a changé 
son nom de Michael en Abdullah 
Mujahid », a-t-il déclaré à l’AFP.

« Il y avait de nombreux conflits 
dans le monde, notamment en 
Irak et en Afghanistan », a par 
ailleurs dit Omar Bakri au Daily 
Telegraph. « Il a pris le parti des 
musulmans, semble-t-il ».

Nombre de témoins rappor-
tent qu’il est régulièrement vu à 
Woolwich, là où a été tué le sol-
dat, haranguant la foule et dis-
tribuant des brochures invitant 
à combattre le régime syrien de 
Bachar al-Assad.

MEURTRE D’UN SOLDAT À LONDRES

De chrétien à islamiste radical

THE ASSOCIATED PRESS

LONDRES — Deux hommes ont 
été arrêtés, hier, après un incident 
survenu à bord d’un avion de ligne 
en provenance du Pakistan et à 
destination de l’Angleterre, ont 
annoncé les autorités.

Un représentant des forces de 
sécurité britanniques a indiqué, 
que l’affaire ne semblait pas être 
un attentat terroriste, mais que 
les policiers poursuivaient leur 
enquête.

Un chasseur de l’armée bri-
tannique a été dépêché pour 
dérouter l’appareil de Pakistan 
International Airlines transpor-
tant près de 300 passagers et 
le faire atterrir à l’aéroport de 
Stansted. L’avion, qui était parti 
de Lahore, devait initialement se 
poser à Manchester.

La police de l’Essex a révélé 
que deux suspects, âgés de 30 et 
41 ans, avaient été arrêtés et 
escortés hors de l’appareil, qui 
a atterri sans problème sur une 
piste isolée de l’aéroport.

Un passager a confié à une 
chaîne télévisée pakistanaise que 
les deux hommes avaient tenté, 
pendant le vol, de se rendre à la 
cabine de pilotage de l’appareil. Il 
a ajouté qu’après l’arrestation des 
suspects à Stansted, l’équipage 
avait annoncé aux autres voya-
geurs qu’il y avait eu une menace 
terroriste à bord et que le pilote 
avait alerté les autorités.

En fin d’après-midi hier, les pas-
sagers étaient tous descendus de 
l’avion et répondaient aux ques-
tions des enquêteurs, a mentionné 
un porte-parole de l’aéroport de 
Stansted, Mark Davison. Le minis-
tère britannique de la Défense a 
confirmé qu’un Typhoon avait été 

envoyé pour faire la lumière sur un 
incident qui s’était produit à bord 
d’un avion de ligne, mais a refusé 
de donner davantage de détails.

Pakistan International Airlines 
a confirmé que son vol P709 entre 
Lahore et Manchester était en 
cause. Le porte-parole de la com-
pagnie aérienne a révélé que le 
transporteur avait tenté à plu-
sieurs reprises de communiquer 
avec le pilote de l’appareil, sans 
succès. Il a précisé que l’avion 
transportait 297 passagers et 
11 membres d’équipage.

Cet incident survient alors 
que les forces policières britan-
niques ont renforcé leur présence 
à travers le pays dans la foulée 
du meurtre sordide d’un soldat, 
en plein jour, dans une rue de 
Londres, mercredi. Les autorités 
estiment que l’affaire pourrait être 
une attaque terroriste. Les deux 
présumés agresseurs, atteints 
par les balles des policiers, sont 
toujours hospitalisés.

AVION PAKISTANAIS DÉROUTÉ AU ROYAUME-UNI 

Deux suspects arrêtés

THE ASSOCIATED PRESS

Les services d’urgence atten-
daient les passagers sur la piste 
d’atterrissage.

TOUR DE GLOBE

MILAN, Italie — La jeune femme au 
coeur du scandale sexuel concer-
nant l’ancien premier ministre ita-
lien Silvio Berlusconi a nié, hier, 
devant une cour de Milan avoir 
confié à son ex-colocataire qu’elle 
avait eu des relations sexuelles 
avec le politicien.

Ruby, de son vrai nom Karima 
el-Mahroug, a témoigné pour une 
deuxième journée dans le cadre 
du procès de trois anciens assis-
tants du Cavaliere accusés d’avoir 
embauché des prostituées pour 
les fameuses soirées « bunga 
bunga » organisées par le magnat 
de la presse. M. Berlusconi est lui-
même l’objet d’un autre procès 
relativement aux accusations 
d’avoir eu des relations sexuelles 
rémunérées avec une mineure, 
soit Mme el-Mahroug, et d’avoir 
ensuite tenté d’étouffer l’affaire 
qui pèsent contre lui.

La jeune Marocaine a démenti 
les preuves recueillies auprès des 
témoins et dans ses propres décla-
rations sous serment

— The Associated Press

Ruby nie avoir 
couché avec 
Berlusconi CIUDAD DE GUATEMALA, 

Guatemala — L’ex-président gua-
témaltèque Alfonso Portillo a été 
extradé vers les États-Unis, hier, 
où il est accusé d’avoir détourné 
70 millions $ US de fonds publics 
du Guatemala à travers des comp-
tes bancaires américains.

L’ancien président, qui se trou-
vait dans un hôpital militaire pour 
se remettre d’une opération au 
foie et de problèmes cardiaques, 
a été transporté à bord d’un avion, 
a indiqué son avocat, Mauricio 
Berreondo. Il a précisé que l’appa-
reil devait se poser à New York 
après une escale à Miami.

Alfonso Portillo a été président 
du Guatemala de 2000 à 2004.

Me Berreondo a blâmé le gou-
vernement guatémaltèque pour 
les risques encourus par son 
client, qui est malade et qui a 
lancé plusieurs procédures d’ap-
pel au Guatemala. Alfonso Portillo 
a été déplacé de l’hôpital sur les 
ordres du secrétaire guatémaltè-
que de l’Intérieur, Mauricio Lopez 
Bonilla, a affirmé Me Berreondo.

L’ambassade des États-Unis 
au Guatemala a indiqué dans un 

communiqué que cette décision 
des autorités guatémaltèques 
représentait une importante 
affirmation de la primauté du 
droit, ajoutant que les États-Unis 
épaulaient le Guatemala dans sa 
volonté de renforcer l’État de droit 
et de combattre le crime organisé.

L’extradition de l’ancien prési-
dent Portillo survient quelques 
jours seulement après que la 
condamnation de l’ex-dictateur 
Efrain Rios Montt eut été annu-
lée par le plus haut tribunal du 
Guatemala. Cette décision a été 
largement critiquée partout à 
travers le monde, incluant aux 
États-Unis.

Le Guatemala tente de 
construire un nouveau système 
judiciaire crédible, notamment 
avec l’aide d’un groupe de procu-
reurs envoyés par l’ONU.

Les accusations américaines 
contre Alfonso Portillo indiquent 
qu’il aurait déposé de l’argent 
dans un compte de Miami, pour 
ensuite le transférer à Paris, dans 
un compte enregistré aux noms 
de son ex-épouse et de sa fille.

— The Associated Press

L’ex-président Alfonso Portillo 
extradé vers les États-Unis

THE ASSOCIATED PRESS

Le chef de la police de l’État de Washington a annoncé que l’écrou-
lement partiel du pont de l’autoroute 5 enjambant la rivière Skagit, 
à Mount Vernon, avait été causé par un camion aux dimensions trop 
imposantes pour la structure. Le camion avait heurté une travée 
située au-dessus du pont. Le chauffeur du camion a réussi à se ren-
dre jusqu’à la rive. Deux autres véhicules sont tombés dans l’eau 
après qu’une partie du pont se fut effondrée jeudi soir.

L’écroulement d’un pont causé  
par un camion
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YANICK POISSON

ypoisson@latribune.qc.ca

SAINT-FERDINAND — À moins 
d’un revirement de situation, 
les 50  éoliennes érigées à 
Saint-Ferdinand, Saint-Pierre-
Baptiste et Sainte-Sophie-
d’Halifax, dans le cadre du 
projet Éoliennes de l’Érable, 
commenceront à produire de 
l’électricité à compter du mois 
d’octobre.

Au moment d’écrire ces 
lignes, toutes les bases ont 
été construites et bon nombre 
de tours décorent l’horizon de 
la région, certaines nacelles 
et des pales ont fait leur appa-
rition au cours des dernières 
semaines.

« Nous avons deux équipes 
qui ont commencé à monter 
les tours et deux autres qui 
s’occupent des nacelles et 
des pales. Les tours devraient 
toutes être construites en juin 
et les éoliennes devraient être 
complètes vers la mi-septem-
bre », indique Philippe Roy, 
porte-parole d’Enerfin pour 
le projet.

Les premières turbines 
devraient être actionnées 
dès cet été, mais elles ne 
produiront qu’à compter de 
l’automne, une fois que les 
différents tests seront effec-
tués. S’il y a encore beaucoup 
de travail à faire, le porte-
parole a promis que le pire 
était derrière.

«  Tous les travaux qui 
nécessitaient la construc-
tion de routes et le transport 
de matériaux par véhicules 
lourds sont pas mal terminés. 
Il y aura encore beaucoup  
d’action, mais ce seront des  

 
travaux plus spécialisés et 
plus localisés à l’aide d’ap-
pareillages plus pointus », 
ajoute le porte-parole.

Du retard et une entente
Le projet de 100  MW 

d’électricité verra donc le 
jour, contre vents et marées, 
tout près de deux ans après 
l’échéance imposée par 
Hydro-Québec. Sans en livrer 
les modalités, M. Roy a indi-
qué qu’Enerfin en était venue 
à une entente avec la Société 
d’État afin de limiter l’éten-
due des pénalités prévues au 
contrat. 

Il faut dire que le promo-
teur n’est pas responsable des 
retards associés au projet. 

Au cours du processus, qui 
aura duré cinq ans, il y a eu 
plusieurs assemblées d’infor-
mation, une commission du 
Bureau d’audiences publi-
ques sur l’environnement, un 
recours devant le Tribunal 
administratif du Québec et de 
nombreuses manifestations.

M. Roy ajoute aussi qu’une 
fois le projet terminé, Enerfin 
procédera à la reconstruction 
des routes qui ont pu être 
endommagées par le trans-
port des immenses tours de 
vent.

Éoliennes de l’Érable en action en octobre
[ ACTUALITÉS ]........................................................................................................................................................................

PHOTO FOURNIE

Les tours devraient toutes être 
construites en juin et les éolien-
nes devraient être complètes 
vers la mi-septembre.

3207716  



L’Association des concessionnaires Chevrolet du Québec suggère aux consommateurs de lire ce qui suit. Offres d’une durée limitée, réservées aux particuliers et s’appliquant aux modèles 2013 neufs suivants : Sonic, Cruze, Equinox, Traverse et Silverado. Les modèles illustrés peuvent comprendre certaines caractéristiques offertes en option à
un coût additionnel. Transport (1 550 $ pour Sonic, Cruze, Equinox et Traverse, et 1 600 $ pour Silverado) et taxe de climatisation (100 $, le cas échéant) inclus. Immatriculation, assurance, frais liés à l’inscription au RDPRM, droits et taxes en sus. 1. Cette offre s’adresse aux particuliers du Canada seulement et s’applique aux véhicules Chevrolet, Buick,
GMC et Cadillac 2013 neufs ou de démonstration livrés entre le 23 et le 27 mai 2013, à l’exception des modèles Chevrolet Express et GMC Savana. Le rabais s’applique uniquement à l’achat au comptant. En optant pour la location ou le financement à l’achat, les clients renoncent en totalité ou en partie aux rabais et offres incitatives, ce qui entraînera
l’augmentation du taux d’intérêt applicable. 2. Valide uniquement dans les établissements GM participants au Canada. Offre destinée aux particuliers seulement. Le nombre de milles de récompense AIR MILESmd offerts varie de 750 à 3 000, selon le véhicule choisi. L’offre est non monnayable et ne peut être jumelée à certaines autres promotions
d’AIR MILES. L’offre prend fin le 2 juillet 2013. Veuillez prévoir de quatre à six semaines après la fin de l’offre pour que les milles de récompense soient déposés dans votre compte d’adhérent AIR MILESmd. Pour que les milles de récompense soient déposés dans le solde de votre choix, vous devez veiller à établir vos préférences en matière de solde
(solde Argent AIR MILESmd ou solde Rêves AIR MILESmd) avant de procéder à la transaction d’achat admissible. MD/MC Marque déposée/de commerce d’AIR MILES International Trading B.V., utilisée sous licence par LoyaltyOne, Inc. et par la General Motors du Canada Limitée. 3. Offre en vigueur jusqu’au 2 juillet 2013 uniquement et s’adressant aux
particuliers résidant au Canada. Les propriétaires ou locataires actuels d’une Chevrolet Aveo, Cobalt, Cavalier, Optra, Saturn Ion, Astra ou Série S recevront 1 000 $ de rabais à l’achat, la location ou la commande à l’usine d’un véhicule admissible neuf, soit une Chevrolet Sonic ou Cruze 2013. Les propriétaires ou locataires actuels d’un Chevrolet Equinox,
Tracker ou Saturn Vue recevront 1 000 $ de rabais à l’achat, la location ou la commande à l’usine d’un véhicule admissible neuf, soit un Chevrolet Equinox 2013. Limite d’un (1) seul rabais par véhicule admissible vendu. Cette offre est transférable à un membre de la famille immédiate habitant à la même adresse (preuve exigée). L’offre n’est pas
monnayable et ne peut être combinée avec certaines autres offres incitatives portant sur les véhicules GM. Le rabais de 1 000 $ comprend les taxes applicables (TPS/TVH/TVQ/TVP, selon la province). Dans le cadre de la transaction, le concessionnaire demandera des preuves d’immatriculation ou d’assurance des véhicules dont le client est déjà
propriétaire. Nul là où la loi l’interdit. D’autres conditions et restrictions s’appliquent. 4. Cette offre s’adresse aux particuliers du Canada et s’applique uniquement à l’achat d’une Chevrolet Sonic LS 1SA 2013 neuve ou de démonstration livrée entre le 23 et le 27 mai 2013. * La remise de 600 $ à 1 500 $ est applicable à l’achat ou à la location d’un véhicule
de l’année-modèle 2008 à 2013 en échange d’un véhicule de l’année-modèle 1998 ou antérieurs. Une initiative de l’AQLPA soutenue par le gouvernement du Québec par l’intermédiaire du Fonds vert. Pour plus d’information, visitez le site www.faitesdelair.org. Ces offres sont exclusives aux concessionnaires du RMAB Québec (excluant la région de
Gatineau-Hull) et ne peuvent être combinées avec aucune autre offre ni aucun autre programme incitatif d’achat, à l’exception des programmes de La Carte GM, de prime pour étudiants et de GM Mobilité. La GMCL se réserve le droit de modifier, de prolonger ou de supprimer ces offres et ces programmes pour quelque raison que ce soit, en tout ou
en partie, à tout moment et sans préavis. Le concessionnaire peut vendre ou louer à un prix moindre. Une commande ou un échange entre concessionnaires peut être requis. Pour de plus amples renseignements, passez chez votre concessionnaire, composez le 1 800 463-7483 ou visitez gm.ca.
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ÉCONOMIE
S&P/TSX

12 667,22

9,13

TSX C.

948,32

6,27

$ CAN

96,89

- 0,25

D. JONES

15 303,10

8,60

S&P 500

1649,60

- 0,91

NASDAQ

3459,14

-0,28 

OR US

1386,60

- 5,20

PÉTROLE

94,15

- 0,10 

MONTRÉAL — Québecor a 
annoncé hier avoir fait l’acqui-
sition de Gestev, une entreprise 
de gestion d’événements spor-
tifs et culturels des environs de 
Québec.

La valeur de la transaction 
n’a pas été rendue publique.

Fondée en 1992, l’entreprise 
de Beaupré, près de Québec, 
a été derrière la production 
d’événements tels que la course 
extrême Red Bull Crashed 
Ice, le Festival international 

et coupe du monde de vélo 
de montagne, aussi appelé le 
Vélirium, la course transatlan-
tique Transat Québec Saint-
Malo, Sprint Québec, soit la 
Coupe Sprint de ski de fond, 
et le tout dernier Snowboard 
Jamboree, qui présentait les 
épreuves des Championnats 
du monde FIS de snowboard.

Gestev compte une qua-
rantaine d’employés et ses 
bureaux sont tous situés dans 
la région de Québec.

Québecor est une société de 
gestion détenant une partici-
pation de 75,4 pour cent dans 
Québecor Média, l’un des plus 
importants conglomérats de 
médias au pays, comptant plus 
de 16 000 employés.

Les actions de Québecor 
ont terminé la séance d’hier à 
44,40 $ à la Bourse de Toronto, 
en baisse de 10 cents par rap-
port à leur précédent cours de 
clôture.

— La Presse Canadienne

Québecor acquiert Gestev

DAVID BOMBARDIER

MAGOG — Un lave-auto révo-
lutionnaire a été inauguré hier 
matin derrière la station-ser-
vice Ultramar de la route 112 à 
Magog. L’entreprise sherbroo-
koise Brio présente son innova-
tion comme étant rien de moins 
que le premier lave-auto intel-
ligent au monde.

« Ça n’a rien à voir avec un 
lave-auto traditionnel », résume 
David Demers, directeur du 
développement technologique 
et vice-président de l’entreprise 
autrefois connue comme le 
Groupe Domax.

Les lave-autos traditionnels 
utilisent en moyenne 300 litres 
d’eau potable par lavage. Ils 
rejettent la totalité de cette eau 
dans les égouts.

Le lave-auto Brio recycle 
quant à lui 95 pour cent de l’eau 
utilisée. Il s’approvisionne en 

priorité avec l’eau de pluie, si 
bien qu’il est autonome, sauf 
en période de sécheresse. Le 
système de traitement est si 
avancé que l’eau recyclée peut 
être bue.

« Pour nous, ce n’est pas 
juste un lave-auto, affirme le 
président et cofondateur de 
Brio, Maxime Surprenant. 
C’est un outil pour que chaque 
citoyen puisse transformer un 
geste extrêmement gaspilleur 
d’eau en un acte écoresponsa-
ble. »

Le lave-auto Brio est en pro-
cessus d’obtenir une accrédi-
tation LEED, notamment en 
raison de l’innovation dans son 
design, du choix de ses maté-
riaux à faibles émissions et du 
contrôle de ses systèmes. 

Le lave-auto est entièrement 
préfabriqué, ce qui ne produit 
que très peu de déchets de 
construction. Ses systèmes 

de contrôle lui permettent de 
se mettre en veille lorsqu’il 
n’est pas utilisé et d’adapter 
son éclairage de type DEL en 
fonction de la luminosité néces-
saire. L’achat d’un lavage peut 
se faire à distance grâce à un 
téléphone intelligent.

L’entreprise Brio compte 
implanter un vaste réseau de 
lave-autos intelligents en s’as-
sociant à des stations-service 
de différentes bannières, un 
peu comme le font les restau-
rants Tim Hortons.

Un lave-auto Brio sera 
construit cet été à Trois-
Rivières et un autre verra le 
jour à l’automne à Terrebonne. 
Sherbrooke devrait aussi en 
avoir un, et peut-être deux, 
dans un avenir rapproché. La 
compagnie entend en dévelop-
per au moins une douzaine au 
Québec et en Ontario en 2014, 
avant de faire son entrée aux 

Un lave-auto révolutionnaire à Magog

IMACOM, JESSICA GARNEAU

Maxime Surprenant, président et cofondateur de Brio, et David Demers, vice-président, ont inauguré 
hier à Magog un lave-auto révolutionnaire qui recycle 95 pour cent de l’eau utilisée. Le système de 
traitement est si avancé que l’eau recyclée peut être bue.

États-Unis en 2015.
Ce premier lave-auto intelli-

gent a nécessité plus de trois 
ans de recherche et de déve-
loppement. Son financement, 
d’environ 1,2 M $, provient des 
gouvernements fédéral et pro-
vincial, de Desjardins Capital 
de risque et de Sherbrooke 
Innopole. « Les entrepreneurs 
sont de véritables créateurs de 
richesse et d’emploi », estime 
le député de Sherbrooke, Serge 
Cardin.

La mairesse de Magog, Vicky 
May Hamm, se réjouit de pou-
voir accueillir une telle vitrine 

technologique sur son terri-
toire. « Ça s’inscrit exactement 
dans notre vision de développe-
ment », indique-t-elle.

Les dirigeants du Groupe 
Domax, une petite compagnie 
née en Montérégie en 2007, 
sont passés bien près de tout 
abandonner. La directrice de 
la filière des technologies pro-
pres chez Sherbrooke Innopole, 
Chloé Legris, les a rencontrés 
en 2011 lors d’un forum envi-
ronnemental à San Francisco. 
Elle les a convaincus de s’éta-
blir à Sherbrooke, en échange 
de financement.

3096138  
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YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

DRUMMONDVILLE — La Société 
de développement économique 
de Drummondville (SDED) a 
intronisé quatre entreprises et 
individus de sa région dans le 
Club des ambassadeurs. Les 
contributions de ces entités ont 
permis d’atteindre un record 

de 3 millions $ au chapitre des 
retombées économiques direc-
tes des congrès et événements.

Ainsi, Guylaine Romanesky 
de Promutuel Drummond a été 
récompensée pour la tenue du 
congrès provincial du Groupe 
Promutuel qui a généré 145 nui-
tées en décembre 2011, alors 
que Réjean Paul-Hus, président 
du Moto Club Drummond, a 

été honoré pour le Jamboree 
provincial d’hiver en Quad de 
février 2012.

Par ailleurs, Carol Boulanger 
a contribué fortement à l’or-
ganisation du congrès de 
l’Association québécoise des 
retraités des secteurs publics 
et parapublics, qui a eu lieu 
en juin dernier et qui a généré 
des retombées économiques 

évaluées à 70 000 $ pour la 
région. Finalement, le gouver-
neur du Club de hockey les 
Voltigeurs de Drummondville a 
reçu le titre d’ambassadeur pour 
l’organisation du Défi mondial 
de hockey des moins de 17 ans 
qui a permis 1730 nuitées, seu-
lement à Drummondville.

« Le Club des ambassadeurs 
réunit des personnes influentes 

et dynamiques qui, par leurs 
activités professionnelles et leur 
engagement au sein d’organi-
sations diverses, ont attiré un 
ou des événements d’envergure 
dans la MRC de Drummond. Ce 
faisant, ils contribuent à générer 
d’importantes retombées éco-
nomiques pour notre région », 
a conclu la présidente de la 
Société, Francine Ruest Jutras.

La SDED récompense ses ambassadeurs

CHARLES BEAUDOIN
cbeaudoin@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Dans le 
cadre de son programme de 
reconnaissance du réseau M 
de la Fondation de l’entrepre-
neurship, Sherbrooke Innopole 
a remis hier des distinctions 
à 16 mentors de sa cellule de 
mentorat. 
Le réseau M est un programme 
de mentorat découlant de la 
Fondation de l’entrepreneurship 
qui s’étend dans toute la pro-
vince et permet aux gens dési-
reux de se lancer en affaires 
de compter sur des entrepre-
neurs québécois expérimentés 
afin de les épauler dans leur 
cheminement. L’activité, qui 
s’est tenue à l’hôtel de ville de 
Sherbrooke, visait à reconnaî-
tre le support qu’offrent béné-
volement des gens d’affaires 
aux futurs entrepreneurs de 
la région. Pour Alain Aubut, 

président-directeur général 
de la Fondation de l’entre-
preneurship, il s’agit d’une 
excellente occasion de pré-
senter une image positive de 
l’entrepreneuriat.

« Notre paye, c’est 

lorsqu’on aide  

un jeune entrepreneur 

 et que ça réussit. »

« C’est important d’avoir des 
entrepreneurs qui se montrent et 
qui valorisent l’entrepreneuriat. 
Et le mentorat à Sherbrooke est 
un très bel exemple. Ça montre 
un côté qui est positif, construc-
tif et socialement responsable. 
Les entrepreneurs sont des gens 
qui créent de la richesse et de 
l’emploi. Ça génère de l’activité 

économique et ça fait vivre du 
monde. C’est pourquoi c’est 
important de les valoriser. On 

va toujours avoir besoin de créa-
teurs de richesse », explique-t-il.
Parmi les mentors honorés, Paul 

Garant, qui a travaillé dans le 
milieu bancaire pendant plus 
de 30 ans, s’est vu remettre la 
distinction diamant. Il est le 
quatrième seulement à recevoir 
la plus haute distinction dans 
la région de Sherbrooke. S’il est 
ravi d’obtenir la reconnaissance 
de ses pairs en ce qui concerne 
son apport aux entrepreneurs, 
M.  Garant souligne que la 
meilleure récompense qui soit 
demeure de voir les hommes et 
femmes sous sa responsabilité 
obtenir du succès dans leurs 
projets.
« C’est sûr que ça fait plaisir 
de voir reconnaître le travail 
accompli, mais notre paye, c’est 
lorsqu’on aide un jeune entre-
preneur et que ça réussit. Qu’on 
s’aperçoit que nos conseils et 
notre écoute lui ont permis d’évo-
luer et d’aller à la rencontre de 
ses objectifs », admet l’homme 
qui a aidé plus d’une quinzaine 
d’entrepreneurs de la région.

Sherbrooke Innopole honore 16 mentors

IMACOM, MAXIME PICARD

Paul Garant a reçu la plus haute distinction en compagnie d’Alain 
Aubut, président-directeur général de la Fondation de l’entrepre-
neurship.



enfant-retourquebec.ca

25 mai. Journée nationale des enfants disparus

Assemblée générale annuelle

de l’Association Épilepsie-Estrie,

débutant par une

séance publique d’information

à 19 h, le mardi 28 mai 2013,

au local de l’organisme,

1131, rue du Conseil #103,

Sherbrooke.

Pour information :

819 822-3217
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JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Le territoire de 
la Chambre de commerce 
et d’industrie (CCI) Magog-
Orford s’étendra-t-il un jour 
à l’ensemble de la MRC de 
Memphrémagog? Sans être 
très avancé, ce projet est bel 
et bien dans l’air.

« On évalue la situation en 
vue d’un agrandissement, 
confirme le directeur géné-
ral de la CCI Magog-Orford, 
Jérémy Parent. On sait qu’il y 
a quelques chartes de cham-
bre de commerce non actives 
dans la MRC et des munici-
palités orphelines. Une seule 
chambre pour toute la MRC 
de Memphrémagog, c’est 

possible. »
M. Parent précise que l’objec-

tif de ce projet n’est pas d’ac-
croître de manière importante 
le nombre de membres de la 
CCI, mais plutôt de s’assurer 
d’avoir un organisme qui repré-
sente adéquatement les gens 
d’affaires de la MRC.

Preuve que le projet est 
sérieux, des discussions 
auraient déjà été amorcées avec 
la Fédération des chambres de 
commerce du Québec en vue 
d’un agrandissement du terri-
toire de la CCI Magog-Orford.

Actuellement, la CCI compte 
300 membres. Le nombre de 
membres de l’organisme a 
augmenté à chacune des deux 
dernières années après être 
descendu sous la barre des 230 

en 2011.
« On remonte, mais il reste 

beaucoup à faire au plan du 
membership. Seulement sur le 
territoire qu’on dessert présen-
tement, on retrouve un total de 
1100 entreprises. Le potentiel 
est là », dit Jérémy Parent.

Les finances
Au chapitre des finances, la 

situation de la CCI est demeu-
rée stable pendant la dernière 
année. Elle a terminé son 
année financière avec un sur-
plus de 400 $ et conserve un 
déficit de 32 000 $.

« Nous avons fini avec un 
surplus de 21 900 $ l’an der-
nier. Cette année, notre sur-
plus est beaucoup moins gros, 
mais nous avons investi près de 

10 000 $ dans un nouveau site 
internet et dans un projet de 
bancs de parc au centre-ville. »

« Une seule chambre 

pour toute la MRC de 

Memphrémagog,  

c’est possible. »

En 2011, la CCI faisait face 
à une situation financière dif-
ficile. Son déficit accumulé 
s’élevait à 54 000 $. Des efforts 
importants ont été déployés 
par la suite afin d’abaisser 

rapidement ce chiffre.
« On s’était donné comme 

objectif d’éliminer le déficit en 
quatre ans. On poursuit tou-
jours le même but. Par contre, 
on désire éviter de nuire au 
développement de la cham-
bre. Il faut pouvoir continuer à 
développer tout en améliorant 
l’état de nos finances », expli-
que M. Parent.

Par ailleurs, les dirigeants de 
la CCI n’ont pas encore décidé 
si la Soirée des Omer devien-
dra un événement annuel ou 
biannuel. Il est finalement dans 
les plans de l’organisme d’or-
ganiser un forum sur la com-
munauté entrepreneuriale au 
cours des prochains mois.

La CCI Magog-Orford souhaite s’étendre

ALEXANDRA POSADZKI 
LA PRESSE CANADIENNE

TORONTO — La Banque 
Nationale est intéressée 
à faire de nouvelles acqui-
sitions, mais elle sera très 
sélective quant aux secteurs 
dans lesquels elle choisira 
d’investir.

«  La gestion de patri-
moine reste une priorité pour 
nous », a affirmé hier le pré-
sident et chef de la direction 
de la banque, Louis Vachon, 
au cours d’une conférence 
téléphonique.

« Si une bonne occasion se 
présentait, du point de vue 
culturel et stratégique, nous 
serions intéressés », a-t-il 
précisé.

La banque établ ie à 
Montréal a récemment ter-
miné l’intégration de deux 
acquisitions dans le secteur 
de la gestion de patrimoine 
— Wellington West Holdings 
et Valeurs mobilières HSBC 
— au sein de ses activités.

Mais la banque se tiendra 
loin des acquisitions dans le 
secteur des services bancai-
res privés et commerciaux, 
après avoir eu de la difficulté 
dans ses efforts pour intégrer 
un portefeuille de 330 mil-
lions $ d’hypothèques non 

garanties.
« Le portefeuille acquis 

of fre une per formance 
conforme aux attentes, mais 
au cours de la transition vers 
notre système, nous avons 
éprouvé des difficultés opé-
rationnelles qui ont eu un 
impact sur les provisions 
pour pertes sur créances et 
les incidents de paiement », a 
expliqué le vice-président de 
la gestion du risque, William 
Bonnell.

La Banque Nationale a 
aussi annoncé hier une 
hausse de son dividende et 
un nouveau programme de 
rachat d’actions. Son bénéfice 
pour le deuxième trimestre a 
en outre largement surpassé 
les attentes des analystes.

La sixième plus grande 
banque du pays a augmenté 
son dividende trimestriel de 
quatre cents par action pour 
le porter à 87 cents. Le nou-
veau dividende entrera en 
vigueur avec le versement 
du mois d’août.

Le programme de rachat 
d’actions permettra à la 
Nationale de prendre posses-
sion et d’annuler de jusqu’à 
3,2 millions d’actions dans 
les 12 mois suivant le 20 juin.

La Banque Nationale a affi-
ché un bénéfice du deuxième 

trimestre de 434 millions $, 
soit 2,49 $ par action, pour le 
trimestre clos le 30 avril, en 
baisse par rapport à celui de 
553 millions $, ou 3,22 $ par 
action, de la même période 
l’an dernier. Le résultat de 
l’an dernier comprenait un 
gain non récurrent de 198 
millions $.

Le bénéfice ajusté du plus 
récent trimestre s’est élevé à 
369 millions $, ce qui repré-
sente une hausse de six pour 
cent par rapport à l’an der-
nier. Par action, ce bénéfice 
se chiffre à 2,08 $, une crois-
sance de sept pour cent par 
rapport à celui de 1,95 $ de 
l’an dernier.

Les revenus ont cédé huit 
pour cent pour s’établir à 
1,386 milliard $, comparati-
vement à 1,499 milliard $ un 
an auparavant.

Les analystes s’attendaient 
en moyenne à un bénéfice 
ajusté de 1,98 $ par action et 
à un bénéfice net de 1,99 $ 
par action, à partir de reve-
nus totalisant 1,26 milliard 
$, d’après la firme Thomson 
Reuters.

L’action de la Banque 
Nationale a avancé ven-
dredi de 1,46 $ pour clôtu-
rer à 77,02 $ à la Bourse de 
Toronto.

La Banque Nationale intéressée 
à faire de nouvelles acquisitions

3233002  

3234640  



L’offre est en vigueur jusqu’au 26 mai et peut être modifiée sans préavis. Accessible uniquement aux clients du Québec, dans les magasins concessionnaires autorisés. 1 Pour les nouvelles mises en service ou les rehaussements
d’équipement dans le cadre d’un forfait de trois ans Appels, Internet et textos assorti de frais de service mensuels d’au moins 45 $. Le crédit sera appliqué sur la deuxième ou troisième facture. Des frais de récupération des
économies réalisées sur l’appareil et (ou) des frais d’annulation de service (le cas échéant) s’appliquent conformément à votre entente de service. Le solde de votre FLEXIbalance correspond à la somme des frais de récupération
des économies réalisées sur l’appareil et des frais de récupération des économies additionnelles sur l’appareil. Des frais uniques de mise en service allant jusqu’à 35 $ (les frais varient selon la province) peuvent s’appliquer.
2 L’offre est en vigueur jusqu’au 8 juillet et peut être modifiée sans préavis. Accessible uniquement aux clients du Québec. Des frais uniques de mise en service de 35$ s’appliquent également. Les frais de temps d’antenne addi-
tionnel, les frais de transmission de données, les frais d’interurbain, les frais d’itinérance, les frais liés aux options et les taxes sont en sus et facturés mensuellement. 3 Utilisation excédentaire: 15$ le Go. Toute utilisation supérieure
au lot de données fournies est facturée par tranches de 15$. Des frais de 0,006$ le ko s’appliquent pour la transmission de données en itinérance aux États-Unis et de 0,03$ le ko ailleurs dans le monde. 4 Appels illimités partout
au Canada sur le réseau de Rogers. Les frais d’interurbains internationaux et d’itinérance sont en sus. 5 Selon des tests comparant les vitesses de téléchargement du réseau LTE de Rogers à celles des réseaux LTE de Bell et de Telus
dans la zone de couverture LTE de Rogers. Carte SIM LTE mise en service dans le cadre d’un forfait LTE requise. Les vitesses réelles dépendront du spectre du réseau et des caractéristiques techniques de l’appareil utilisé. Elles
peuvent varier selon la topographie, les conditions environnementales, la congestion du réseau et d’autres facteurs. Le réseau LTE de Rogers est offert dans certaines villes canadiennes. Consultez rogers.com/laLTE pour obte-
nir de plus amples renseignements. ©2013 Rogers Communications

Le réseau LTE de Rogers est offert dans plusieurs villes canadiennes; rogers.com/laLTE

iPhone 5 mérite l’incroyable
réseau LTE de Rogers

VISITEZ le magasin Rogers le plus près

INTERNET SANS FIL LE PLUS RAPIDE AU PAYS5–LA LTE DE ROGERS

IDÉAL AVEC NOTRE FORFAIT À 60$
2

iPHONE 5
(16 Go)

POUR SEULEMENT

79$
1

avec certaines ententes
FLEXIbalanceMC de trois ans

+ APPELS PARTOUT AU PAYS ILLIMITÉS43 Go
D’INTERNET SANS FIL3

ET PLUS ENCORE

Sherbrooke
La Cité du Parc
1812, rue King ouest (coin King et Jacques-Cartier)

Sherbrooke
Carrefour de l’Estrie
3050, boul. de Portland
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L’Association des concessionnaires GMC du Québec suggère aux consommateurs de lire ce qui suit. Offres d’une durée limitée, réservées aux particuliers et s’appliquant aux modèles 2013 neufs suivants : Terrain, Sierra et Acadia. Les modèles illustrés peuvent comprendre certaines caractéristiques offertes en option à un coût additionnel. Transport (1 550 $ pour Terrain et Acadia, et 1 600 $ pour Sierra) et taxe de
climatisation (100 $, le cas échéant) inclus. Immatriculation, assurance, frais liés à l’inscription au RDPRM, droits et taxes en sus. 1. Cette offre s’adresse aux particuliers du Canada seulement et s’applique aux véhicules Chevrolet, Buick, GMC et Cadillac 2013 neufs ou de démonstration livrés entre le 23 et le 27 mai 2013, à l’exception des modèles Chevrolet Express et GMC Savana. Le rabais s’applique uniquement à
l’achat au comptant. En optant pour la location ou le financement à l’achat, les clients renoncent en totalité ou en partie aux rabais et offres incitatives, ce qui entraînera l’augmentation du taux d’intérêt applicable. 2. L’offre est en vigueur jusqu’au 2 juillet uniquement. Elle s’adresse aux particuliers résidant au Canada, propriétaires ou actuellement locataires d’un GMC Terrain, d’un Pontiac Torrent, Aztek ou Sunrunner,
d’un Buick Rendezvous ou d’un Saturn Vue, qui recevront 1 000 $ de rabais à l’achat, la location ou la commande à l’usine d’un véhicule admissible neuf, soit un GMC Terrain 2013. Limite d’un (1) seul rabais par véhicule admissible vendu. Cette offre est transférable à un membre de la famille immédiate habitant à la même adresse (preuve exigée). Cette offre n’est pas monnayable et ne peut être combinée avec certaines
autres offres incitatives portant sur les véhicules GM. Le rabais de 1 000 $ comprend les taxes applicables (TPS, TVH, TVQ ou TVP, selon la province). Dans le cadre de la transaction, le concessionnaire demandera des preuves d’immatriculation ou d’assurance des véhicules dont le client est déjà propriétaire. Nul là où la loi l’interdit. D’autres conditions et restrictions s’appliquent. 3. Valide uniquement dans les établissements
GM participants au Canada. Offre destinée aux particuliers seulement. Le nombre de milles de récompense AIR MILESmd offerts varie de 750 à 3 000, selon le véhicule choisi. L’offre est non monnayable et ne peut être jumelée à certaines autres promotions d’AIR MILES. L’offre prend fin le 2 juillet 2013. Veuillez prévoir de quatre à six semaines après la fin de l’offre pour que les milles de récompense soient déposés dans
votre compte d’adhérent AIR MILESmd. Pour que les milles de récompense soient déposés dans le solde de votre choix, vous devez veiller à établir vos préférences en matière de solde (solde Argent AIR MILESmd ou solde Rêves AIR MILESmd) avant de procéder à la transaction d’achat admissible. MD/MC Marque déposée/de commerce d’AIR MILES International Trading B.V., utilisée sous licence par LoyaltyOne, Inc. et par la
General Motors du Canada Limitée. * La remise de 600 $ à 1 500 $ est applicable à l’achat ou à la location d’un véhicule de l’année-modèle 2008 à 2013 en échange d’un véhicule de l’année-modèle 1998 ou antérieurs. Une initiative de l’AQLPA soutenue par le gouvernement du Québec par l’intermédiaire du Fonds vert. Pour plus d’information, visitez le site www.faitesdelair.org. Ces offres sont exclusives aux
concessionnaires du RMAB Québec (excluant la région de Gatineau-Hull) et ne peuvent être combinées avec aucune autre offre ni aucun autre programme incitatif d’achat, à l’exception des programmes de La Carte GM, de prime pour étudiants et de GM Mobilité. La GMCL se réserve le droit de modifier, de prolonger ou de supprimer ces offres et ces programmes pour quelque raison que ce soit, en tout ou en partie, à
tout moment et sans préavis. Le concessionnaire peut vendre ou louer à un prix moindre. Une commande ou un échange entre concessionnaires peut être requis. Pour de plus amples renseignements, passez chez votre concessionnaire, composez le 1 800 463-7483 ou visitez gm.ca.
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JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Les nouveaux ser-
vices qu’offrira bientôt le trans-
porteur Veolia Transdev aux 
étudiants de Magog auront-ils 
le succès espéré par les autori-
tés locales? Un comité d’élèves 
formé à l’école secondaire de la 
Ruche en est convaincu.

Le comité a sondé plusieurs 
élèves de cinquième secondaire 
fréquentant l’école de la Ruche à 
Magog. Ses représentants révè-
lent que plus d’une vingtaine de 
jeunes se sont déjà engagés à se 
rendre au cégep en utilisant le 
transport en commun à compter 
du mois d’août.

Parmi ceux qui ont fait part 
de leur intérêt, la vaste majorité 
était prête à débourser 90 $ par 
mois pour grimper à bord des 
véhicules de Veolia Transdev 
pour se rendre à l’école. Parions 
qu’ils ne rechigneront pas à plu-
tôt payer 100 $. Ils auront alors 
le droit de monter dans l’auto-
bus qui sillonnera les rues de 
Magog et d’ensuite sauter dans 
les autocars qui rouleront vers 
Sherbrooke.

« À 100 $ par mois, le service 
reste moins cher qu’avoir une 
auto, lance Félix Dion, membre 
du comité d’élèves. C’est avan-
tageux! Nous, on a calculé que 
pour l’essence et le stationne-
ment seulement, ça coûterait 
250 $ par mois d’avoir une auto. 
Le coût de l’essence est très 
élevé en ce moment. »

Bien sûr, il est aussi possible 
pour un étudiant de louer un 
appartement ou une chambre 
à proximité de son établisse-
ment scolaire. Ce scénario est 
toutefois peu attirant aux yeux 
de Sophie Parent, également 
membre du comité. « C’est trop 
cher! », lance-t-elle.

« Et puis on est obligé de se 
faire nous-mêmes notre bouffe 

quand on est en appartement. 
Pour plusieurs jeunes, ce n’est 
pas très intéressant », renchérit 
Félix Dion.

Leur collègue Vincent 
Labattaglia juge que le trajet 
du circuit urbain qui verra le 
jour à Magog a été bien conçu. 
« Il passe partout. L’itinéraire 
qu’on nous a présenté a du 
sens », lance-t-il.

L’autobus qui roulera dans la 
ville visitera presque tous les 
quartiers de la portion urbaine 
de Magog. Il transportera les 
usagers jusqu’au Dépanneur 
Magog-Orford, où est implanté 
le terminus de Veolia Transdev 
en sol magogois.

Bombardier satisfait
Le conseiller municipal 

Michel Bombardier admet pour 
sa part entretenir certaines 
inquiétudes quant à la durée du 
futur trajet urbain. « Faire tous 
les arrêts prévus en une demi-
heure, ce ne sera pas évident, 
surtout en hiver », estime-t-il.

En contrepartie, il est heu-
reux de constater que le 

circuit en question comprend 
des arrêts dans le secteur 
Omerville. «  J’ai demandé 
que le service se rende à 
Omerville, où l’autobus ne 
passait pas selon le précédent 
itinéraire soumis au conseil 
municipal. Mon collègue Yvon 
Lamontagne avait lui aussi été 
déçu de voir que cette portion 
de la ville ne serait pas desser-
vie », explique M. Bombardier.

Quoi qu’il soit, il attendra 
avant de porter un jugement 
définitif sur le projet en trans-
port collectif élaboré en col-
laboration avec la MRC de 
Memphrémagog. « Il faudra 
démontrer sa pertinence main-
tenant. Si ça marche, peut-être 
qu’il faudra penser à bonifier le 
service par la suite. »

Rappelons que des autocars 
transporteront les étudiants 
du secteur de Magog vers le 
Cégep de Sherbrooke et l’Uni-
versité de Sherbrooke à comp-
ter de juin. D’une durée de 
deux ans, le projet est supporté 
financièrement par la Ville de 
Magog et la MRC.

LIAISON MAGOG-SHERBROOKE PAR VEOLIA TRANSDEV

Les élèves témoignent  
leur intérêt

SHERBROOKE — Un homme 
de 43 ans, de Richmond, est 
porté disparu depuis jeudi der-
nier. Martin Fontaine aurait 
quitté pour son travail tôt le 
matin dans sa voiture grise 
de marque Pontiac G6, 2007, 
quatre portes sans jamais s’y 
présenter. Il s’agit d’un homme 
aux yeux bruns et aux cheveux 
bruns courts de race blanche 

mesurant 1,78 m et pesant près 
de 180 livres. Lors de sa dispari-
tion, il portait un pantalon jeans 
bleu, une chemise à carreaux 
bleu-vert et un manteau gris 
foncé. Quiconque posséderait 
des renseignements sur la dis-
parition de Martin Fontaine est 
prié de communiquer avec les 
policiers au 310-4141 ou *4141

— La Tribune

Un homme de Richmond porté disparu

SAINT-CYRILLE-DE-WENDOVER 
— Les policiers du poste auto-
routier du Centre-du-Québec 
ont procédé à l’arrestation de 
deux hommes originaires de 
Montmagny qui avaient en leur 
possession 90 000 cigarettes 
destinées à la contrebande.

L’événement est survenu 
vers 22 h jeudi. Remarquant la 
présence d’une minifourgon-
nette qui circulait avec les feux 

d’urgence allumés sur l’auto-
route 20 Est, à la hauteur de 
Saint-Cyrille-de-Wendover, 
deux patrouilleurs ont décidé 
d’intervenir. 

Dans le véhicule, les policiers 
ont aperçu des caisses conte-
nant des cigarettes de contre-
bande. Ils ont saisi un total 
de neuf caisses de cigarettes 
illégales, contenant 90 000 uni-
tés. Le conducteur, un homme 

de 67 ans, et son passager, un 
homme de 49 ans, pourraient 
faire face à des accusations en 
vertu de la Loi de l’impôt sur le 
tabac. 

Toute personne qui possède 
des renseignements relatifs à 
ce type de contrebande peut, 
en tout temps, communiquer 
avec la Centrale de l’information 
criminelle au 1 800 659-4264.

— Yanick Poisson

Arrêtés avec 90 000 cigarettes de contrebande

EN BREF

SHERBROOKE — La première 
édition de Familles en Fête 
aura lieu dimanche, à l’initia-
tive du comité Richmond et ses 
jeunes et des municipalités de 
Richmond et des cantons de 
Cleveland et Melbourne.

Familles en Fête, un événe-
ment rassembleur et festif des-
tiné aux familles de la région, 
se déroulera au parc René 
Thibault. Pour l’occasion, la 
rue Principale sera fermée à la 
circulation.

Dès 13 h 30, les participants 
pourront assister à un spectacle 
de magie mettant en vedette 

Carl le Magicien. Les jeunes 
pourront ensuite choisir parmi 
une foule d’activités pour occu-
per leur après-midi : jeux gon-
flables et d’adresse, ateliers de 
cirque, animateur/DJ, ateliers 
de maquillage, sculpture de bal-
lons et plus encore. Les célébra-
tions prendront fin vers 17 h 30.

L’accès au site de l’événement 
est gratuit, tandis que des col-
lations santé seront offertes à 
prix modique par l’épicerie Aux 
P’tits’Oignons de Richmond. En 
cas de pluie, l’événement sera 
annulé.

— Pierre-Luc Trudel

Les familles seront en 
fête à Richmond

COATICOOK — La tradition-
nelle fête champêtre du Musée 
Beaulne est de retour cette 
année, demain, de 10 h à 16 h, 
à l’intérieur comme à l’extérieur. 
Au programme, des activités 
gratuites offertes à toute la 
famille dont la visite des exposi-
tions thématiques, un atelier de 
bricolage et de maquillage pour 
les jeunes avec Julie Bernard, 
des démonstrations de courte-
pointe et de tissage, ainsi que 
la création de deux toiles par 
la population avec les artistes 
de Coatic’Art dans le cadre de 
leur projet Histoi’Art. Le tout au 
son de la musique et des voix 

de l’Harmonie de Coaticook, 
Martin et Daniel Thibeault et 
Michelle Gauthier.

Joignant l’utile à l’agréable, 
le Musée Beaulne profite de 
cette journée en organisant 
une collecte de fonds sous 
forme de vente sous la tente 
(antiquités, meubles, cadres, 
vaisselle…), de vente de pâtis-
series et divers mets. On peut 
aussi prendre le thé sur la 
véranda ou pique-niquer sur 
la pelouse du Château Arthur-
Osmore-Norton. La fête aura 
lieu beau temps, mauvais 
temps.

— Maryse Carbonneau

Journée festive au Musée Beaulne

LAC-DROLET — La pierre qui 
a voyagé le plus, à la surface 
de la terre, c’est sans contredit 
le granit. Entre autres le granit 
gris, dit de Saint-Sébastien, qui 
s’est transporté dans toutes les 
régions du Québec, à une cer-
taine époque, pour habiller des 
centaines de bâtiments parmi 
les plus prestigieux et les plus 
remarquables du patrimoine 
québécois.

Et que dire des nombreuses 
pierres qui viennent d’ailleurs, 
aujourd’hui, qui sont trans-
formées dans les usines de la 
région de Mégantic et qui repar-
tent, par la suite, pour atterrir 
dans plusieurs grandes villes 
du monde?

L’exposition La pierre qui 

voyage constituera le centre de 

la nouvelle saison de la Maison 
du Granit, de Lac-Drolet, avec 
ses installations et aménage-
ments qui sauront intéresser 
les grands autant que les petits.

Une magnifique collection 
d’outils et d’objets anciens com-
plète cette exposition, de même 
que des sculptures et des 
œuvres en pierre, tout comme 
des documents d’archives.

Les intéressés pourront 
découvrir cette exposition lors 
de l’événement portes ouver-
tes qui marque le début de la 
saison 2013, en fin de semaine, 
de 10 h à 17 h samedi et le 
dimanche. Un passeport sera 
en vente à 10 $ seulement, don-
nant accès au site durant toute 
la saison.

— Ronald Martel

La pierre qui voyage au 
centre de la nouvelle saison 
de la Maison du Granit

VICTORIAVILLE — Le Réseau qué-
bécois de Cirque du monde tient 
sa Fête annuelle ce week-end, à 
Victoriaville. Au cours de l’évé-
nement qui a commencé hier, 
quelque 200 jeunes rivaliseront 
d’adresse aux quatre coins de la 
municipalité.

La Fête débutera avec 
une parade au centre-ville, 
aujourd’hui, suivie d’un specta-
cle au Cégep de Victoriaville. Au 

cours du week-end, on aura éga-
lement droit à une série d’activités 
se déroulant dans une ambiance 
de kermesse. La tenue de cet évé-
nement provincial à Victoriaville 
est attribuable aux efforts de l’or-
ganisme communautaire Répit 
jeunesse qui bénéficie du pro-
gramme Cirque du monde, des-
tiné à des jeunes de 12 à 24 ans, 
depuis 2001. 

— Yanick Poisson

Le Cirque du monde de 
passage à Victoriaville

LA TRIBUNE, JEAN-FRANÇOIS GAGNON

Les élèves Vincent Labattaglia, Sophie Parent et Félix Dion se mon-
trent convaincus de la pertinence du projet de transport collectif 
élaboré par la MRC de Memphrémagog et le transporteur Veolia 
Transdev.

Martin Fontaine
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DENIS MESSIER en liberté CAFÉ
dmessier@latribune.qc.ca potins

Rue Taschereau
Premier ministre 
du Québec (1867-1952)

Louis-Alexandre Taschereau est 
né à Québec, le 5 mars 1867, et 
est décédé également à Québec, 
le 6 juillet 1952. Fils de Jean-
Thomas Taschereau, juge de la 
Cour suprême, il se lance dans 
une carrière juridique. Dès 1900, 
il est élu député du Parti libé-
ral de Montmorency à l’Assem-
blée législative du Québec et 

le demeurera jusqu’en 1936. Il 
devient ministre des Travaux 
publics du Travail de 1907 à 
1919 puis procureur général 
du Québec de 1919 à 1936. Il 
devient premier ministre du 
Québec et président du Conseil 
exécutif, en 1920, et le demeure 
jusqu’à sa démission, en 1936. Il 
est aussi ministre des Affaires 
municipales de 1924 à 1935 et 
Trésorier de la province de 1930 
à 1932. Politiquement réservé, il 
est la « bête noire » des nationa-
listes québécois, accueille favo-
rablement les investissements 
étatsuniens dans les années 
1920 et repousse les demandes 
pour une réforme sociale et éco-
nomique dans les années 1930, 
entre autres la nationalisation 

de l’électricité même s’il pro-
meut l’autonomie provinciale. 
Il est aussi syndic du Barreau 
de Québec en 1908, bâtonnier 
du Barreau de Québec de 1911 à 
1913 et du Barreau de la province 
en 1912 et 1913. Il a également 
été journaliste à l’Action libérale, 
directeur et vice-président de la 
Banque d’économie de Québec 
et membre du conseil d’adminis-
tration de nombreuses banques 
et entreprises. Enfin, il reçoit 
un doctorat honoris causa de 
l’Université Laval en 1908 et de 
l’University of Toronto en 1921. 
Il devient officier de la Légion 
d’honneur en 1924, comman-
deur en 1927 et grand-croix en 
1934. Il devient aussi chevalier 
de l’Ordre de Léopold en 1925 

et commandeur de l’Ordre de la 
Couronne de Belgique en 1926. 
Il est aussi Patron d’honneur des 
Emprunts de la victoire de 1939 
à 1945 et président d’une foule 
d’autres d’organismes.

Cette rue est ouverte en 
2012 à partir de la rue Jean-
Jacques-Lafontaine et à l’est 
du parc Olivier-Chauveau. Le 
toponyme avait été attribué par 
le conseil municipal à sa réu-
nion du 5 décembre 2011. Il est 
officialisé par la Commission 
de toponymie du Québec le 
13 février 2013.

Gérard Coté et 
Jean-Marie Dubois
Membres du Comité de topony-
mie de la Ville de Sherbrooke

10 000 $ pour la Maison Aube-Lumière

Des soupers tenus aux deux mois et les activités de danse organisées tous les lundis après-midi au 
Centre Régional le Bel Âge de Windsor ont permis d’amasser 10 217 $ qui seront remis à la Maison 
Aube-Lumière. Sur la photo, prise lors de la remise du chèque, on reconnaît Yvan Roy, responsable des 
finances, Lisette Roy, l’instigatrice et organisatrice des activités, Johanne Laurendeau, représentant de 
la Maison Aube-Lumière, ainsi qu’Aline et Roland Maurice, collaborateurs.

YVAN FRAPPIER rentre de la 
Floride en pleine forme même 
s’il n’a pas eu le temps de pra-
tiquer son golf sur une base 
quotidienne. YVAN fête en 2013 
le 30e anniversaire du Groupe 
Yvan Frappier… 

/////
MARIO LAMBERT de 

Surplec se frottera à une série 
de quatre parcours de golf en sol 
écossais. Peut-être bien que le 
Old Course de St.Andrews, tout 
comme le New course, n’auront 
plus besoin de modifications 
après le passage de MARIO… 

/////
JEAN-GUY GINGRAS , 

l’ancien grand manitou de la 
Traversée internationale du 
Lac Memphrémagog, qui garde 
toujours un œil sur le nouveau 
comité, était présent au souper 
de homards des Stentors. Oui, 
bien sûr, JEAN-GUY agissait 
une fois de plus à titre de gar-
dien des frères JACQUES et 
SERGE LAURENDEAU… En 
parlant de JACQUES, conseiller 
municipal, il m’a confié que 
dans moins de dix jours on en 
saurait plus sur ses intentions 
en politique municipale… 

/////
Saviez-vous que CHANTAL 

CHARRON, l’actuelle direc-
trice de la Maison Jeune-Est, 
qui a pignon sur rue à l’angle 
King/Papineau, soit l’ancienne 
caserne de pompiers, fut la 
première travailleuse de rue à 
Sherbrooke. CHANTAL œuvre 
dans le domaine depuis 29 ans 
et elle caresse un tas de projets 
avec la CSRS… 

/////
CLAUDE MONGEAU de la 

firme de transport Atlas GO 
Dubois — il est dans le monde 
du déménagement depuis 40 ans 
— était à la tête du groupe qui a 
déménagé mercredi dernier les 
procureurs du 2e au 1er étage du 
palais de justice… Présent au 
souper des Stentors, CLAUDE 
a croisé MARIO BOURQUE de 
Roy Livraison et bien sûr, ils ont 
parlé de transport, mais aussi de 
la sensation de l’heure, soit Clear 
Destination. Et MARIO est sur 
le point de l’implanter à Toronto! 

/////
CARLO BÉLISLE du maga-

sin CPC ne l’a pas eu facile au 
cours de la dernière année, mais 
aujourd’hui il regarde en avant 
et tout va fort bien, autant pour 
lui qui pour tout son monde 
autour de lui au magasin. « Tout 

le monde est positif, et notre 
clientèle est toujours au rendez-
vous », confie CARLO… 

/////
La première vague de chaleur 

que le grand Sherbrooke a eu 
aurait permis à ÉRIC GRONDIN 
de Deloitte, ainsi qu’à un bon 
nombre d’employés, de se ren-
dre sur la terrasse de leur nou-
veau bureau à la Cité du Parc, 
angle King/Jacques Cartier. 
Personne ne songe à retourner 
à l’ancienne adresse… 

/////
RENALD POIRIER du 

Groupe Poirier n’a pas peur 
de la poussière et son œil est 
bien adapté aux cônes jaunes. 
Le Groupe fête ses 20 ans cette 
année… Parlant construction, 
le nom d’ANDRÉ DUCLOS de 
Construction Maurice Duclos et 
l’actuel VP de l’APCHQ circule 
à titre de future président de 
l’APCHQ. ANDRÉ succèderait 
à JACQUES FORTIN dont le 
mandat tire à sa fin… MARCEL 
TREMBLAY d’East Angus n’a 
jamais eu un seul regret de la 
vente dans un premier temps de 
son épicerie à RENÉ COUTURE, 
et par la suite de lui céder un 
Centre commercial au grand 
complet….

/////
MARC BÉLANGER, jeune 

retraité de la RBC Banque 
Royale, a profité du souper 
des Stentors pour présenter 
à un peu tout le monde celui 
qui chausse ses souliers chez 
RBC, à la grandeur du district, 
et même un peu plus loin, 
FRANCIS RICHARD. Ce dernier 
est en poste depuis le 21 janvier 
dernier. Un membre de la RBC 
Banque Royale depuis 21 ans, 
FRANCIS avait séjourné briè-
vement à Sherbrooke en 1994, 
avant d’y revenir… MARC m’a 
avoué que l’on pourrait fort bien 
le voir l’automne prochain sur le 
terrain…

/////
CLAUDE VILLEMAIRE est 

fier de son nouveau magasin Les 
Spécialistes de l’électroménager 
au cœur du grand marché de 
Montréal et de la Rive Sud, soit 
pas très loin du complexe 10-30. 
CLAUDE rêvait depuis long-
temps à cette présence dans 
la cour des grands! CLAUDE 
continue aussi d’apporter son 
support aux organismes du 
grand Sherbrooke, et ce depuis 
des lunes…

/////

BERTIN DESROSIERS de 
Maçonnerie Desrosiers se 
découvre, petit à petit, des 
talents à titre de fleuriste, mais 
ne songe pas à tourner le dos 
à la maçonnerie. On sait que 
BERTIN s’est porté acquéreur 
de la maison Rita Fleuriste 
en compagnie de PIERRE 
VERPAELST de Duro Vitre 
d’Autos et LOUISE LETARTE. 
« LOUISE est la patronne et 
elle se défend fort bien. On a 
manqué de fleurs à la fête des 
Mères », ajoute BERTIN, fier des 
travaux apportés au magasin de 
la King Ouest… 

/////
Avant même que le maire 

suppléant ROBERT « Bob » 
POULIOT ne pose sa candida-
ture pour un nouveau mandat 
de quatre ans dans le district 
d’Ascot, il détient le record de 
tous les temps avec 34 années 
en politique municipale, si l’on 
compte ses années à la mai-
rie d’Ascot, contre 33 pour le 
regretté ANTONTIO « Tony » 
PINARD… MARIE-CLAUDE 
BIBEAU est à la tête du Musée 
de la nature et des sciences de 
Sherbrooke depuis cinq ans. Et, 
MARIE-CLAUDE n’a pas peur 
de son nouveau pensionnaire, 
un couguar en provenance de 
l’Ouest canadien… 

/////

DANY SÉVIGNY de Location 
Sévigny a invité son frère 
PAUL, représentant syndical 
FTQ, à sa table au souper des 
Stentors… JEAN PELCHAT 
n’avait que de bons mots pour 
FRANCE GERVAIS et PATRICK 
SAMSON au lendemain de 
l’ouverture de la nouvelle saison 
de la maison Bleue Lavande… 

/////
Directeur général de 

Desjardins Entreprises, un 
partenaire majeur au sou-
per des Stentors, SYLVAIN 
MARTINAULT aurait eu besoin 
d’un peu plus qu’une « bavette » 
pour se protéger des homards… 
DANIEL BISAILLON, direc-
teur du développement des 
affaires chez Desjardins 
Entreprises, était lui aussi 
présent… DENIS DUSSAULT 
fêtera le 6 juin un premier anni-
versaire comme membre chez 
Desjardins Entreprises à titre 
de directeur de comptes et de 
développement… 

/////
GILLES LAVOIE  des 

Résidences Soleil, le patron du 
Manoir Sherbrooke de l’arron-
dissement Fleurimont et du 
Manoir du Musée, présentait 
aux gens la toute nouvelle chef 
du Manoir Sherbrooke, LINDA 
LAROUCHE. Cette dernière 
est membre de l’équipe à 

Fleurimont depuis 17 ans…
/////

Directeur des opérations chez 
Geratek depuis 13 ans, MICHEL 
BEAULIEU a échangé un p’tit 
bout de temps au souper des 
Stentors avec NORMAND 
FORTIER d’Isolation Fortier et 
ROGER PARADIS, semi retraité 
de Construction Longer… ÉRIC 
FORTIER, quant à lui, cherchait 
à vendre sa salade à un futur 
client… 

/////
L’assureur retraité CLAUDE 

GINGUES est tellement fier 
de son nouveau pied à terre 
en Floride, plus précisément à 
Deerfield, qu’il garde sur lui des 
photos de sa toute nouvelle mai-
son. CLAUDE, tout comme sa 
conjointe FRANCE LAFLÈCHE, 
est tombé en amour avec ce sec-
teur de la Floride comprenant 
Boyton Beach et Boca Raton… 

/////
La chorale les Mélodies d’An-

tan présente son concert annuel 
du printemps Ainsi va la vie les 
1er juin à 19 h 30 et le 2 juin à 14 h 
à la salle paroissiale Ste-Famille 
du 630, rue Papineau. RICHARD 
ÉTHIER sera le chef de cœur… 
LIZETTE LANDRY me précise 
que les billets sont disponibles 
au coût de 12 $ au 819 565-1066 
et que les gens pourront aussi 
s’en procurer à l’entrée… 

WWW.ASSNAT.QC.CA
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DRUMMONDVILLE — Le réseau 
de parcs d’amusement aérien 
D’Arbre en arbre fête ses dix ans 
et Réseau plein air Drummond 
entend profiter de l’occasion pour 
mousser une popularité qui a eu 
tendance à stagner au cours des 
dernières années.

En collaboration avec les six 
autres joueurs du réseau, D’Arbre 
en arbre Drummondville offrira 
aux adeptes d’hébertisme aérien 
qui viendront profiter du parcours 
durant la prochaine saison la pos-
sibilité de gagner un voyage pour 
deux personnes aux Pays-Bas. Ce 
périple comprend, bien entendu, 
des entrées dans les quatre parcs 
d’hébertisme aérien Klimbos.

Également, afin d’accentuer 
l’achalandage, D’Arbre en arbre 
remettra un bon rabais de 50 % 
à tous les clients afin de leur 
permettre de visiter l’un des six 
autres sites québécois ou d’en 
faire profiter un ami.

« Nous savons que les gens 
qui viennent nous voir sont des 
adeptes de plein air et de par-
cours aériens. Nous avons décidé 
de faire du marketing auprès 
d’eux afin qu’ils puissent vivre 
d’autres expériences au sein de 
notre circuit », indique le direc-
teur général de Réseau plein air 
Drummond, Laval Carrier.

Un réseau pour la 
qualité et la sécurité

Ça fait maintenant sept 
ans que D’Arbre en arbre 
Drummondville a joint les rangs 
du réseau provincial. À son 
entrée, il n’y avait que les sites 
de Saguenay et de Shawinigan 

qui avaient uni leurs forces. 
Aujourd’hui, on compte sept par-
tenaires, dont un site en Estrie, 
D’Arbre en arbre Lac-Mégantic, 
situé au complexe récréotouris-
tique Baie-des-Sables, à proxi-
mité du lac. Ce site offre 67 jeux 
et ouvrira ses portes le 23 juin. 

L’objectif de l’alliance est d’of-
frir un service standardisé, mais 
aussi d’assurer la sécurité des uti-
lisateurs compte tenu de la dan-
gerosité relative des installations.

« Le cahier de candidature 
pour faire partie du groupe est 
très lourd, c’est un gros projet. Ce 
n’est pas donné à tout le monde, 
assure M. Carrier. L’aspect sécu-
rité est très important, tous les 
patrouilleurs sont formés de 
la même façon, par les mêmes 

personnes afin de s’assurer qu’il 
n’y ait aucun risque ».

Les employés du site d’héber-
tisme sont notamment discipli-
nés afin de repérer et d’intervenir 
auprès de gens qui se seraient 
aventurés un peu trop loin par 
rapport à leurs capacités et qui 
auraient besoin qu’on les ramène 
les deux pieds sur terre. « Ça peut 
arriver qu’une personne soit fati-
guée ou soit allée au-delà de ses 
capacités. Dans ce temps-là, il 
faut aller la chercher, peu importe 
où elle se trouve sur le site, afin 
de l’aider à redescendre. Ça ne 
prend pas un grand athlète pour 
faire D’Arbre en arbre, mais il 
faut tout de même avoir certaines 
capacités physiques », ajoute le 
directeur général.

La nature à la ville
D ’A r b r e  e n  a r b r e 

Drummondville, c’est un site 
enchanteur surplombant les 
rapides Spicers de la rivière 
Saint-François dans le secteur 
Saint-Joachim. Son parcours de 
1,5 km comprend 91 épreuves 
qui sont normalement réalisées 
en moins de trois heures. Le site 
compte également un parc de 
sept tyroliennes, dont une de 
180 mètres pour les aventuriers 
en quête d’adrénaline.

S’ajoute au programme drum-
mondvillois, depuis l’an dernier, 
le concept Escalabre qui permet 
aux visiteurs d’escalader quatre 
arbres via quatre parcours bien 
établis.

« C’est une chose de monter, 

mais encore faut-il descendre. 
L’un des plus beaux rushs d’adré-
naline, c’est quand il est temps 
de se laisser tomber et de faire 
confiance à l’auto-assureur. Ce 
n’est pas évident pour tout le 
monde », explique Laval Carrier.

« Nous avons profité de la sai-
son morte pour changer un jeu 
sur le parcours vert (puller rol-
ler), qui avait trop souvent comme 
effet de retarder la fluidité de la 
circulation lors des journées 
achalandées », précise-t-il aussi 
en parlant des nouveautés.

Situé à 10 km du centre-ville de 
Drummondville, le site D’Arbre 
en arbre Drummondville est éga-
lement un endroit rêvé pour un 
pique-nique en famille ou entre 
amis.

D’ARBRE EN ARBRE

Le réseau fête ses 10 ans

PHOTO FOURNIE PAR D’ARBRE EN ARBRE

Le site D’Arbre en arbre Drummondville surplombe les rapides Spicers de la rivière Saint-François.

DRUMMONDVILLE — Le suc-
cès a été instantané lorsque 
Réseaux plein air Drummond 
a ouvert son D’Arbre en 
arbre en 2006. La pratique 
a connu quelques fastes 
années avant de subir une 
perte de vitesse et de fina-
lement atteindre une vitesse 
de croisière. Bon an mal an, 
c’est entre 10 000 et 15 000 
personnes qui s’envoient 
dans les airs sur le site de 
Saint-Joachim.

« Au début, il y avait l’effet 
nouveauté, puis l’activité a 
gagné en popularité. Nous 
avons eu un boom très positif 
dès le départ, mais depuis 
quelques années, l’offre est 
beaucoup plus grande. Il y a 

plusieurs sites d’hébertisme 
qui ont ouvert, ce qui fait en 
sorte qu’on est plus nom-
breux à se diviser la part du 
gâteau », a imagé le direc-
teur général, Laval Carrier.

Parmi les autres sites de 
la région où on peut prati-
que l’hébertisme, on compte 
Arbre aventure, l’un des 
attraits d’Haut Bois Normand 
à Eastman. 

Créé en 1999, le site 
récréatif compte quatre par-
cours pour petits et grands. 
L’ajout régulier de nouvelles 
épreuves a permis à l’entre-
prise d’enregistrer une aug-
mentation constante de son 
chiffre d’affaires au cours 
des dernières années.

« Ça progresse toujours 
régulièrement de notre côté. 
Sauf peut-être l’an dernier 
où il a fait très chaud. Les 
gens cherchent davantage 
les piscines et ce n’est pas 
bon pour nous. Le truc, 
c’est de toujours changer le  
parcours, les gens s’atten-
dent à de la nouveauté », 
affirme le nouveau proprié-
taire des lieux, Christophe 
Blond.

Par ailleurs, pour des rai-
sons qu’on n’a pas voulu 
préciser du côté de Plein air 
Sutton, la coopérative n’of-
frira pas de parcours aérien 
au cours de la prochaine 
saison.

— Yanick Poisson

Une forte progression 
suivie de hauts et de bas

PHOTO FOURNIE PAR D’ARBRE EN ARBRE

Les deux autres parcs d’amusement aérien en Estrie sont situés à 
Lac-Mégantic et à Eastman.

YANICK
POISSON

yanick.poisson@latribune.qc.ca

LOISIRS PLEIN AIR



Sherbrooke samedi 25 mai 2013 -  LA TRIBUNE     33

3
2

1
7
1
6
1

  



DANS UN CAMPING, AU KARAOKÉ OU À VÉLO!
Travailleur autonome nouvellement arrivé à Magog, début
50aine, 5’8’’, 150 lb, chev bruns, yx verts, désire H 30-55 ans,
165 lb et moins, n-poilu, pour agréable rencontre. 359144

CE QUE TU LIS, C’EST CE QUE JE SUIS! Gars de
Sherb, 46 ans, 5’7’’, 145 lb, cultivé, réservé, bien dans sa peau,
n’aime pas dépendances, vulgarité, recherche H 40-50aine,
masculin, pour relation à long terme. 195668

UN RENDEZ-VOUS POUR ÊTRE BIEN ENSEMBLE,
homme de Sherb, 39 ans, 5’6’’, 180 lb, membre de 6’’,
recherche jeune H, propre, n-poilu, pour partager diverses
expériences en toute discrétion. 355391

MA PREMIÈRE FOIS AVEC UN TRANS... Homme de
l’Estrie, début 50aine, 5’6’’, 140 lb, yx bruns, aimerait connaître
transsexuel, avec qui vivre première expérience. 359192

ET SI ON SE FAISAIT UNE VIE À DEUX... Jeune homme
de 47 ans, chev châtain brun, yx bleus, belle app, veut H, durable,
pour développer amitié et plus si intérêts communs. 359226

COCHON ET TRÈS PERVERS, Sherb, 55 ans, 6’, 220 lb,
costaud, app jeune, cherche à contacter autre mâle, pour
rencontres occasionnelles et intimes. 262512

RENCONTRES EN NATURE, homme du début 50aine, vit à
la campagne, espère rencontrer bûcheron ou cultivateur 40-50
ans, de taille et poids prop. 247338

QUELQU’UN AVEC QUI SORTIR, bel homme de 48 ans,
5’9’’, 160 lb, chev et yx bruns, veut beau gars 52 ans et moins,
poids prop, gai, masculin, intelligent, avec qui voyager, prendre
un verre et faire activités. 353345

SE PRENDRE EN MAIN... Beau jeune homme de 18 ans,
gros membre, souhaite contacter autre mec, avec qui vivre
première expérience au masculin. 358429

VOYEZ STEVE DE PLUS PRÈS, Sherb, 5’11’’, 170 lb, chev
châtains, yx pers, imberbe, peut recevoir, veut H 29 ans et moins,
mince, discret, honnête, aimant caresses et fellations.358197

BEAU BLOND CIRCONCIS, 40 ans, yx pers, membre de 7’’
circoncis, fait bonnes fellations, veut un ou plusieurs H, avec
qui vivre expérience de gang-bang et autres. 357833

UN GARS EN FORME! 51 ans, 6’2’’, poids prop, masculin,
veut H, sérieux, avec qui avoir relation exclusive, faire activités,
sports, partager bonnes bouffes et plus. 345650

LE PLAISIR DE SE TRAVESTIR ENSEMBLE! Pierre de
l’Estrie, 39 ans, 5’6’’, 132 lb, sexe rasé, aime se travestir, porter
vêtements moulants, talons hauts, mini-jupes, désire H, aimant
même chose, pour caresses. 357740

DEVENONS AMIS, DEVENONS AMANTS... Homme de
Magog, 50aine, veut H, pour développer amitié et se donner
mutuellement du bon temps sur base régulière. 307806

INTENSÉMENT AVEC UN HOMME MATURE, MIAM!
beau jeune homme de 23 ans, aime plaisir, veut H, mature,
avec qui partager inoubliables plaisirs intimes. 358870

GRAND BLOND NATUREL! Sherb, 42 ans, yx bleus, a
lingerie, peut recevoir, cherche à rencontrer H, pouvant se
déplacer, pour intimité. 358146

PEU IMPORTE LA POSITION... Estrie, début 40aine, 6’2’’,
200 lb, rasé, membre large de 7’’, soumis, aime avaler, porter
lingerie, sodomie, cherche un ou plusieurs H, pour jouer rôle
de soumission. 973180

SOPHIE, ADEPTE DES SCÉNARIOS DE SOUMISSION,
travesti de Sherb, 48 ans, 5’2’’, 115-120 lb, aime se faire
attacher et sodomiser, recherche un ou plusieurs H 50 ans et
moins, dominant. 358221

À SES DÉBUTS! Sherbrookois de 43 ans, chev blonds
naturels, beau physique, peut recevoir, cherche à connaître
mâle, pour fellations et pénétrations. 357215

TU ES VICIEUX, GOURMAND ET BIEN MEMBRÉ?
Sherbrookois de 31 ans, cochon, obéissant, aime semence,
veut H, de race noire, ayant belles lèvres et beau derrière
rebondi, pour bonnes fellations et pénétration. 962855

TE RECEVOIR POUR UN ORAL NOCTURNE!
Sherbrookois de 48 ans, 5’10’’, 180 lb, de belle app, aime faire
fellations, 69, veut H 50 ans et plus, pour rencontres intimes
occasionnelles et discrètes. 296626

UNE SOIRÉE INOUBLIABLE À S’EMBRASSER, SE
CARESSER... Jeune Estrien de 23 ans, 160 lb, costaud, bien
membré, belles fesses, veut contacter bel H, avec qui vivre
première rencontre sexuelle entre hommes. 322557

JUSQU’À LA DERNIÈRE GOUTTE... Blond naturel de 43
ans, membre de 6’’ 1/2, peut recevoir ou se déplacer, veut H,
pour lui donner bonnes fellations et tout prendre. 358678

TRÈS COCHON, Sherbrookois de 55 ans, 6’, 220 lb, costaud,
aime faire fellations et déguster parties intimes, cherche à
rencontrer autre mâle. 358445

JOLIE FEMME AUX BELLES FORMES, Sherb, 56 ans,
blonde, chaude, désire F 46-66 ans, n-fum, dégourdie,
respectueuse, éduquée, bien dans sa peau et pouvant recevoir,
pour prendre le temps de s’apprivoiser. 4234958

JOLIE BLONDE DE FORTE LIBIDO! Sherb, 55 ans, a
quelques lb en trop, désire F de tous âges, n-fum, disponible,
dégourdie, pouvant recevoir, pour sensualité, fantaisie et
douceur entre femmes. 356991

SAURAS-TU FAIRE RESSORTIR LA PASSION DE
MARIE? 33 ans, féminine, souriante, enjouée, sincère, simple,
ouverte, aime petits bonheurs de la vie, resto, ciné, cherche F,
sincère et fidèle, pour amitié d’abord. 356031

DIANE, POÈTE DEPUIS SON ADOLESCENCE, mulâtre
de l’Estrie, 50 ans, chev noirs, yx bruns, un peu ronde, aime
arts, ciné et couture, cherche F, intègre, spirituelle, bien dans
sa peau et aimant camping. 358025

NANCY VOUS ASSURE QUE VOUS NE SEREZ PAS
DÉÇUE, 48 ans, aime bonne bouffe et joie de vivre, recherche
belle F 30-50 ans, propre, avec qui développer belle relation
amicale et intime. 358460

À 100% HETERO, OUVERT D’ESPRIT! Gars de Sherb, 29
ans, 5’8’’, 150 lb, chev châtains, yx bleus, belle app, veut une ou
plusieurs F 19-40 ans, pour expérimenter. 359186

AUTANT DE PLAISIR AVEC LUI QU’AVEC ELLE,
homme de 47 ans, recherche couple HF, avec homme bien
membré, pour pratiquer sodomie et fellation, avec monsieur et
madame. 358632

DEUX JEUNES CHERCHENT À AVOIR DU FUN! Beau
petit couple HF, 19 et 20 ans, ouvert d’esprit, souhaite
rencontrer H, F ou couple, pour partager plaisirs intimes et
vivre nouvelles expériences. 357030

POUR L’AMOUR, DÉCOUVREZ MICHELLE! Belle brunette
de Magog, mi 50aine, 5’4’’, mince, aime cuisine, jardinage,
nature, marche en montagne, désire H 55-62 ans, poids santé,
sérieux, fidèle et loyal, pour complicité. 358061

LISE N’EST PAS UNE VIEILLE FILLE DANS L’ÂME,
Sherb, 51 ans, 5’1’’, 130 lb, fum, boit à l’occasion, jeune de
coeur, a fils (13 ans), aime resto, billard et ciné, recherche H,
pour amitié d’abord. 353708

SE CONNAÎTRE PAR DES ACTIVITÉS DE PLEIN AIR!
Sherbrookoise, fin 40aine, 5’4’’, chev et yx bruns, dynamique,
cultivée, dynamique, aime moto, vélo, ciné, veut H 48-58 ans,
5’9’’ et plus, n-fum, pour but sérieux. 300439

AFFECTUEUSE SHERBROOKOISE, 65 ans, 5’5’’, poids
santé, n-fum, douce, fière, simple, autonome, aime campagne,
plein air, natation, voyages, cherche compagnon de vie 65-71
ans, de Sherb et environs, ayant affinités. 357877

UN VRAI RAYON DE SOLEIL! Grande femme mince de 56
ans, d’app jeune, dynamique, aime bouger, cherche grand
copain, travaillant, sociable et aimant faire diverses activités,
pour prendre soin l’un de l’autre. 354620

AVEC ELLE C’EST L’AMOUR OU RIEN! Sherb, début
60aine, 5’4’’, 137 lb, blonde, yx brun-vert, fière, aime musique,
théâtre, lecture, veut bel H, grand, fier et ayant valeurs, pour
être important l’un pour l’autre. 313243

PETITES ENVIES NOCTURNES... Femme dre 5’5’’, 110 lb,
chev et yx bruns, espère rencontrer bel H 25-40 ans, avec
chev, propre, pour soirées occasionnelles. 357638

LE BEAU SOURIRE DE SANDRA, Bélier de 46 ans, belle app,
fum, bon caractère, aime camping, vélo, natation, veut H, doux,
ayant sens de l’humour, pour rencontres amicales. 358234

PRÊTE À TOMBER EN AMOUR, East-Angus, 46 ans, 5’4’’,
118 lb, yx verts, d’app jeune, casanière, authentique, aime
hockey et sports de combat, désire connaître H, calme, doux,
fidèle et drôle, pour amour. 354571

ET SI L’ON DEVENAIT AMIS? Femme de l’Estrie, 33 ans,
aimerait connaître H dans 40aine, sobre, n-fum, ayant emplois,
pour développer amitié sincère et durable. 358707

À L’HOMME DE COEUR AMOUREUX DE LA VIE, Céline
de Sherb, 53 ans, chev foncés longs, belle, féminine, coquette
et dynamique, convoite H, 5’6’’ et plus, poids prop, avec chev,
n-bedonnant et aimant, pour s’investir. 348280

MANON ET SON GRAND COEUR, 40 ans, 5’5’’, 324 lb,
chev acajou-brun-rouge, aime rire, danser, chanter, lire,
écouter musique, souhaite rencontrer H, rieur, tendre, positif et
sachant voir au delà de l’app physique. 351163

ELLE VOUS ESPÈRE DRÔLE ET CRÉATIF, Sherb, 50
ans, travaille en santé, aime sortir, s’amuser, plein air, cherche
H 45-52 ans, en santé, intello, communicatif, respectueux,
libre, curieux, aimant voyages et cuisine. 354040

ATTIRÉE PAR LES GRANDS COSTAUDS, Sherb, 35 ans,
5’3’’, 140 lb, châtaine, yx bruns, belle, travaillante, autonome, a
humour, aime simplicité, désire bel H 36-45 ans, taille et poids
prop, sociable, au passé réglé. 351965

EN QUÊTE D’UN BON AMI, dame de 66 ans, scolarisée,
un peu sportive, aime ciné et musique, convoite H, charmant,
avec qui découvrir nouveaux horizons et partager activités
dans tendresse et douceur. 352440

DES GENS INDÉCIS, PAS POUR CARMEN, 5’5’’, 148 lb,
chev châtains, yx bruns, voudrait rencontrer monsieur 45 ans
et plus, de poids santé, sachant ce qu’il veut. 358050

PETITE TAILLE À CRAQUER! Jolie femme dans 30aine, a
jolis pieds sensibles, aime culture, voyages et vélo, souhaite
contacter H, ayant minimum de classe. 351918

POUR ELLE, LA FAMILLE C’EST PRIMORDIAL!
Enseignante retraitée dans 60aine, 5’2’’, 130 lb, n-fum, aime
danse, musique, voyages, lecture, désire compagnon, grand,
n-fum, en santé, honnête et ayant bonnes valeurs. 353798

UNE BELLE CROISIÈRE, SUR LA MER DE LA VIE! Jolie
femme de Magog, mi 60aine, 5’2’’, active, intéressée, désire H,
positif, bon, sensuel, déterminé, pour développer chimie et
vivre belles aventures de coeur. 358939

QUELQU’UN DE VRAI! Jolie veuve de Sherb, 70 ans, 5’1’’,
poids santé, en forme, douce, aime danse et campagne,
espère rencontrer H, n-fum, sincère, bon et éduqué, pour
relation à long terme. 353143

SE PARLER, S’OFFRIR DU BON TEMPS! Jeune femme
de 50 ans, chev et yx bruns, seule en ce moment, a été mariée
30 ans, a enfants adultes, cherche H, aimant musique et
soirées tranquilles, pour relation sérieuse. 4281431

ESTRIENNE EN QUÊTE D’UN BON COPAIN! 59 ans,
5’2’’, 125 lb, chev châtains aux épaules, n-fum, aime cuisiner,
jardiner et aller au marché aux puces, souhaite connaître H,
assez grand, sérieux dans sa démarche. 355669

VOUS SEREZ LE SIEN, femme de Richmond, 59 ans, 5’2’’, 130
lb, chev châtains aux épaules, n-fum, aime cuisiner, jardiner et
marchés aux puces, désire bon copain, assez grand. 357195

ELLE A ENVIE D’AUTRE CHOSE... 37 ans, 5’8’’, 200 lb,
brune aux yx bleus, n-fum, engagée, autonome, souriante, a 2
enfants, aime bonnes choses, désire H 35-45 ans, n-fum, pour
amitié d’abord et on verra ensuite. 353209

CE GOÛT DE PARTIR À L’AVENTURE! Belle femme dans
fin 50aine, paraît plus jeune, affectueuse, douce, a bon sens
de l’humour, souhaite rencontrer H, avec qui aller vers
l’inconnu lors de beaux voyages à deux. 352766

UN AMOUR DE CHIEN! Femme près de Sherb, 43 ans,
5’4’’, 145 lb, chev et yx bruns, naturelle, tranquille, a maison,
travail, auto, chiens, veut H, sobre, doux, fidèle, authentique,
pour amitié et plus. 358255

PLUS ON BOUGE, MIEUX ON SE PORTE! Veuve de 74
ans, app jeune, active, espère contacter H, n-fum, sincère,
ouvert et débrouillard, aimant musique, ciné et voyages, pour
développer relation stable. 354543

GRANDE VOYAGEUSE TRÈS FÉMININE, veuve de
Sherb, 67 ans, 5’4’’, 155 lb, blonde aux yx bruns, très propre,
fière de sa personne et indépendante, cherche H, n-fum, grand
et très respectueux. 347805

DIDI EST INDÉPENDANTE, MAIS PAS INDIFFÉRENTE,
46 ans, a horaire occupé, aime moto, ski alpin, voyages, veut H, de
Sherb, avec qui passer quelques bons moments. 4295904

PARTAGE D’AFFECTION AVEC CATHERINE! 35 ans,
célibataire depuis 3 ans, active, travaille en horticulture et en
arts, a peu de temps libre, désire H, pour faire intéressantes
rencontres et partager intérêts communs. 354185

DANS LE PLAISIR ET L’HARMONIE! Belle professionnelle
de Magog, 50aine avancée, mince, n-fum, enjouée, simple,
affectueuse, sans enfant, aime plein air, voyages, désire H,
pour relation sincère et intéressante. 357665

EN QUÊTE D’UN HOMME CHALEUREUX, Sherbrookoise
dans 40aine, 5’8’’, poids prop, châtaine, travaillante, souriante,
organisée, désire bel H 40aine-50aine, 5’8’’ et plus, poids prop,
n-fum, sans barbe mi moustache. 356937

ELLE VOUS VEUT TRÈS VICIEUX, 26 ans, souhaite
contacter H, ayant beaucoup d’expérience, pour bonnes
rencontres occasionnelles et très intimes. 355115

SUZIE COMPOSE SES PROPRES CHANSONS, veuve de
Sherb, 55 ans, 5’2’’, 105 lb, chev bruns longs, a 3 chats, espère
H, avec qui aller danser et partager temps libres. 309011

POURVU QU’ON SOIT BIEN! Jolie veuve de Sherb, 70 ans,
5’1’’, poids santé, très en forme, affectueuse, ricaneuse, aime
danse et campagne, désire grand H, n-fum, sincère et
attentionné, pour relation à long terme. 356245

TRÈS BELLE FEMME AUSSI ARTISTIQUE QUE MANU-
ELLE, 48 ans, 5’2’’, poids santé, souriante, aime animaux,
campagne, a enfants autonomes, emploi stable, bon caractère,
veut H, 5’7’’ et plus, poids santé, pour long terme. 354116

DE BELLES CHOSES EN DEVENIR, femme de 58 ans,
5’5’’, poids prop, dynamique, spontanée, honnête et
responsable, aime rire, bouger et danser, veut H, fier, actif,
fidèle et ayant humour, pour amour et complicité. 358095

NICOLE EST MUSICIENNE À SES HEURES! Sherb, 67
ans, 5’4’’, poids prop, app jeune, scolarisée, souriante et
quelque fois impatiente, aime lecture, marche et pétanque,
souhaite contacter monsieur. 358508

SE COMPRENDRE D’UN SEUL REGARD, Christiane de
Sherb, 60 ans, 5’7’’, 170 lb, franche, honnête et manuelle, aime
animaux, souhaite rencontrer copain, 5’9’’ et plus, n-fum et
honnête, avec qui vivre pleinement. 358179

CHALEUR, MER ET PLAGE AUPRÈS DE FRANCINE,
Sherb, retraitée de 59 ans, taille moyenne, dynamique, positive,
aime sports, entraînement, veut H, sympa, ayant humour, pour
s’occuper l’un de l’autre et avoir bon temps. 356231

VIVRE UNE RELATION GÉNIALE! Sherbrookoise de 55
ans, 5’5’’, 130 lb, n-fum, app jeune, aime plein air, voudrait
connaître bon monsieur 53-63 ans, n-fum. 353863

SPORTIF RECHERCHÉ POUR JOUER! Sherbrookoise de
50 ans, 5’3’’, 130 lb, souhaite connaître H, avec qui partager
golf, tennis, vélo, randonnées et voyages. 357361

ESTRIENNE AU BON CARACTÈRE, 50 ans, 5’2’’, a petit
surpoids, fidèle, autonome, fidèle, dynamique, communicative,
s’entraîne, a humour, aime plein air, voyages, désire H 45-52
ans, libre, pour long terme. 354041

VIVRE DE MERVEILLEUX MOMENTS ENSEMBLE,
Sherbrookoise de 67 ans, 5’4’’, poids santé, n-fum, d’allure
jeune, aime festivals, ski de fond, théâtre et voyages, convoite
H 66-72 ans, ayant affinités. 354695

LÂCHE-MOI UN COUP DE FIL SI ÇA TE TENTE! Fille de
34 ans, 5’7’’ 1/2, 160 lb, chev noirs, yx verts, cherche à
rencontrer H, pour apprendre à se connaître à travers diverses
activités et rencontres. 335066

KATHY SAIT CE QU’ELLE CHERCHE... Sherb, 22 ans, de
grandeur moyenne, chev bruns longs, cherche à rencontrer H,
avec qui elle pourrait avoir bonne baise. 352839

RAYMONDE AIME FAIRE TANT DE CHOSES! Sherb, 67
ans, 5’4’’, poids santé, n-fum, app jeune, fière, affectueuse,
aime camping, festivals d’été, danse, théâtre, désire H 65-71
ans, avec affinités, pour belle relation. 356519

ÊTRE HEUREUX SEUL AVANT DE L’ÊTRE À DEUX,
petite châtaine de 56 ans, 5’3’’ 1/2, poids prop, chev courts, yx
bruns, athlétique, aime nature, animaux, communication,
franchise, désire H, n-superficiel et ayant vécu. 353418

PROFITER DE LA DIVERSITÉ DES PAYSAGES, dame
de l’Estrie, fin 60aine, taille et poids prop, libre, souriante, aime
vie sociale, dialogue, nature, cherche ami, n-fum, libre, afin de
partager belles aventures. 354756

QUE DES AMIS POUR L’INSTANT, demoiselle de 25 ans,
5’10’’, 150 lb, chev bruns, yx bleus, a emploi et vit en
appartement, aimerait bien rencontrer H, avec qui aller camper,
faire feux et randonnées à vélo. 358493

SE RESSOURCER EN NATURE ET EN MUSIQUE, petit
bout de femme de Sherb, 53 ans, 5’, 115 lb, chev blonds, yx
pers, aime plein air, désire H, n-fum, pour prendre le temps de
vivre beaux moments et savourer la vie. 330383

DANIELLE ADORE RIRE! Sherb, 56 ans, retraitée, sobre,
sans enfant à la maison, aimerait H 55-60 ans, n-fum, sobre,
honnête, franc, avec qui développer belle relation.359069

DOLORÈS VEUT SAVOIR SI ÇA VOUS CONVIENT,
Sherb, 72 ans, a 2 enfants, parle anglais et français, aime
voyages, danse, pêche et chaleur, recherche H. 358381

QUAND ELLE AIME, JULIE S’INVESTIT TOTALEMENT, 36
ans, sensée, réfléchie, souriante, vraie, curieuse, simple, sans
enfant, aime bouger, avoir vie ordonnée, partager bonnes
bouffes, cherche partenaire de vie. 352666

VEUVE D’ALLURE JEUNE, 75 ans, active, désire
rencontrer H, n-fum, n-alcoolique, sincère, ouvert d’esprit et
débrouillard, aimant musique, ciné et voyages, avec qui
développer relation stable. 357874

NI UN AMANT, NI UN AMOUREUX, C’EST UN AMI
QUE VEUT MARIE! Sherb, 58 ans, 5’2’’, 115 lb, brune, yx
vert-bleu, fiable, sans auto ni enfant, a belle personnalité, veut
H, pour discussions, sorties et choses simples. 303677

LINDA, ROMANTIQUE ET SEXUELLE, 48 ans, grande,
bien prop, belle, féminine, bien dans sa peau, de signe
balance, aime rire, souhaite connaître H, spécial, pour se voir
de temps à autres. 354638

ATTENTION... LE COEUR DE LINA EST LIBRE! 60 ans,
5’4’’, 120 lb, châtaine, yx verts, a emploi à temps partiel,
aimerait beaucoup rencontrer H 60 ans et plus, de l’Estrie,
pour refaire vos vies ensemble. 356831

CÉLINE, FEMME DE PLEIN AIR! Valcourt, 54 ans, bonne
cuisinière, aime sports, souhaite H, du coin, pour bons
moments en famille, entre amis ou en amoureux. 354994

DE JOLIES CARACTÉRISTIQUES, divorcée de Magog, 69
ans, sensible, affectueuse et de bonne humeur, aime, danse et
voyages, convoite monsieur 69 ans et plus, sérieux, pour
amour. 355413

PROFITER DE LA VIE AVEC CINDY! Jeune Sherbrookoise
de 27 ans, 5’6’’, rondeurs, chev bruns, yx bleus, fidèle,
affectueuse, douce, passionnée, a 2 enfants, aime feux de
camps, veut H 40 ans et moins, pour but sérieux. 358856

LUCIE SAURA-T-ELLE PIQUER VOTRE CURIOSITÉ?
Sherb, 50 ans, 5’8’’, plutôt ronde, fum, aime natation, marche,
arts, peinture et petits voyages, souhaite contacter H, afin
d’apprendre à se connaître mutuellement. 353929

PETITE PERLE RARE, jolie veuve de Sherb, 70 ans, 5’1’’,
poids santé, en forme, affectueuse, autonome, a belle
personnalité, aime danse et campagne, désire H, n-fum,
sincère et éduqué pour du long terme. 357564

ELLE EST FEMME AU FOYER, Sherb, 59 ans, fum, seule
depuis 1 ans 1/2, aimerait rencontrer H 59-63 ans, avec qui
elle pourrait refaire sa vie. 353507

C’EST EN ESSAYANT QU’ON LE SAIT, Sherbrookoise de
70 ans, 5’4’’, 138 lb, n-fum, retraitée, a voiture, aime musique,
marche, ciné, spectacles et soupers, recherche H. 355370

JACINTHE AIME ÇA QUAND C’EST SIMPLE, 52 ans,
cherche à rencontrer H, avec qui développer belle amitié
d’abord et voir ensuite si ça fonctionne. 357972

SALSA ET YOGA AVEC JULIE! Sherb, 50 ans, 5’3’’, 130
lb, chev bruns, yx bleus, pratique tennis, golf, ski et randonnées,
passionnée de voyages, recherche H. 355620

UN GRAND DON DE SOI, professionnelle universitaire de
Sherb, plus de mi 50aine, loyale, aime rire, convoite H,
honnête, aimable, éduqué et ayant passé réglé, pour relation
harmonieuse et joyeuse. 353027

MAGASINAGE, SORTIES ET WEEKENDS TRANQUILLES,
femme dans mi 40aine, sans enfant, a emploi et voiture,
convoite H, près de Sherb, aimant animaux, pour amitié et plus
si affinités. 333785

MIMI EXCERCE UN MÉTIER PEU CONVENTIONNEL,
masseuse de Sherb, 33 ans, 5’4’’, chev mauves longs, yx
noisette, n-fum, bien prop, basanée, rondeurs, veut H 27-47
ans, ouvert, ayant bonne libido, pour intimité et plus. 269969

CALME ET SOLITAIRE, petite femme de 48 ans, 5’2’’, poids
santé, n-fum, sobre, a emploi et grands enfants, aime animaux,
recherche H, de poids santé et ayant emploi stable, pour
amour. 353890

UN PEU D’AMITIÉ POUR COMMENCER! Jolie blonde de
50 ans, 5’4’’, 135 lb, yx verts, aime resto, ciné et nature,
cherche copain, de Sherb ou de l’Estrie. 348934

ROSE ET SON BEAU SOURIRE, Sherb, 5’6’, 135 lb, yx bleus,
aime nature, camping, marche, resto, veut H 65-75 ans, en santé,
honnête et sincère, avec qui faire belle rencontre. 358907

LA GALANTERIE EXISTE-T-ELLE ENCORE? Jolie blonde
aux yx bleus de l’Estrie, 52 ans, 5’5’’, 128 lb, féminine,
athlétique, sensible et respectueuse, veut H 48-55 ans, plus de
5’5’’, mature, n-fum, aimant plein air. 3494504

VOICI CE QUE DENISE DEMANDE, 48 ans, 135 lb, chev
bruns courts, yx brun-noisette, n-fum, sans enfant, cherche à
rencontrer H, sérieux et sachant ce qu’il veut. 353655

BELLE BRUNETTE AUX YEUX BRUNS, 37 ans, 5’4’’, 110
lb, a 2 filles (2 et 4 ans), recherche H, ouvert d’esprit, mature,
autonome, n-jaloux ni démesurément possessif, sachant ce
qu’il veut et ayant passé résolu. 353342

À LA RECHERCHE DE SON CAVALIER ERRANT,
Estrienne dans 60aine, 5’4’’, 130 lb, blonde, yx pers, n-fum,
retraitée, ricaneuse, taquine, aime voyages, désire bel H 60
ans et plus, n-fum, 5’8’’ et plus, de poids prop. 354192

MARCHÉS AUX PUCES ET FEUX D’ARTIFICES, femme de
l’Estrie, 58 ans, 5’8’’, 130 lb, châtaine, vit seule, aime dialoguer,
cuisiner, jardiner, convoite H, pour amitié sincère. 355174

L’ÂGE DE L’HONNÊTETÉ! Femme de Sherb, 82 ans, 5’9’’, chev
grisonnants, aime marche et sorties au resto, souhaite découvrir
bon compagnon de vie, sérieux, honnête et stable. 357431

POUR S’ACCOMPAGNER MUTUELLEMENT, jeune
femme de 34 ans, de nature simple, a bon emploi, veut H, avec
qui partager plein de choses de la vie. 2446338

RECHERCHE SÉRIEUSE, Sherbrookoise de 60 ans, 5’7’’,
mince, blonde, app jeune, active, aime musique et danse,
convoite H d’environ même âge, actif, sociable, aimant
voyages et cocooning, pour amour. 353786

SHERBROOKOIS PRENANT LA VIE DU BON CÔTÉ! 53
ans, 5’10’’, 190 lb, chev bruns, yx ver ts, travail le en
construction, aime exercice, a 2 enfants adultes, petite fille (3
ans), humour, désire F, autonome, ayant humour. 357752

SOYEZ SON COMPLÉMENT DE VIE, retraité de Sherb, mi
60aine, 5’6’’, 150 lb, chev poivre et sel, yx bruns, aimerait bien
rencontrer amie, pour relation stable basée sur considération
mutuelle. 328446

COMMENCER PAR LE DÉBUT, homme de Sherb, 46 ans,
6’, 200 lb, chev et yx bruns, cherche à rencontrer F, avec qui
avoir relations occasionnelles intimes pour l’instant et on verra
ensuite. 357668

UN ADPETE DE PLEIN AIR ET VOYAGES, 56 ans, 5’8’’,
155 lb, retraité, aime sports, nature, eau, veut amie 49-57 ans,
n-fum, mince, décontractée, sportive, pour voyages en petit
motorisé, projets et complicité. 340816

SENTIMENTS AMOUREUX, Steven de Sherb, 34 ans, 5’9’’,
162 lb, chev noirs, yx bruns, sportif, aime campagne, souhaite
découvrir demoiselle. 357230

TRÈS BEAU JEUNE HOMME, 25 ans, 5’5’’, châtain aux yx
bleus, souhaite contacter F, avec qui vivre belles rencontres
occasionnelles intimes. 357940

MARTIN A UNE MULTITUDE DE QUALITÉS, Sherb,
homme de 53 ans, 5’9’’, 240 lb, sobre, n-fum, genti l ,
affectueux, souhaite rencontrer F, avec qui faire agréable
connaissance. 358932

UNE AMIE OU PEUT-ÊTRE PLUS? Sherbrookois de 39
ans, célibataire, travaille à temps plein, aimerait rencontrer
amie, avec qui passer bon temps ou simplement jaser au
téléphone. 357969

L’HISTOIRE D’UN SOIR... Steve de Sherb, 40 ans, souhaite
rencontrer F 25-40 ans, avec qui il pourrait vivre belle aventure
d’un soir. 357622

ALEXIS AIME TOUT CE QUI BOUGE! 19 ans, 5,11’’, chev
bruns, yx bleus, costaud, sportif, attentionné, aimerait bien
rencontrer F 25 ans et moins, pour se lancer ensemble dans
belle aventure. 358750

TE DONNER DU PLAISIR, EN RECEVOIR EN RETOUR...
Sherbrookois dans 30aine, 5’10’’, 190 lb, yx bleus, de belle
app, propre, recherche F, accomplie dans sa sexualité, pour
rencontres intimes occasionnelles et discrètes. 302842

IL Y VA AVEC SON COEUR! Monsieur de 63 ans, 5’11’’,
195-200 lb, fum, doux, travaille en déficience intellectuelle,
aime rire et pique-niquer, aimerait bien rencontrer gentille
dame. 353694

PIERRE VEUT REFAIRE SA VIE AVEC VOUS, beau
grand-papa de 63 ans, 5’11’’, 195 lb, fum, doux, empathique,
travaille en déficience intellectuelle, aime pique-niques et
balades, voudrait découvrir dame. 358351

GÉRALD VEUT ÊTRE BIEN AVEC VOUS, Sherb, dans 60aine,
libre, sans enfant, vit seul, voudrait découvrir dame, avec qui
vivre relation stable et avoir beaucoup de plaisir. 358522

ON DIT DE LUI QU’IL EST DE BONNE COMPAGNIE,
Centre-Ville de Sherbrooke, 5’9’’, 175 lb, pas d’auto, ni emploi,
désire rencontrer F 55-63 ans, pour marche, vélo, café et
amitié. 358291

S’INVESTIR À 100% DANS UNE NOUVELLE
RELATION, homme divorcé de Sherb, 55 ans, 5’8’’, 167 lb,
recherche F, franche, honnête et fidèle, avec qui poursuivre but
sérieux. 352873

UNE BOUCHÉE DE VOUS, Alex, 33 ans, 5’10’’, 170 lb, chev
et yx bruns, en couple, souhaite connaître F, rasée, ayant
belles petites fesses, avec qui avoir plaisir. 313199

BERNARD, MEC SIMPLE PARAISSANT BIEN, Sherb,
homme 43 ans, 5’9’’, 140 lb, chev bruns courts, yx pers, n-fum,
sans enfant, fait un peu de sports, aimerait bien rencontrer F
35-48 ans. 354104

PATRICK, L’HOMME AU GRAND COEUR! Sherb, 42 ans,
6’3’’, 200 lb, brun, yx bleus, fidèle, romantique, patient,
sociable, aime ciné, 4 roues, campagne, désire F 25-45 ans, n-
fum, sans enfant, pour relation stable. 4293321

DANIEL MORD DANS LA VIE! Sherb, 50 ans, 5’6’’, chev
châtains un peu gris, yx bleu vert, sérieux, porte lunettes, a 2
enfants autonomes, veut compagne, 5-5’6’’, n-fum, pour
activités, simplicité et communication. 309386

LE BUT EST SÉRIEUX, Sherbrookois de 68 ans, aimerait
rencontrer dame 55-65 ans, aimant jardinage, cocooning et
petits animaux. 357229

MIKE ADORE FAIRE PLAISIR À SA PARTENAIRE, 32
ans, 150 lb, 5’9’’, chev et yx bruns, membre de 7’’, rasé, très
beau, adore sexe, désire F, propre de sa personne et ayant
envie de vivre nouvelles expériences. 357974

IL AIME PORTER LE JEANS, veuf de Sherb, 61 ans, 5’9’’,
sociable, généreux, aime nature, marche, sports, aimerait bien
rencontrer F 46-56 ans, 5’2’’-5’5’’, de poids santé, pour vivre
belle relation. 358671

PATRICK EST BEAU EN DEHORS COMME EN
DEDANS! 46 ans, 6’, chev châtains, yx bleus, mince,
athlétique, élégant, intègre, aime cuisine, plein air, aimerait
bien faire connaissance avec F de coeur, 35-55 ans, pour
profiter de la vie à deux. 305553

VOTRE CHEMIN AUX CÔTÉS DE SIMON, 47 ans, 5’10’’-
5’11’’, poids sportif, chev châtain-brun, yx bleus, sait ce qu’il
veut, convoite F, pour apprendre à se connaître. 358053

UN BON SOUPER EN TÊTE-À-TÊTE ÇA TE PLAIRAIT?
Homme dans mi 50aine, 5’9’’, 165 lb, travaillant, près de
l’université de Sherb, aime pêche, jardinage, veut F, taille et
poids prop, autonome, pour but amical et plus. 344568

RICHARD, UN VEUF ACTIF! Windsor, 57 ans, 5’7’’ 1/25,
180 lb, fum, doux, tranquille, a été marié pendant 30 ans, a 4
petites filles, cherche à rencontrer F, pour partager pêche,
chasse, resto et ciné. 357527

UN ADEPTE DE PLEIN AIR! Grand sentimental de 64 ans,
160 lb, aime marche, vélo, camping, ciné et bons repas,
voudrait rencontrer dame. 357282

TE JASER M’APPORTERA LE PLUS BEAU DES
BONHEURS! Homme de Sherb, 26 ans, a sens de l’humour,
aime rire, souhaite connaître F, pour activités, dialogue, amitié
et peut-être plus. 356799

CUISINER À DEUX, C’EST TELLEMENT MIEUX!
Homme de 34 ans, 5’11’’, chev et yx bruns, porte lunettes,
recherche F, sérieuse, avec qui prendre bonnes marches et
avoir belles conversations. 356954

UN HOMME DE VÉRITÉ! D’un petit village près de Magog,
à l’aube de 60aine, plus de 6’3’’, 245 lb, aime paix, franchise,
désire F 60 ans et moins, des environs, taille et poids prop,
ayant emploi, pour amour. 306832

GUY, UN GRAND GAILLARD SYMPATHIQUE! Windsor,
48 ans, 6'2'', 215 lb, chev noirs courts, yx bruns, bronzé,
toujours de bonne humeur, simple et facile à vivre, aime vélo,
camping, baignade, cherche F, intéressée. 202903

FEMME ÉDUQUÉE AYANT UNE CERTAINE CLASSE,
cultivée, aime resto, actualité et discussions, désire rencontrer
grand costaud 50-60 ans, de Sherb, n-fum, propre, sérieux,
mature, bien vêtu et d’origine québécoise. 354178

JOJO ET SON RIRE FRANC ET CONTAGIEUX! Jolie
blonde aux yx bleus de Magog, 45 ans, 5’5’’, grassette, émotive
mais apprend à soigner son intérieur, aime silence, veut H,
ayant temps libre, avec qui aller de l’avant. 358276

VOTRE CÔTÉ SPIRITUEL DOIT ÊTRE DÉVELOPPÉ,
Sherbrookoise de 61 ans, veut H, tendre, avec qui marcher,
camper, aller au ciné, discuter et encore plus. 358035

POURQUOI NE PAS REFAIRE TA VIE AUPRÈS
D’ANNIE? Sherb, 32 ans, 5’3’’, 120 lb, veuve, a fils (8 ans),
chev noirs longs, et yx noirs, aime campagne, voyages, désire
H 354 ans et plus, pour but sérieux à long terme. 353155

LES VALEURS DE LISE VIENNENT DU COEUR! 50 ans,
franche, honnête, authentique, adore sports et marche, désire H,
sérieux, pour amitié et relation sérieuse. 356826

NICOLE EST UNE FEMME TRÈS SOCIABLE, Sherb, 47
ans, 5’1’’, chev et yx bruns, n-fum, aime diverses activités en
nature, a emploi, aime sports, désire H, n-fum. 355770

BEL HOMME MARIÉ EN MANQUE D’AFFECTION ET
DE TENDRESSE, Cowansville, 60 ans, 5’9’’, 200 lb, chev sel
et poivre, a bonne écoute, souhaite contacter F 55-65 ans,
pour rencontres occasionnelles. 313614

SERAS-TU MON PETIT RAYON DE SOLEIL? Jeune
homme de 66 ans, 5’9’’, poids santé, a charme, bonne forme,
entregent, aimerait connaître F, aimant fleurs, musique, plein
air, pour partager douceur et tendresse. 351139

LE JEUNE CARACTÈRE DE ROGER, Garthby-Beaulac, 65
ans, 5’6’’, 140 lb, chaleureux, sensuel, en bonne forme
physique, aime la vie, souhaite correspondre avec F, pour faire
agréable rencontre. 356916

PETITS PLAISIRS AVEC GRAND SPORTIF DE
NATURE! Mi 40aine, 5’11’’, 175 lb, chev châtain blond courts, yx
bleus, a bon sens de l’humour, recherche F, discrète, respectueuse,
pour rencontres intimes sans engagement. 358207

VEUF AIMANT PORTER LE JEANS! Roger, 61 ans, 5’9’’,
sociable, généreux, autonome, aime sports, marche, désire F,
5’2’’-5’’, de poids santé, pour intérêts communs. 358991

TU AS UNE FORTE LIBIDO ET UNE OUVERTURE D’ES-
PRIT? Travailleur en santé, dans mi 40aine, en santé, a
horaire de nuit, désire belle F, autonome, douce, délicate,
sensuelle, coquette, pour quelques chose de sérieux.359045

DANY EST VRAIMENT UNE BONNE PERSONNE, 47
ans, fum, sobre, a 3 enfants majeurs, bon emploi, souhaite F,
sobre, avec qui développer bonne relation. 359112

PARTAGER DISCUSSIONS ET SPORTS AVEC SEB!
Aura bientôt 30 ans, 5’7’’, 160 lb, athlétique, souhaite F, région
de Sherb, avec qui partager bons moments. 359210

JF EST UN GARS ENJOUÉ! 32 ans, 5’6’’, 175 lb, chev
blonds, travaillant, demeure à Sherb, souhaite connaître F,
intéressée à en savoir plus. 357488

C’EST AVEC TOI QUE FRED VEUT EXPÉRIMENTER,
29 ans, 5’7’’, 156 lb, beau membre n-circoncis de 7’’, veut F, ouverte
d’esprit, avec qui développer amitié profonde. 358247

IL AIMERAIT COMBLER UN MANQUE... Jeune homme
engagé de Sherb, 33 ans, souhaite rencontrer F, avec qui
partager bons moments sans attaches. 358641

À VOUS DE DÉCIDER, Simon, 26 ans, 5’8’’, 170 lb, cherche
à rencontrer demoiselle 26 ans et moins, avec qui s’amuser et
vivre un peu d’intimité. 358111

IDÉES ROMANTIQUES DE SYLVAIN, bélier de 50 ans,
espère découvrir F, avec qui voyager, se baigner, aller dans
spa et faire feux de foyer. 358243

TANNÉE D’ÊTRE SEULE? Homme de l’Estrie, 43 ans, 5’7’’,
poids prop, yx bleus, n-fum, chaleureux, a emploi, désire F
début 30aine-mi 40aine, n-fum, ayant auto, avec qui changer
de routine et rigoler. 349891

ENCHANTÉ, MON NOM EST JACQUES! 56 ans, sérieux,
vit à la campagne, a chien, veut bonne amie, aimant campagne,
animaux et souhaitant elle aussi refaire sa vie. 357869

C’EST SON LOOK ROCKEUR QUI FAIT SON CHARME,
près de Sherb, dans 50aine, 5’10’’, 174 lb, chev aux épaules,
beau, s’entraîne, a moto, désire belle F, 5’-5’7’’, 100-125 lb,
sachant se mettre en valeur, pour s’aimer. 264621

QUESTION DE PROPORTIONS... Claude, 5’10’’, 160 lb,
chev bruns, yx bleus, cherche à rencontrer F 40-58 ans, près
de 5’8’’-5’10’’ et plutôt mince. 358538

LE SYNDRÔME DE PETER PAN! Homme de 56 ans, 5’7’’,
155 lb, chev courts, yx verts, beau, yx foncés, jeune de
caractère, aime camping, convoite dame 45-50 ans, 5’7’’-6’,
130-145 lb, aimant s’amuser. 357423

JOEY AIME CE QUE LA VIE LUI APPORTE, travailleur
de la construction, 47 ans, 1m70, châtain, yx bleus, sans
bedaine, veut F peu importe âge, pour vivre relation honnête,
stable et s’apporter l’un l’autre. 358936

PRÊTE À VOUS ENGAGER? Normand, 48 ans, 5’11’’, de
poids santé, chev et yx bruns, simple, gentil, sociable et
généreux, aimerait bien rencontrer F, pour apprendre à mieux
se connaître. 358187

IL VOUS FERA VOLONTIER LA CUISINE! Sherb, 50 ans,
5’10’’, 165 lb, aime cuisine, camping, golf, pêche, vélo, cherche
à rencontrer belle F, 5’4’’, 120-125 lb, ayant cheveux longs de
préférence. 357806

QUE DIRAIS-TU DE PASSER NOS TEMPS LIBRE
ENSEMBLE? Homme de 33 ans, 5’9’’, chev blonds courts, yx
pers, de belle app, cherche F, pour partager plusieurs activités
en bonne compagnie. 356012

EN CAMPAGNE OU EN MONTAGNE! Homme de la région
de Sherb, 37 ans, 6’2’’, 185 lb, bien dans sa peau, recherche F,
de belle app, bien prop, aimant extérieur, feux de camps, forêt,
avec qui passer bon temps. 355743

GRAND BLOND NATUREL, Sherb, 40 ans, 6’2’’, mince,
sobre depuis 5 ans, propre, seul depuis 4 ans, aime faire
l’amour, souhaite contacter grande F, sans maladie et aimant
discuter. 357539

MAXIME N’EST PAS SORTEUX DANS LES BARS,
travailleur de la construction de 47 ans, 5’7’’, 170 lb, chev
châtains courts, yx bleus, sans bedaine ni moustache, aime
cuisiner, désire F 40-45 ans, calme, pour sorties. 357801

FEMME CHERCHE HOMME

HOMME CHERCHE FEMME

FEMME CHERCHE FEMME

COUPLE

HOMME CHERCHE HOMME

ANNONCE DE LA SEMAINE :

PIERRE VEUT VIVRE QUELQUE CHOSE DE DIFFÉRENT,
retraité dans la 60aine, 5’7’’, 175 lb, aimerait rencontrer une
Femme, retraitée, aimant les arts, les voyages, le ciné et la
marche, ayant fait une croix sur son passé, pour faire une
belle vie à deux. 351448

ANNONCE DE LA SEMAINE :

LES QUALITÉS D’UN HOMME, LES DÉFAUTS D’UNE
FEMME, Émilie de Sherbrooke, 25 ans, native de la Beauce,
est sensible, sportive, directe, passionnée, aime la danse, la
construction, les voyages, recherche un Homme, avec qui
vivre et non seulement être en vie. 359133
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LES MOTS CROISÉS

LE MOT PERDU

LE SUDOKU

VOTRE HOROSCOPE

du 21 MAI au 21 JUIN
En ce samedi de Pleine Lune... Éclipse en Sagittaire, face aux 
astres en Gémeaux, une nouvelle relation conviviale, stimulante 
et peut-être extravagante pourrait voir le jour. Un de vos souhaits 

le minimum afin de mettre tous les atouts de votre côté. Une 

lèvres.

du 22 JUIN au 22 JUILLET

avec nos supérieurs. Le climat de Pleine Lune Éclipse en 
Sagittaire pourrait contribuer à modifier une équation de façon 
peu prévisible. Un changement ne vous sera probablement pas 
défavorable, mais il pourrait néanmoins susciter une certaine 
controverse. Préparez vos arguments au préalable afin de pouvoir 
répondre du tac au tac.

du 23 JUILLET au 23 AOÛT
Opposée aux astres en Gémeaux, la Pleine Lune Éclipse en 

de votre environnement. Somme toute, les natifs du Lion ne 

faire reconnaître vos talents et de véhiculer un message.

du 24 AOÛT au 22 SEPTEMBRE
Ce samedi 25 mai pourrait avoir des allures plutôt complexes. 

du 23 SEPTEMBRE au 23 OCTOBRE
Au sextil de votre Signe, la Pleine Lune Éclipse en Sagittaire 

accrue sur le plan social semble parfaitement indiquée pour 
prendre des initiatives et pour émettre des propositions. Le 

du 24 OCTOBRE au 22 NOVEMBRE

Mars en Taureau devraient vous aider à modifier les vôtres pour 

dans votre routine quotidienne. En ce samedi de Pleine Lune 

du 23 NOVEMBRE au 21 DÉCEMBRE
Les samedis ne doivent pas nécessairement se ressembler. 

en Sagittaire, face aux astres en Gémeaux, et vous ne devriez 

vous réussir si vous vous investissez sincèrement, et avec coeur.
du 22 DÉCEMBRE au 20 JANVIER

En ce samedi de Pleine Lune Éclipse en Sagittaire, les esprits 

des intentions, il est préférable de ne pas intervenir dans les 

la problématique initiale. Mieux vaut attendre que la poussière 
retombe.

du 21 JANVIER au 19 FÉVRIER

planétaire actuelle est loin de vous être défavorable. Il serait 
dommage de baisser les bras à cause de suppositions non 

du 20 FÉVRIER au 20 MARS
Si vous gardez un secret, il est votre esclave; mais si vous le 

Sagittaire se trouve dans un Signe dit incompatible avec le vôtre, 
vous devriez considérez les conséquences de vos paroles avant de 

vous pourriez regretter.
du 21 MARS au 20 AVRIL

La Pleine Lune Éclipse en Sagittaire, autre Signe de Feu, apporte 

soirée particulière. Les autres semblent prêts à coopérer, mais 

convoitée se trouve à votre portée et la diplomatie constitue 

du 21 AVRIL au 20 MAI 
Par-dessus la haie basse, tout le monde passe. Les autres 

accessible au plus grand nombre. Mars en Taureau vous rend 
plus actif, mais vu le climat de Pleine Lune Éclipse, ne basculez 
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RONALD MARTEL
ronald.martel@latribune.qc.ca

NOTRE-DAME-DES-BOIS — 
L’assemblée de consultation 
publique tenue jeudi soir par la 
Municipalité de Notre-Dame-
des-Bois, au sujet d’un projet de 
sentiers de VTT à établir sur son 
territoire, n’a pas permis d’en 
apprendre beaucoup plus, puis-
que les promoteurs n’y étaient pas 
pour présenter leur point de vue.

Seuls le maire de Notre-Dame-
des-Bois, Jean-Louis Gobeil, un 
agent de liaison de la Fédération 
québécoise des clubs quad, 
Gervais Grenier, le président 
du Club moto tout-terrain de la 
Chaudière, Roger Turmel, et le 
sergent Michel Leboeuf, de la 
Sûreté du Québec de la MRC du 
Granit à Lac-Mégantic étaient 
présents.

Le maire Jean-Louis Gobeil a 
insisté sur le fait que son conseil 
municipal consultait ses citoyens 
afin de connaître leur adhésion 
à ce projet de sentiers VTT, qui 
propose un trajet par la route de 
l’église et le rang 8, deux artères 
municipales où résident plusieurs 
Boisdamiens. Ce projet avait été 
amené lors d’une assemblée du 
conseil municipal, par l’un des 
conseillers municipaux, Donald 
Simard. Un projet de règlement 
municipal a d’ailleurs été préparé, 

mais n’a pas encore été proposé 
au conseil.

Gervais Grenier, pour sa part, 
a surtout fait valoir les avantages 
de baliser un sentier bien identifié, 
avec une signalisation adéquate, 
et de permettre un passage dans 
une municipalité, tout en étant 
rattaché à un club de VTT en 
bonne et due forme. Les avanta-
ges, d’après lui, peuvent se révéler 
nombreux pour faire connaître la 
municipalité, attirer de nouveaux 

arrivants et susciter des retom-
bées économiques.

Pour ce qui est du sergent 
Leboeuf, de la SQ, il a surtout fait 
état des lois et de la réglementa-
tion régissant la circulation en 
VTT. Il a habilement répondu aux 
questions de l’auditoire intéressé 
par ces sujets.

Plus de 125 citoyens étaient 
présents dans la salle du cen-
tre municipal, en grande majo-
rité contre le projet, puisque 

seulement une dizaine a signifié 
son accord à main levée, au cours 
de l’assemblée.

Plusieurs arguments des oppo-
sants ont été exprimés: dépré-
ciation des propriétés, perte du 
sentiment de paix, de tranquillité, 
vandalisme toujours possible lors 
du passage de quadistes sur les 
terrains privés, pollution par le 
bruit, perte possible de la qualité 
de l’air et de l’eau, poussière sou-
levée en quantité lors du passage 

de plusieurs VTT à la fois, alcool 
au volant, vitesse indue et possi-
bilité d’accidents, perte de qualité 
de vie, etc.

Plusieurs de ces opposants 
résident dans le rang 8 de Notre-
Dame-des-Bois, où 200 person-
nes sont établies, incluant plus de 
50 enfants, où les parents aiment 
bien circuler avec leurs pousset-
tes, où les vélos se font également 
nombreux. Les gens ne pouvaient 
imaginer que les VTT puissent y 
circuler au travers d’un trafic déjà 
intense…

Au terme de l’assemblée de 
consultation publique, le maire 
n’a eu d’autre choix que de sug-
gérer que son conseil municipal 
essaie de trouver un autre trajet 
possible pour le projet, soit par le 
rang A, où aucune résidence n’est 
installée, afin de calmer ses nom-
breux concitoyens ayant exprimé 
leur point de vue, d’aucuns avec 
véhémence.

Plusieurs d’entre eux croyaient 
que les vrais promoteurs d’un tel 
projet avaient proposé le même 
genre de sentiers, le mardi précé-
dant, passant dans la municipalité 
de La Patrie, et qu’on cherchait 
ainsi à rallonger ce projet jusqu’au 
Domaine des Appalaches, en 
traversant simplement Notre-
Dame-des-Bois, un village 
n’offrant pourtant que très peu 
de services pour les quadistes.

PROJET DE SENTIERS DE VTT CONTROVERSÉ

Séance d’information sans les promoteurs 

LA TRIBUNE, RONALD MARTEL

Environ 125 citoyens de Notre-Dame-des-Bois ont assisté à l’assemblée de consultation publique sur 
un projet de sentier de VTT.

3219555  
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MC Les noms, logos, noms de produits, noms des caractéristiques, images et slogans Hyundai sont des marques de commerce appartenant à Hyundai Auto Canada Corp. ♦ Prix des véhicules montrés : Tucson Limited 2013, traction intégrale à partir de 34 224 $ / Santa Fe 2.0T Limited 2013 à traction intégrale à partir de 40 374 $ / Sonata Limited 2013 à partir de 30 679 $. Frais de 115 $ (taxe de 15 $ sur les pneus et taxe de
100 $ sur le climatiseur sur les modèles équipés d’un climatiseur), livraison et de destination de 1 760 $ / 1 760 $ / 1 565 $ inclus. Frais d’enregistrement, d’assurance, d’immatriculation, du RDPRM (maximum 76 $) et taxes applicables en sus. Les frais de livraison et de destination comprennent les frais de transport et de préparation, d’administration du concessionnaire et un réservoir plein de carburant. ◊ Financement à
l’achat sur approbation du crédit des Services financiers Hyundai sur les Tucson L 2013, transmission manuelle 5 vitesses (à partir de 21 624 $) (incluant l’ajustement de prix de 250 $) / Santa Fe 2.4L 2013 à traction avant (à partir de 28 374 $) / Sonata GLS 2013, transmission automatique (à partir de 25 929 $) (incluant l’ajustement de prix de 1 750 $) à un taux annuel de 0 %/1,99 %/0% pour 84 mois. Paiement de 119 $ / 167 $ /
142 $ aux 2 semaines. Comptant initial requis de 0 $. Coût de prêt 0 $/2 046 $/0 $ pour une obligation totale de 21 624 $ / 30 420 $ / 25 929 $. Frais de 115 $ (taxe de 15 $ sur les pneus et taxe de 100 $ sur le climatiseur sur les modèles équipés d’un climatiseur), livraison et de destination de 1 760 $ / 1 760 $ / 1 565 $ inclus. Frais d’enregistrement, d’assurance, d’immatriculation, du RDPRM (maximum 76 $) et taxes applicables
en sus des offres de financement à l’achat et sont payables au moment de la livraison. Tous les détails chez votre concessionnaire Hyundai. † Le calcul des ajustements de prix se fait à partir du prix de base de chaque véhicule. Ajustements de prix jusqu’à 1 750 $ / 250 $ offerts sur Sonata GLS 2013/Tucson L 2013. Les ajustements de prix s’appliquent au prix avant taxe. Cette offre ne peut être combinée ou utilisée en
conjonction avec toute autre offre disponible. Cette offre ne peut être transférée ni cédée. Aucun échange de véhicule requis. ▼ Les cotes de consommation d’essence du Tucson L, transmission manuelle 5 vitesses 2013 (Autoroute 7,7 L / 100 km; Ville 10,4 L / 100 km) / Santa Fe 2.4L 2013 à traction avant (Autoroute 6,7 L / 100 km; Ville 10,1 L / 100 km) / Sonata GLS 2013, transmission automatique (Autoroute 5,6 L / 100 km;
Ville 8,7 L / 100 km) sont basées sur l’Énerguide. Les consommations réelles peuvent varier selon les conditions de conduite et l’ajout de certains accessoires automobiles. Les données sont présentées aux fins de comparaison uniquement. *Achetez au comptant, achetez avec financement ou louez une/un Accent/Elantra/Elantra Coupe/Elantra GT/Veloster/Genesis Coupe/Sonata/Sonata HEV/Santa Fe Sport/Santa Fe XL/
Tucson 2013 en stock ou une Sonata HEV 2012 en stock durant l’événement C’est le temps de changer et vous recevrez une carte d’essence Privilèges Esso de 0,99 $/L (incluant les taxes applicables). La carte d’essence Privilèges Esso est émise par Esso et est assujettie aux modalités et conditions de l’entente concernant la carte d’essence Privilèges Esso. Les clients du Nouveau-Brunswick, de la Nouvelle-Écosse,
de Terre-Neuve et Labrador, de l’Île-du-Prince-Édouard (collectivement désignées « Maritimes ») et du Québec recevront un crédit maximum de 0,55 $ par litre si le prix excède 1,54 $/L durant la période d’activation de la carte. Les clients de l’Ontario et du Manitoba recevront un crédit maximum de 0,50 $ par litre si le prix excède 1,49 $/L durant la période d’activation de la carte. Les clients des Maritimes, du Québec,
du Manitoba et de l’Ontario économiseront au moins 0,30 $/L si le prix de l’essence descend sous 1,29 $/L dans ces provinces. Toutes les cartes d’essence expirent le 31 décembre 2013, ne sont valides que dans les stations Esso participantes (excluant celles de Colombie-Britannique) et ne sont pas monnayables. Les cartes d’essence ne peuvent être utilisées en Colombie-Britannique. Les cartes d’essence ne peuvent
être utilisées que pour acheter de l’essence Esso Suprême, Esso Extra et Esso Ordinaire. Le prix avec la carte d’essence Privilèges Esso de 0,99 $/L s’applique à l’essence Esso Ordinaire seulement. Le prix avec la carte d’essence est de 1,12 $/L pour l’essence Esso Extra et de 1,18 $/L pour l’essence Esso Suprême. La carte d’essence doit être utilisée conjointement avec un autre mode de paiement accepté dans les
stations Esso du Canada (à l’exception de la Colombie-Britannique) et ne peut être utilisée qu’en payant à la caisse (à l’intérieur). Une seule carte d’essence Privilèges peut être utilisée par transaction. Estimation basée sur les données de consommation combinée de l’Énerguide pour l’Accent auto. (6,3 L/100 km)/Elantra auto. (6,3 L/100 km)/Elantra Coupe auto. (6,6 L/100 km)/Elantra GT auto. (6,6 L/100 km)/Veloster
1.6L auto. (6,3 L/100 km)/Genesis Coupe 2.0L auto. (8,6 L/100 km)/Sonata 2.4L auto. (7,3 L/100 km)/Sonata HEV auto. (5,2 L/100 km)/Tucson 2.0L auto. (8,2 L/100 km)/Santa Fe Sport 2.4L à trac. av. auto. (8,6 L/100 km) 2013 et la Sonata HEV auto. 2012 (5,3 L/100 km), ainsi que sur les données de consommation combinée pour le Santa Fe XL 3.3L 2013 à trac. av. (9,9 L/100 km), telle que déterminée par le fabricant et publiée au
www.hyundaicanada.com pour 15 400 km/an, soit la distance moyenne parcourue annuellement selon les statistiques de 2011 de Transport Canada concernant les véhicules de promenade, en soustrayant le plein de carburant initial fourni à la livraison du véhicule 2013 : Accent (43 L), Elantra (48 L), Elantra Coupe (50 L), Elantra GT (50 L), Veloster (50 L), Genesis Coupe (65 L), Sonata (70 L), Sonata HEV (65 L), Tucson
(58 L), Santa Fe Sport (66 L), Santa Fe XL (71 L), Sonata HEV 2012 (65 L), ce qui équivaut à 0,99 $ par litre d’essence, jusqu’à un maximum possible de 645 litres (Accent/Elantra/Elantra Coupe/Elantra GT/Veloster 2013), 705 litres (Sonata 2013 /Sonata HEV 2013 /Sonata HEV 2012) et à 890 litres (Genesis Coupe/Tucson/Santa Fe Sport/Santa Fe XL 2013). Les données de consommation réelles peuvent varier selon les conditions
de conduite et l’ajout de certains accessoires automobiles. Les cotes de consommation sont présentées à des fins comparatives uniquement. ♦†◊* Offres d’une durée limitée pouvant être modifiées ou annulées sans avis préalable. Contactez votre concessionnaire pour tous les détails. Le concessionnaire peut vendre à prix moindre. Les stocks sont limités. Le concessionnaire pourrait devoir commander le véhicule.
†† La garantie globale limitée de Hyundai couvre la plupart des pièces du véhicule contre les défauts de fabrication sous réserve du respect des conditions normales d’utilisation et d’entretien.
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BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

LE BRIDGE

Club de bridge de Magog, 16 mai,
NORD-SUD :
Gilberte Vachon et Marcel Mongrain, Larry Bates et Henriette Gauthier, Raymond

et René Grenier.

EST-OUEST :
Colette et Gerry Lawlis, Michèle Brault et Marcel Legault, Claudette Marchand et

Richard Roux.

Club de bridge de Magog, 20 mai,
NORD-SUD :
Gilles Dion et Denise Hébert, Élizabeth Lussier et Réjean Trottier, Suzanne Lefeb-

vre et Jeannette Bolduc ex aequo avec Margo Bergeron et Marcel Mongrain.

EST-OUEST :
Larry Bates et Richard Roux, Colette et Gerry Lawlis, Diane Bergeron et Guy

Larose.

Club de bridge St-Boniface, 20 mai,
NORD-SUD :
Émilien Roux et Pierrette Sauvageau, Suzanne Gendron et Marielle Gagné, Cla-
risse Codère et Jacline Fernet, Gisèle Lacroix et Thérèse Allard.

EST-OUEST :
Marie-Ange et Jean Fredette, Georgette Loubier et Céline Raymond, Marielle

Melançon et Denise Hébert, Lionel Ashby et Jeanne-d’Arc Croteau.

Club de bridge St-Boniface, 16 mai,
NORD-SUD :
Suzanne Gendron et Michel Péloquin, Thérèse et Jacques Roy, Andrée Genest

et Monique Boudreau, Lionel Ashby et Gérard Boudreau.

EST-OUEST :
Marie-Ange et Jean Fredette, Georgette Loubier et Céline Raymond, Normande

Benoit et Gilles Léonard, Rita Comtois et Michèle Laflamme.

Villa de l’Estrie, ACBL, 16 mai,
Mouvement Howell :
Hélène Beaulieu et Patrice Roy, Sylvain Roger et Carole Biron, David Chodat et

Francine Labrecque, Lise et Blaise Tremblay, Dolorès Godbout et Jeannette Bol-

duc.

Villa de l’Estrie, 16 mai,
NORD-SUD :
Pierre Durand et Jean-Marie Beaudoin, Dolorès Godbout et Janette Bolduc, Denise

Morin et Marielle Melançon, André Roy et Paul Bourassa.

EST-OUEST :
Claire Fisette et Hélène Parenteau, Diane Bergeron et Guy Larose, Carmen Gau-

thier et Claudette Bérard, Marie Deschesnes et Pauline Hébert.

Villa de l’Estrie, 21 mai,
NORD-SUD :
Micheline Biron et Jacques Limoges, Micheline Jacques et Lauréat Bolduc, Cécile
Tessier et Jacqueline Letendre, Roger Courchesne et Robert Lachance, Raymonde

Therrien et Dolorès Godbout.

EST-OUEST :
Lise et Blaise Tremblay, Pauline et Roger Roy, Lise Rodrigue et Claire Fisette, Thé-
rèse et Jacques Roy, Hélène Parenteau et Agenor Letendre.

Club plein air âge d’or Jacques-Cartier, 17 mai,
NORD-SUD :
Nicole Faucher et Madeleine Leblanc, Claude Regimbald et Johanne Côté, Miche-

line Grondin et Susanne Lefebvre, Jacques Landrye t Hélianna Lavigne.

EST-OUEST :
Francine Labrecque et Michel Lapalme, Suzanne et Maurice Crépeau, Claire
Hamel et Claudette Bérard, Bernard Robert et Nicole Grondin.

Club plein air âge d’or Jacques-Cartier, 21 mai,
NORD-SUD :
Marie-Paule Dumais et Denise Trudel, Francine et Jean-GuyAdam, Claire Loignon

et Monique Pelletier, Francine Labrecque et Michel Lapalme, Robert et Gisèle Blais.

EST-OUEST :
David Chodat et Gérald Porlier, Suzanne Fournier et Martha MacLean, Claudette

Bérard et Loretta Collard, Gisèle Marchand et Lise Beaulieu ex aequo avec Ger-

maine Goyette et Lise Boulanger.

Club Perpétuel-Secours, 20 mai,
Mouvement Howell :
Micheline Grondin et Johanne Côté, Céline et Suzanne Leroux, Madeleine Pois-

son et Nicole grondin, Pierre Royer et Pauline Cabana.

La fièvre du vendredi soir Les Seigneuries du Carrefour, 17mai,
NORD-SUD :
Lauréat Bolduc et Pierrette Pépin, Micheline Grondin et Sylvie Provencher,

André Roy et Paul Bourassa, Francine Labrecque et Michel Lapalme, Pierre

Durand et Dolorès Godbout.

EST-OUEST :
Sylvain Roger et Carole Biron, Diane Bergeron et Guy Larose, Marlène DeCou-

vreur et Jean-Marie Beaudoin, Lise Rodrigue et Loretta Collard, Hélianna Lavi-

gne et Marielle Melançon.

Club de bridge St-Boniface 22 mai,
NORD-SUD :
Francine Labrecque et Michel Lapalme, Andrée Genest et Monique Boudreau,

Diane Côté et Denise Lajoie, Julienne Millette et Johanne Côté, Rita Gauthier et

Denise Morin.

EST-OUEST :
Normande Benoit et Gilles Léonard, Richard et Hélène Parenteau, Jacques et Thé-
rèse Roy, Marie-Ange et Jean Fredette, Thérèse Allard et Rita Comtois.
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[ ACTUALITÉS ]........................................................................................................................................................................

Le 3 juillet 1899, l’abbé 
Louis-Napoléon Caron, 
curé de la paroisse 

Sainte-Catherine, célébra 
une première messe à North 
Hatley, dans une ancienne 
église protestante. Le 23 sep-
tembre suivant, il acheta 
deux bâtisses appartenant à 
Andrew Basset. Il les fi t amé-
nager en chapelle où on célé-
bra l’eucharistie dominicale 
à compter du 22 avril 1900. 
Mgr Paul LaRocque la bénit 
en septembre.

Le 8 novembre 1906, 
Mgr Paul LaRocque érigea 
canoniquement la paroisse 
sous le vocable de Sainte-
Élisabeth. La paroisse fut 
érigée civilement le 2 avril 
1908. Le premier curé, l’abbé 
Joseph-Wilfrid Beaudry, 
arriva le 27  septembre. À 
ce moment, on comptait 
47 familles catholiques, soit 
263 personnes. Le 22 décem-
bre 1908, Mgr Paul LaRocque 
signa le décret autorisant la 
construction d’une église en 
blocs de ciment. De 1909 à 
1910, l’église fut construisite, 
selon les plans et les devis de 
l’architecte Louis-Napoléon 
Audet de Sherbrooke. Dès 
1911, et surtout en 1912, 
l’égliseinachevée, risquait à 
tout moment de s’écrouler. 
Les joints entre les blocs de 
ciment se désagrégèrent, au 
grand désespoir du curé et 
des paroissiens. Le problème 
résidait dans le terrain sur 
lequel l’église était construite. 
Il s’agissait pratiquement 
d’un marécage, véritable 
bourbier.

L’abbé Alfred-Édouard Noël 
fi t construire une nouvelle 
église en 1911. Le 22 juillet 
de la même année, Mgr Paul 
LaRocque la bénit. Toutefois, 
l’intérieur de l’église ne fut 
complété qu’en 1918, en 
même temps que l’exé-
cution de certaines 
réparations.

Le 26 juillet 1959, 
durant la messe 
dominicale, 
l a  c r o i x 
et la partie 
supérieure du 
clocher s’effon-
drèrent sur le 
toit de l’église. 
Ils aboutirent 
sur le perron. 
Miracle! Il n’y 
eut personne 
de blessé.

Voici quelques noms des 
premières familles de la 
paroisse Sainte-Élisabeth 
de North Hatley qui, de 1909 
à 1913, y fi rent baptiser, se 
marièrent ou fi rent inhumer 
un de leurs membres :

Willie Gaucher et Clara Voghel

François Coulombe 
et Marie Anna Cailla

Emérie Lefebvre 
et Rosalie Fauteux

Paul Moreau 
et Marie Louise Boivin

Pierre Raymond 
et Marie Bédard

Ludger Douillard 
et Marie Goudreau

Dieudonné Langlois 
et Délima Darcy

Joseph Oscar Dubuc 
et Agnès Corrine Fontaine

Joseph Choquette 
et Rosalie Rainville

Frédéric Obumsaouin 
et Célina Duperront

Joseph Faucher 
et Eulalie Boivin

Charles Bélanger 
et Exilda Pelletier

Wilfrid Viens et Anna Ménard

Eddy Longpré 
et Ida Gaudreau

Octave Germain 
et Mathilde Bell

Edwin Laroche 
et Gertrude Lafont

William Girard 
et Fidélia Viens

Alphonse Latulippe 
et Valérie Bourque

Louis Coulombe et 
Georgina Gagnon

 

PAR DENIS BEAULIEU
Recherchiste et auteur
pdg.beaulieu@videotron.ca

RACINES 
ESTRIENNES

SOURCES : CORPORATION ARCHIÉPISCOPALE CATHOLIQUE ROMAINE DE SHERBROOKE. 

UNE ÉGLISE ENTRE LACS ET MONTAGNES, CACRS, SHERBROOKE, C2010, 430 P.

INSTITUT GÉNÉALOGIQUE DROUIN. REGISTRES DU FONDS DROUIN, LA PRAIRIE, 

HTTP://WWW.GENEALOGIEQUEBEC.COM.

North Hatley

LA TRIBUNE, MARYSE CARBONNEAU

Le milieu agricole présente son lot de dangers, dont celui lié à la conduite des VTT. On enregistre en 
moyenne 23 décès en VTT par année au Québec, dont 12 % sont des jeunes de moins de 16 ans.

MARYSE CARBONNEAU
mcarbonneau@latribune.qc.ca

COATICOOK — Ce sont 150 élè-
ves de la 6e année des cinq éco-
les de Barnston, Coaticook et 
Dixville qui ont pris part, hier, 
à la 3e édition du Sécurijour de 
Coaticook. Pour les jeunes, cette 
activité représente l’excitation 
d’une journée hors des murs de 
l’école et l’occasion d’apprendre 
sur la santé et la sécurité en 
milieu rural tout en s’amusant. 
Mireille Poulin et Kéanne 
Dubois de l’école Gendreau en 
avaient d’ailleurs long à dire sur 
leur expérience. « J’ai appris à 
chaque atelier, déclare Kéanne. 
Qu’il ne faut pas mélanger les 
produits toxiques, car ça peut 
provoquer une explosion et qu’il 
faut tenir les produits infl amma-
bles loin de la chaleur. » Quant 
aux dangers liés à la machinerie 
agricole, Mireille est formelle: 
« Si tu tombes dans le grain ou 
si tu te fais prendre dans une 
machine, tu as zéro chance de 
t’en sortir, c’est très rapide et 
très fort. »

La journée se termine avec 

la simulation d’un accident 
avec une prise de force de 
tracteur (PTO), un événement 
qui se produit malheureuse-
ment encore trop souvent. Bien 
qu’on enregistre une diminution 
constante des accidents mortels 
en milieu agricole au Canada, il 
n’en demeure pas moins qu’en 
moyenne 13 jeunes perdent la 
vie chaque année. Le groupe 
d’âge le plus touché étant les 10 
à 14 ans, dont 81 % sont des gar-
çons. Fort heureusement pour 
le mannequin recruté pour la 
démonstration, il s’en est sauvé 
grâce à une défi cience du trac-
teur, mais tous n’ont pas cette 
chance.
Au Québec, il se tient neuf jour-
nées Sécurijour dont deux dans 
la seule MRC de Coaticook, soit 
à Compton et à Coaticook. Cette 
journée vise à améliorer la sécu-
rité des jeunes en leur offrant 
des formations liées aux nom-
breux dangers du quotidien dont 
les équipements de pelouse, le 
VTT, les produits dangereux, 
le soleil, la sécurité aquatique 
et, bien entendu, les premiers 
soins, la sécurité incendie et 

la sécurité avec la machinerie 
agricole. 

Le programme a été mis 
sur pied par la Progressive 
Agriculture Foundation aux 
États-Unis au début des années 
90, afi n de contrer les accidents 
tragiques et parfois mortels 
liés à l’agriculture. Il n’est donc 
pas étonnant que le tout pre-
mier Sécurijour francophone 
en Amérique du Nord ait été 
lancé dans la région agricole 
de Coaticook par le Service des 
incendies de Compton en 2007.
«  Grâce au Club Lions de 
Coaticook et à nos nombreux 
commanditaires, nous sommes 
en mesure d’assumer tous les 
frais de la journée, incluant le 
transport et le repas du midi », 
souligne par ailleurs Jonathan 
Garceau, technicien en préven-
tion des incendies.

Du côté de Compton, le 
Verger Ferland sera l’hôte du 
Sécurijour-Compton le 30 mai 
alors que 115 élèves de la 4e à la 
6e année des écoles de Compton, 
de Martinville et de Sainte-
Edwidge envahiront le verger 
et ses installations. 

SÉCURIJOUR 

Voir et prévenir les dangers

YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

VICTORIAVILLE — Éric Poisson, 
un homme de 45 ans de 
Victoriaville, a comparu, jeudi, 
devant la juge de la Cour du 
Québec Guylaine Tremblay, 
afin de faire face à pas moins 
de 11 chefs d’accusations en 
lien avec des gestes à caractère 
sexuel qu’il aurait posés sur des 
victimes d’âge mineur.

Le quadragénaire a, entre 
autres, été accusé d’incita-
tion à des contacts sexuels, 

d’agression sexuelle et d’exploi-
tation sexuelle sur des individus 
d’âge mineur pour des gestes 
qui se seraient produits entre 
2003 et 2006 à Victoriaville.

Poisson a été remis en 
liberté provisoire jusqu’à son 
procès moyennant le respect 
d’une panoplie de conditions, 
dont celle de ne pas communi-
quer avec les victimes et leurs 
familles. Il s’est engagé au res-
pect de ces conditions pour une 
somme de 2000 $. 

Le dossier reviendra en 
cour le 25 juillet. La couronne 

pourrait alors être en mesure 
de communiquer à la défense 
l’entièreté de la preuve.

L’arrestation d’Éric Poisson 
est la conclusion d’une enquête 
qui s’est amorcée en février. La 
Sûreté du Québec a des raisons 
de croire que Poisson aurait pu 
faire d’autres victimes. Les per-
sonnes ayant des informations 
sur cet homme et sur ses agisse-
ments peuvent entrer en contact 
avec les enquêteurs du poste de 
la MRC d’Arthabaska ou encore 
avec la Centrale de l’information 
criminelle au 1 800 659-4264.

Un Victoriavillois accusé de crimes sexuels
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JOSÉE-ANNE SARAZIN-CÔTÉ
jsarazin@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — « Pour montrer 
mon encouragement et montrer 
qu’à Sherbrooke, on appuie et on 
est fiers de recevoir les Jeux du 
Canada, j’ai voulu confection-
ner une vitrine à l’intérieur de 
mon commerce qui le démontre. 
Après avoir téléphoné à la res-
ponsable du marketing pour les 
Jeux du Canada, ils n’ont rien à 
vendre ou à donner aux commer-
ces pour décorer. Quel manque 
pour nous et tous les visiteurs! »

Mario Côté, propriétaire du 
fleuriste Marie-Fleur, rue King 
Ouest, a contacté l’organisation 
des Jeux du Canada, hier, afin 
de se procurer des items promo-
tionnels pour se confectionner 
un étalage aux couleurs de la 
compétition. Il était même prêt 
à payer pour ces items.

Mario Côté dit avoir contacté 
Nathalie Fortier, responsable 
du marketing pour les Jeux du 
Canada.

« On m’a répondu qu’on four-
nissait des banderoles, et autres 
genres d’items, uniquement aux 
commanditaires et partenaires 
des Jeux. On m’a invité à me 
procurer le kit de Destination 
Sherbrooke ou à acheter les 
objets promotionnels en ligne, 
sur le site Internet ». 

Ces fameux objets consis-
tent en quelques vêtements, 
une tasse et une peluche de la 
mascotte. 

Concernant le produit offert 
aux commerçants par Destination 
Sherbrooke, c’est en fait une 
formation sur comment bien 
accueillir et diriger les visiteurs. 

Au terme d’une journée d’ap-
prentissage, au prix de 150 $, 
les commerçants pourront éga-
lement repartir avec une petite 
affiche pour mettre dans leur 
vitrine.

La responsable des communi-
cations pour les Jeux du Canada, 
Geneviève Saint-Denis, a indi-
qué qu’il était impossible de par-
ler avec Mme Fortier, puisqu’elle 
n’accorde pas d’entrevues.

« Madame Fortier m’a sug-
géré de contacter Destination 
Sherbrooke pour avoir accès à 
ce kit. Mais moi, ce n’est pas une 
formation que je veux, ce sont 
des objets pour réaliser une belle 
vitrine pour afficher ma fierté 
des Jeux. Elle m’a clairement dit 
qu’il était impossible d’en ache-
ter, sauf si j’étais parmi les com-
manditaires », explique M. Côté. 

Luc Fournier, directeur général 
de la société hôtesse des Jeux du 
Canada, s’est dit surpris d’une 
telle réponse : « Je ne comprends 
pas qu’on aille refusé quelqu’un 
qui va dans le même sens que 

notre politique d’affichage, 
c’est-à-dire qui n’est pas un com-
pétiteur majeur d’un de nos com-
manditaires. Il est certain qu’on 
essaie d’avoir une uniformité et 
un contrôle de la qualité de notre 
logo et de l’image des Jeux, c’est 
pourquoi nous traitons, une par 
une, toutes les demandes que 
nous recevons. Il y a toujours le 

programme avec Destination 
Sherbrooke, si jamais le commer-
çant ne convient pas aux critères. 
Mais il est certain que nous privi-
légions nos partenaires ».

Le fleuriste ne pourra fina-
lement donc pas montrer sa 
fierté de recevoir les Jeux d’été 
du Canada, qui seront présen-
tés à Sherbrooke, Magog et 

Coaticook, du 2 au 17 août.
« Je n’irai pas faire une vitrine 

de sport si je n’ai rien pour pré-
ciser que c’est pour souligner la 
présentation des Jeux du Canada. 
Et je n’ai même pas le droit de 
me faire faire une bannière, ils 
(l’organisation) vont me taper sur 
les doigts. Je n’ai pas tellement 
d’options. Donc, je ne ferai rien ».

JEUX DU CANADA

Pas facile d’afficher sa fierté

IMACOM, MAXIME PICARD

Mario Côté, propriétaire du fleuriste Marie-Fleur, rue King Ouest, a voulu confectionner une vitrine 
pour montrer la fierté des Sherbrookois d’accueillir les Jeux du Canada. Mais l’organisation n’a rien à 
vendre ou à donner aux commerces pour décorer.

3238070  
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ALAIN GOUPIL
alain.goupil@latribune.qc.ca

COATICOOK – Le Big Bill de 
Coaticook n’aura plus à se pré-
occuper des absences répétées 
de son frappeur de puissance 
Douglas Toro. Celui-ci a en effet 
été échangé au Royal LePage 
de Saint-Jérôme en retour de 
Jean-Philippe Laberge et de 
Jonathan Valdez, deux jeunes 
talents issus de la Ligue de 
baseball junior élite du Québec.

Le Big Bill connaît un début 
de saison difficile (0-3), mais le 
motif premier de la transaction 
n’est pas relié au rendement de 
l’équipe, soutient son entraî-
neur-chef Daniel Lachance. 
Selon lui, la décision de se 
départir de Douglas Toro a été 
prise en raison des disponibili-
tés du joueur montréalais.

« Douglas joue dans deux 
ligues cet été : la Ligue de 
baseball senior élite et le cir-
cuit Ron-Piché. Étant donné 
que l’horaire de nos matchs ne 
coïncidait pas vraiment avec 
celui de l’autre ligue et qu’il n’a 
pas de voiture, ça devenait dif-
ficile pour lui d’être là sur une 
base régulière. 

« Et puis c’était devenu une 
source de distraction au sein 
de l’équipe, les gars se deman-
daient s’il était pour être là ou 
pas. En l’échangeant à Saint-
Jérôme, ça va être plus facile 
pour lui... » a justifié Daniel 
Lachance.

Âgé de 28 ans, Toro en est 
à sa quatrième saison dans la 
LBSEQ. Il montre une moyenne 
au bâton de ,380 en saison 
régulière et de ,384 en séries. 
En trois saisons à Coaticook, 
le voltigeur de gauche a frappé 
cinq circuits en saison régu-
lière et autant en séries. 

Deux « solides bâtons »
 En retour, Lachance estime 

avoir mis la main sur « deux 
solides bâtons » en Laberge 
et Valdez. Défensivement, 
Laberge peut évoluer au 
deuxième ou troisième cous-
sin, alors que Valdez patrouille 
habituellement dans le champ 
droit.

«  Avec Jean-Phi l ippe 
Laberge, on est allé chercher 
un individu capable de se ren-
dre sur les buts. L’an passé, au 
niveau junior élite, sa moyenne 
de présence sur les sentiers a 

été au-delà de, 420. C’est ce 
qu’on recherche, la présence 
sur les buts. »

Dans le circuit junior élite, 
Laberge a conservé une 
moyenne au bâton de, 296 en 
saison régulière et de, 265 en 
séries éliminatoires. Il a frappé 
13 circuits en saison régulière 
et 33 doubles. Il a aussi aidé le 
Québec à remporter la médaille 
d’or lors des derniers Jeux du 

Canada en plus d’avoir été 
membre de la formation élite 
des Ailes du Québec.

Quant à Valdez, un colosse 
de 6’3’’(1m90), 250  lb (plus 
de 113 kg), il a lui aussi fait sa 
marque chez les juniors où il 
a passé les quatre dernières 
saisons. Il s’y est forgé une 
moyenne au bâton de, 320 en 
saison régulière et de, 389 en 
séries éliminatoires. 

Daniel Lachance a souligné 
le fait que Valdez a été le der-
nier joueur libéré cette semaine 
par les Aigles de Trois-Rivières, 
la nouvelle équipe de la ligue 
CANAM.

« Quand tu aspires à jouer 
dans une ligue comme la Ligue 
CANAM et que tu es le dernier 
joueur retranché, c’est parce 
que tu as un certain talent », 
a fait valoir Daniel Lachance.

Le Big Bill échange un frappeur de puissance

ARCHIVES LA TRIBUNE

Douglas Toro
ARCHIVES LA TRIBUNE

Jean-Philippe Laberge
ARCHIVES LA TRIBUNE

Jonathan Valdez

YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

WARWICK — Même si le tour-
noi est mort et revenu à la vie, 
les meilleurs joueurs de tennis 
du Québec ne se sont pas trop 
fait prier pour confirmer leur 
retour à Warwick. La nouvelle 
administration de l’Omnium 
sur terre battue a annoncé 
la présence d’une dizaine 
des meilleures raquettes du 
Québec du 23 au 27 juillet.

Aux Hugo Di Féo (3e), Julien 
Gauthier (5e) et Kéziel Juneau 
(6e) s’ajouteront des vétérans 
et champions en titre des 
16 premiers événements, dont 
Phillip Gubenco. Quoi qu’il en 
soit, on a décidé cette année 
de faire la place aux jeunes.

« Historiquement, on a pré-
féré ramener des joueurs qui 
la foule connaissait même 
s’ils ne s’entraînaient plus 
avec autant de sérieux depuis 
quelques années. Cette fois, 
nous avons décidé d’y aller 
pour le calibre et nous croyons 
que la compétition sera plus 
relevée », a annoncé la nou-
velle présidente de l’Omnium, 
Odile Desrosiers.

Le nouveau comité orga-
nisateur a confirmé la venue 
de 13  tennismen pour son 
tournoi de juillet, à ceux-ci 
s’ajoutera le gagnant de la 
qualification locale qui oppo-
sera le Victoriavillois Félix 
Desharnais et le Warwickois 
Colin Champagne. Les deux 
derniers espaces de la carte 
seront remplis par des joueurs 

de premier plan qui sont ins-
crits à d’autres tournois, mais 
qui pourraient faire l’objet 
d’éliminations hâtives.

« Ils veulent être des nôtres, 
mais ils ne peuvent pas s’en-
gager, car il est possible qu’ils 
fassent un bon bout de chemin 
dans un autre tournoi », a pré-
cisé Mme Desrosiers.

Les commanditaires aussi
La grande majorité des 

commanditaires ont éga-
lement décidé de fa i re 
confiance à la nouvelle admi-
nistration, c’est notamment 
le cas de la Ville de Warwick 
qui a bonifié sa contribution 

à l’événement cette année 
afin d’assurer la pérennité 
de l’Omnium.

 La Caisse Desjardins du 
Sud des Bois-Francs a aussi 
confirmé son retour parmi les 
commanditaires majeurs, alors 
que Fenergic s’est associé au 
groupe.

« Les gens de Warwick ont 
toujours souhaité que ça conti-
nue et on le sent bien. Leur 
implication nous a permis de 
boucler le budget pour le pro-
chain tournoi. Nous serons 
en mesure de maintenir les 
bourses alléchantes offertes 
à nos joueurs », a signifié la 
présidente.

RETOUR DE L’OMNIUM DE WARWICK

Plusieurs des meilleures 
raquettes du Québec seront là

COLLABORATION SPÉCIALE

La présidente de l’Omnium de Warwick, Odile Desrosiers, en com-
pagnie de représentants des trois partenaires majeurs, Julie Pépin, 
de Desjardins, le maire de Warwick Claude Desrochers et Pierre 
Beauchesne, de Fenergic.

LA PRESSE CANADIENNE

STRASBOURG, France — La 
Française Alizé Cornet, la troi-
sième tête de série du tournoi, 
a vaincu Eugenie Bouchard 7-5, 
6-7 (5), 6-3, hier au tournoi inter-
national de Strasbourg, pour 
ainsi priver la Québécoise de 
sa première participation à vie 
à une finale d’une épreuve de 
la WTA.

Cornet, la 31e joueuse au 
monde, a réussi deux bris de 
service dans le dernier set et 
sauvé six balles de bris. Il lui a 
fallu près de trois heures pour 
venir à bout de Bouchard, la 
93e joueuse mondiale, qui par-
ticipait aux demi-finales d’un 
tournoi de la WTA pour la pre-
mière fois.

«  Eugenie a imposé une 
cadence infernale. En prenant 
la balle tôt, elle m’a fait beau-
coup courir, a commenté Cornet. 
J’ai dû puiser dans mes réserves 
pour gagner ce match. »

La Française affrontera 
la Tchèque Lucie Hradecka, 
aujourd’hui, en finale du tour-
noi qui sert de préparation pour 
les Internationaux de France. 
Hradecka a vaincu la qualifiée 
italienne Flavia Pennetta 1-6, 
6-3, 6-1 dans l’autre demi-finale.

À Roland-Garros, Bouchard 
affrontera la Bulgare Tsvetana 
Pironkova, la 51e joueuse au 
monde, au premier tour. Ce sera la 
première fois que la Québécoise 
de 19 ans participera à un match 
du tableau principal d’un tournoi 
du Grand Chelem.

Eugenie Bouchard 
vaincue par Alizé Cornet

HOWARD FENDRICH
THE ASSOCIATED PRESS

PARIS — Le septuple champion 
Rafael Nadal pourrait faire face 
au favori Novak Djokovic dès les 
demi-finales des Internationaux 
de tennis de France un an après 
leur face à face en finale à Paris.

Le tirage au sort pour ce tour-
noi du Grand Chelem disputé 
sur terre battue a placé Nadal et 
Djokovic dans la même moitié du 
tableau, tandis que Roger Federer 
pourrait faire face à David Ferrer 
dans l’autre demi-finale.

Federer, détenteur du record 
de 17 titres majeurs dont celui 
du tournoi français en 2009, 
affrontera un qualifié au pre-
mier tour et, s’il gagne, il jouera 
contre un autre joueur issu des 
qualifications au deuxième tour.

Djokovic aura un début de 
tournoi beaucoup plus intrigant: 
le premier adversaire du cham-
pion en titre des Internationaux 
d’Australie est David Goffin, un 
Belge de 22 ans qui a enlevé un 
set à Federer en huitièmes de 
finale à Paris l’an dernier après 
avoir été repêché.

INTERNATIONAUX DE FRANCE

Un duel Nadal-Djokovic 
dès les demi-finales ?
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ASSOCIATION DE L’EST
DEMI-FINALES (4 de 7)
OTTAWA C. PITTSBURGH
Mardi 14 mai
Ottawa 1 Pittsburgh 4
Vendredi 17 mai
Ottawa 3 Pittsburgh 4 (P)
Dimanche 19 mai
Pittsburgh 1  Ottawa 2 (P)
Mercredi 22 mai
Pittsburgh 7  Ottawa 3
Vendredi 24 mai
Ottawa 2 Pittsburgh 6
(Pittsburgh gagne la série 4-1) 
N.Y RANGERS C. BOSTON
Jeudi 16 mai
N.Y. Rangers 2 Boston 3 (P) 
Dimanche 19 mai
N.Y. Rangers 2 Boston 5
Mardi 21 mai
Boston 2 N.Y. Rangers 1
Jeudi 23 mai
Boston 3 N.Y. Rangers 4 (P)
(Boston mène la série 3-1) 
Samedi 25 mai
N.Y. Rangers à Boston
Lundi 27 mai
x- Boston N.Y. Rangers

ASSOCIATION DE L’OUEST
DEMI-FINALES (4 de 7)
SAN JOSE C. LOS ANGELES
Mardi 14 mai
San Jose 0 Los Angeles 2
Jeudi 16 mai
San Jose 3 Los Angeles 4
Samedi 19 mai
Los Angeles 1 San Jose 2
Mardi 14 mai
Los Angeles 1 San Jose 2
(Série égale 2-2)
Jeudi 23 mai
San Jose à Los Angeles, 22h30.
Dimanche 26 mai
Los Angeles à San Jose
Mardi 28 mai
x- San Jose à Los Angeles
DETROIT C. CHICAGO
Mercredi 15 mai
Detroit 1 Chicago 4 
Samedi 18 mai
Detroit 4  Chicago 1 
Lundi 20 mai
Chicago 1 Detroit 3 
Jeudi 23 mai
Chicago 0 Detroit 2 
(Detroit mène la série 3-1) 
Samedi 25 mai
Detroit à Chicago 
Lundi 27 mai
x- Chicago à Detroit
x- si nécessaire 

LIGUE JUNIOR 
AA RSM
Lundi 20 mai
Repentigny 8 Laval 0 
Mardi 21 mai
St-Eustache 7 Repentigny 2
Ste-Thérèse 5 Granby 0
Sherbrooke 18  Drummondville 8
St-Constant  c. Longueuil, remis
Lac-St-Louis c. Montréal, remis
Mercredi 22 mai
St-Constant 6 Sherbrooke  4 
Longueuil 0 Pts-Trembles 3
Lac-St-Louis 1  Granby 11 
Montréal 0 St-Eustache 8
Laval 1  Ste-Thérèse 3
Samedi 25 mai 
Granby c. Ptes-aux-Tremb. 19h30
Drummond c. Lac-St-Louis 19h30
Repentigny c. Laval 15h30
Longueuil c. Laval 19h30
Dimanche 26 mai
Montréal c. Sherbrooke, 12h-15h
Laval c. Longueuil,  19 h 30

LBSEQ
Jeudi 23 mai
Acton Vale c. Montréal, remis
Ste-Thérèse c. St-Jérôme, remis 
Trois-Rivières c. Thetford, remis
Vendredi 24 mai
Victoriaville c. Acton Vale, remis
Coaticook c. Sherbrooke, remis
Samedi 25 mai
Ste-Thérèse à Granby, 19h.
Dimanche 26 mai
Granby c. Acton Vale, 13h.
Montréal c. Victoriaville, 13h. 
Coaticook c. Ste-Thérèse, 14h.
Montréal c. Thetford Mines, 18h.
Coaticook c. St-Jérôme, 19h

MIDGET AAA
Mardi 21 mai
Rive-Sud 0  Sherbrooke 0
Saguenay 1 Lévis 13
Mercredi 22 mai
Lachine 3 Montréal 2
Jeudi 23 mai 
Charlesbourg c. Trois-Rivières, remis
Samedi 25 mai
Rive-Sud à Montréal, 12h.
Sherbrooke à Brockville, 12h. (2)
Trois-Rivières à Saguenay, 12h. (2)
Lachine à Charlesbourg, 12h. (2)
Laval à Gatineau, 12h. (2)
Dimanche 26 mai
Sherbrooke à Gatineau, 10h. (2) 
Rive-Sud à Brockville, 12h. (2)
Repentigny c. Trois-Rivières, 12h. (2)

CAN-AM
 G P Moy. Diff.
Québec 6 0 1,000 —
Rockland 3 2 ,600 2½  
New Jersey 4 4 ,500 3
Newark 2 4 ,333 4
Trois Rivières 0 5 ,000 5½  
Mercredi 22 mai
Trois-Rivières 2 Rockland 6
Newark 3 Québec 14
New Jersey 4 Sioux City 12
Jeudi 23 mai
Trois Rivières à Rockland remis
Newark à Québec, remis
New Jersey 1  Wichita 0
Vendredi 24 mai
Québec à Rockland, remis.
Newark à Trois-Rivières, remis.
New Jersey à Wichita, 20h05.
Samedi 25 mai
Québec à Rockland, 18h30.
Newark à Trois-Rivières, 19h05.
New Jersey à Wichita, 20h05.

LBJEQ
Mercredi 22 mai
Trois-Rivières à Charlesbourg (remis)
St-Eustache 7 Laval 6 (8)
Jeudi 23 mai
Repentigny à LaSalle, (remis) 
Longueuil à Granby, (remis)
Vendredi 24 mai
Charlesbourg à Québec, remis 
Laval à Gatineau, remis, pluie
Samedi 25 mai
Trois-Rivières à Longueuil, 13h. (2)
St-Eustache à Québec, 16h. (2)
Granby à Repentigny, 16h. (2)
Dimanche 26 mai
Montréal à Saguenay, 13h. (2)
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COUPE 
MEMORIAL
À Saskatoon

TOUR PRÉLIMINAIRE
 MJ V D N BP BC Pts
Halifax 3 2 1 0 18 11 4
Portland 3 2 1 0 14 12 4
London 3 1 2 0 8 17 2
Saskatoon 3 1 2 0 9 9 2
Jeudi 23 mai
Match de bris d’égalité en vue 
du 3e rang
Saskatoon 1 London 6

TOUR ÉLIMINATOIRE
Vendredi 24 mai
DEMI-FINALE
London 1 Portland 2
Dimanche 26 mai
FINALE
Halifax c. Portland, 19h.

LES MARQUEURS
NOTE: en date du 24 mai.
 MJ B A Pts
Rattie, Port 4 5 3 8
MacKinnon, Hal 3 4 4 8
Frk, Hal 3 4 2 6
Nicholls, Sask 4 4 2 6

SOCCER

SOMMAIRES RENDEMENT   
DES SÉNATEURS
NOTE: classement fi nal.
 B A PTS 
Daniel Alfredsson  4 6 10
Kyle Turris  6 3 9
Erik Karlsson  1 7 8
Erik Condra  1 6 7
J.-Gabriel Pageau  4 2 6
Sergei Gonchar  0 6 6
Milan Michalek  3 2 5
Marc Méthot  1 4 5
Colin Greening  3 1 4
Jakob Silfverberg  2 2 4
Mika Zibanejad  1 3 4
Cory Conacher  3 0 3
André Benoît  0 3 3
Jared Cowen  0 3 3
Chris Neil  0 3 3
G. Latendresse 1 1 2
Zack Smith  1 1 2
Matt Kassian  0 2 2
Chris Phillips  0 1 1
Jason Spezza  0 1 1
Eric Gryba  0 0 0
Patrick Wiercioch  0 0 0 

GARDIENS
 G P  Min. Ba JB Moy.
Lehner  0 1  49 2 0 2,45 
Anderson 5 4  578 29 0 3,01

MLS
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
New York 14 7 4 3 20 15 24
Kansas City 13 6 4 3 16 10 21
Houston 12 6 4 2 17 12 20
Montréal 10 6 2 2 15 11 20
Philadelphie 12 5 4 3 15 18 18
Columbus 11 4 4 3 13 10 15
N.-Angleterre 11 3 4 4 8 9 13
Chicago 10 2 7 1 6 16 7
FC Toronto 11 1 6 4 11 16 7
D.C. United 11 1 8 2 6 20 5

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
FC Dallas 12 7 2 3 20 15 24
Real Salt Lake 13 6 5 2 17 14 20
Portland 12 4 1 7 20 14 19
Los Angeles 11 5 4 2 17 10 17
Colorado 12 4 4 4 11 10 16
FC Seattle 10 4 3 3 14 9 15
San Jose 13 3 4 6 13 19 15
FC Vancouver 11 3 4 4 14 16 13
Chivas É.-U. 11 3 6 2 13 22 11
Samedi 25 mai
Portland à D.C. United, 19h.
Philadelphie à Montréal, 19h.
Toronto en N.-Angleterre, 19h30.
San Jose au FC Dallas, 20h30.
Chicago au Real Salt Lake, 21h.
Chivas É.-U. au Colorado, 21h.
Dimanche 26 mai
Houston à Kansas City, 15h30.
Columbus à New York, 17h.
FC Seattle à Los Angeles, 23h.

CHAMPIONNAT 
CANADIEN
Finale (Total de buts)
Match retour
Mercredi 29 mai
Montréal au FC Vancouver, 22h.
(La série est égale 0-0)

CLASSEMENT   
DES MARQUEURS
NOTE: en date du 23 mai.
 B A PTS
Krejci, Bos 5 12 17
Crosby, Pit 7 7 14
Malkin, Pit 3 11 14
Letang, Pit 2 11 13
Iginla, Pit 4 8 12
Brassard, NYR 2 10 12
Horton, Bos 5 6 11
Couture, SJ 5 6 11
Chara, Bos 2 9 11
Dupuis, Pit 7 3 10
Sharp, Chi 6 4 10
Pavelski, SJ 4 6 10
Alfredsson, Ott 4 6 10
Lucic, Bos 3 7 10
Zetterberg, Det 3 7 10
Richards, LA 2 8 10
Kunitz, Pit 4 5 9
Martin, Pit 2 7 9
Thornton, SJ 1 8 9

LIGUE DES 
CHAMPIONS
UEFA 
Finale
Samedi 25 mai
Borussia Dortmund c. Bayern 
Munich, 14h45. (à Londres)

Ottawa 2
Pittsburgh 6
Première période
1. Pittsburgh, Morrow 2 (Eaton, 
Cooke) 6:25
Pénalité(s) — Crosby Pit 13:41.
Deuxième période
2. Pittsburgh, Neal 4 (Letang, 
Crosby) 7:38 (an)
3. Pittsburgh, Letang 3 (Kennedy, 
Orpik) 12:48
4. Ottawa, Michalek 3 (Spezza, 
Turris) 16:18
5. Pittsburgh, Malkin 4 (Neal) 
19:30
Pénalité(s) — Pageau Ott 5:54, 
Neil Ott 11:15, Malkin Pit 12:15, 
Murray Pit 14:17, Turris Ott 
18:48, Kunitz Pit 18:48.
Troisième période
6. Pittsburgh, Neal 5 11:07
7. Ottawa, Turris 6 (Cowen, 
Greening) 13:32
8. Pittsburgh, Neal 6 (Malkin, 
Letang) 17:21
Pénalité(s) — Alfredsson Ott 
0:40, Neil Ott 3:51, Martin Pit 
4:27, Turris Ott 4:27, Cooke Pit 
7:49, Jokinen Pit 18:50.
Tirs au but
Ottawa 10 12 9—31
Pittsburgh 12 9 12—33
Gardiens — Ottawa: Anderson (P, 
5-4); Pittsburgh: Vokoun (G, 6-1).
Avantages numériques —  
Ottawa: 0-5; Pittsburgh: 1-4.
Assistance — 18 656.

MERCREDI
San Jose 0
Los Angeles 3
Première période
Aucun but.
Pénalité(s) — Carter LA 5:28.
Deuxième période
1. Los Angeles, Kopitar 2 (Williams, 
Clifford) 18:08
Pénalité(s) — Clifford LA 11:19, 
Demers SJ 13:24, Galiardi SJ 18:50.
Troisième période
2. Los Angeles, Voynov 4 (Lewis) 
0:53
3. Los Angeles, Carter 5 (Richards) 
19:28 (fd)
Pénalité(s) — Kopitar LA 10:26, 
Sheppard SJ 13:36.
Tirs au but
San Jose 6 5 13—24
Los Angeles 9 9 11—29
Gardiens — San Jose: Niemi (P, 
6-3); Los Angeles: Quick (G, 7-4).
Avantages numériques —  
San Jose: 0-3; Los Angeles: 0-3.
Assistance — 18 584.

LIGUE AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P Moy. Diff.
N.Y. Yankees 29 18 ,617 —
Boston 28 20 ,583 1½  
Baltimore 26 22 ,542 3½  
Tampa Bay 24 23 ,511 5
Toronto 20 28 ,417 9½  
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 27 19 ,587 —
Detroit 27 19 ,587 —
Kansas City 21 23 ,477 5
Chi. W. Sox 21 24 ,467 5½  
Minnesota 18 27 ,400 8½  
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff.
Texas 30 17 ,638 —
Oakland 25 23 ,521 5½  
L.A. Angels 20 27 ,426 10
Seattle 20 27 ,426 10
Houston 14 33 ,298 16
Jeudi 23 mai
Baltimore 6 Toronto 12
Minnesota 6 Detroit 7
Cleveland 12 Boston 3
L.A. Angels 5 Kansas City 4
Vendredi 24 mai
Baltimore 10 Toronto 6
Minnesota 0 Detroit 6
N.Y. Yankees 9 Tampa Bay 4
Cleveland à Boston, 19h10.
L.A. Angels à Kansas City, 20h10.
Oakland à Houston, 20h10.
Texas à Seattle, 22h10.
Interligue
Miami à Chi. White Sox, 20h10.
Samedi 25 mai
Baltimore (Garcia 0-2) à Toronto 
(Dickey 4-5) 13h07.
Cleveland (Kazmir 2-2) à Boston 
(Lester 6-1) 13h35.
L.A. Angels (à préciser) à Kansas 
City (Guthrie 5-2) 14h10.
Minnesota (Correia 4-4) à Detroit 
(Fister 5-1) 16h08.
N.Y. Yankees (Nuno 1-1) à 
Tampa Bay (Moore 8-0) 16h10.
Oakland (Griffi n 4-3) à Houston 
(Harrell 3-5) 19h15.
Texas (Holland 3-2) à Seattle 
(Hernandez 5-3) 22h10.
Interligue
Miami (Nolasco 3-5) à Chi. 
White Sox (Peavy 5-2) 19h15.
Dimanche 26 mai
Baltimore à Toronto, 13h07.
Minnesota à Detroit, 13h08.
Cleveland à Boston, 13h35.
N.Y. Yankees à Tampa Bay, 13h40.
L.A. Angels à Kansas City, 14h10.
Oakland à Houston, 14h10.
Texas à Seattle, 16h10.
Interligue
Miami à Chi. White Sox, 14h10.

BASEBALL MAJEUR
LIGUE NATIONALE
SECTION EST
 G P Moy. Diff.
Atlanta 28 18 ,609 —
Washington 25 23 ,521 4
Philadelphie 23 25 ,479 6
N.Y. Mets 17 27 ,386 10
Miami 13 34 ,277 15½  
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
St. Louis 30 16 ,652 —
Cincinnati 30 18 ,625 1
Pittsburgh 29 18 ,617 1½  
Milwaukee 18 27 ,400 11½  
Chi. Cubs 18 29 ,383 12½  
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff.
Arizona 26 21 ,553 —
Colorado 26 21 ,553 —
San Francisco 26 21 ,553 —
San Diego 21 25 ,457 4½  
L.A. Dodgers 19 26 ,422 6
Jeudi 23 mai
Chi. Cubs 2 Pittsburgh 4
Vendredi 24 mai
Philadelphie 2 Washington 5
Chi. Cubs 4 Cincinnati 7
Atlanta à N.Y. Mets, 19h10.
Pittsburgh à Milwaukee, 20h10.
San Diego en Arizona, 21h40.
St. Louis à L.A. Dodgers, 22h10.
Colorado à San Francisco, 22h15.
Samedi 25 mai
Colorado (Nicasio 4-1) à San 
Francisco (Zito 3-3) 16h05.
Chi. Cubs (Wood 4-2) à Cincinnati 
(Bailey 2-3) 16h10.
Pittsburgh (Locke 4-1) à Milwaukee 
(Fiers 1-2) 16h10.
St. Louis (Gast 2-0) à L.A. Dodg-
ers (Lilly 0-1) 19h15.
Philadelphie (Pettibone 3-0) à 
Washington (Haren 4-5) 19h15.
Atlanta (Minor 5-2) à N.Y. Mets 
(Gee 2-5) 19h15.
San Diego (Cashner 3-2) en 
Arizona (Miley 3-3) 22h10.
Dimanche 26 mai
Chi. Cubs à Cincinnati, 13h10.
Philadelphie à Washington, 13h35.
Pittsburgh à Milwaukee, 14h10.
Colorado à San Francisco, 16h05.
St. Louis à L.A. Dodgers, 16h10.
San Diego en Arizona, 16h10.
Atlanta à N.Y. Mets, 20h05.

MENEURS - LN
NOTE: en date du 23 mai.
 Mj Ab P Cs Moy
Votto Cin. 47 176 38 63 ,358
Segura Mil. 44 174 26 61 ,351
Tulowitzki Col. 42 142 25 48 ,338
Molina Stl. 45 171 16 57 ,333
Scutaro S.F. 43 175 25 58 ,331
Aoki Mil. 44 173 27 57 ,329
Gomez Mil. 44 163 23 53 ,325
Braun Mil. 41 155 26 50 ,323
Goldschmidt Ari. 47 171 31 54 ,316
Marte Pit. 45 184 35 57 ,310
Points produits — Phillips, 
Cin., 40; Tulowitzki, Col., 38; 
Goldschmidt, Ari., 36; Sandoval, 
S.F., 34; Craig, Stl., 32; Bruce, 
Cin., 31; Rizzo, Cubs, 31; Buck, 
N.Y.M., 31.
Circuits — Upton, Atl., 14; 
Goldschmidt, Ari., 12; Harper, 
Wash., 12; Gonzalez, Col., 11; 
Gattis, Atl., 10; Beltran, Stl., 10; 
Rizzo, Cubs, 10.

MENEURS - LA
NOTE: en date du 23 mai.
 Mj Ab P Cs Moy
Cabrera Det. 45 184 39 72 ,391
Loney T.B. 46 143 19 50 ,350
Gordon K.C. 44 185 30 64 ,346
Mauer Minn. 41 168 28 57 ,339
Longoria T.B. 46 176 35 59 ,335
Machado Bal. 47 203 32 67 ,330
Pedroia Bos. 48 188 34 62 ,330
Davis Bal. 46 162 30 53 ,327
Peralta Det. 42 164 23 53 ,323
Infante Det. 41 158 27 51 ,323
Points produits — Cabrera, 
Det., 55; Davis, Bal., 44; Fielder, 
Det., 41; Reynolds, Cle., 40.

CROSSE
CIRCUIT 
QUÉBÉCOIS 
DE CROSSE 
SENIOR 2013
 V D VP BP BC Pts
Windsor 4 1 0 68 36 8 
Longueuil 3 2 0 48 47 6
Sherbrooke 3 2 0 47 40 6
East Angus 3 3 0 45 71 6 
Mauricie 1 5 0 52 62 2 
Magog 1 2 0 21 25 2 
Vendredi 24 mai
Mauricie 8 Sherbrooke 16
East-Angus 1 Windsor 21
Dimanche 26 mai
17 Windsor c. Longueuil, 16h

HOCKEY
LAH
FINALES D’ASSOCIATION
(QUATRE DE SEPT)
ASSOCIATION DE L’EST
SYRACUSE C. W-B/SCRANTON 
Samedi 25 mai
W./B. Scranton à Syracuse, 19h.
Dimanche 26 mai
W./B. Scranton à Syracuse, 19h.
Mercredi 29 mai
Syracuse à W./B. Scranton, 19h05.

GRAND RAPID C. OKLAHOMA CITY 
Vendredi 24 mai
Oklahoma 1 Grand Rapids 2
(Grand Rapids mène la série 1-0)
Samedi 25 mai
Oklahoma à Grand Rapids, 19h.
Mercredi 29 mai
Grand Rapids à Oklahoma, 20h.

NBA
FINALES D’ASSOCIATION
(QUATRE DE SEPT)
ASSOCIATION DE L’EST
MIAMI C. INDIANA
Vendredi 24 mai
Indiana à Miami, 20h30.
(Miami mène la série 1-0)
Dimanche 26 mai
Miami en Indiana, 20h30.
Mardi 28 mai
Miami en Indiana, 20h30.

ASSOCIATION DE L’OUEST
SAN ANTONIO C. MEMPHIS
Samedi 25 mai
San Antonio à Memphis, 21h.
(San Antonio mène la série 2-0)
Lundi 27 mai
San Antonio à Memphis, 21h.

BASKETBALL

TENNIS
OMNIUM DE NICE
À Nice en France
MESSIEURS
Simple - Demi-fi nales
Albert Montanes, Espagne, bat 

Édouard Roger-Vasselin, France, 
6-4, 4-6, 6-0.
Gaël Monfi ls, France, bat Pablo 

Andujar, Espagne, 7-5, 6-4.

TOURNOI 
DE DÜSSELDORF
À Düsseldorf en Allemagne
MESSIEURS
Simple - Demi-fi nales
Juan Monaco (3), Argentine, bat 

Guido Pella, Argentine, 6-4, 7-6 
(10-8).
Jarkko Nieminen (6), Finlande, 

bat Igor Sijsling, Pays-Bas, 7-5, 
4-6, 6-3.

INTERNATIONAUX 
DE STRASBOURG
À Strasbourg en France
DAMES
Simple - Quarts de fi nale
Lucie Hradecka, République 

tchèque, bat Johanna Larsson, 
Suède, 7-5, 6-3.
Flavia Pennetta, Italie, bat 

Misaki Doi, Japon, 7-5, 6-3.
Simple - Demi-fi nales
Alizé Cornet (3), France, bat 

Eugénie Bouchard, Westmount 
au Qué., 7-5, 6-7 (5-7), 6-3.

GOLF

PGA
INVITATION  
CROWNE PLAZA 
À Fort Worth au Texas
NOTE: en raison d’une cellule 
orageuse, 54 golfeurs n’ont pas 
terminé le deuxième parcours. 
Ils le compléteront samedi, avant 
le début de la troisième ronde.
Graham DeLaet 64-67-131
Steve Flesch 68-64-132
Josh Teater 65-67-132
Jordan Spieth 65-67-132
Fredrik Jacobson 66-67-133
Chris Stroud 67-66-133
John Rollins 63-71-134
Boo Weekley 67-67-134
Scott Stallings 69-65-134
Chez Reavie 70-64-134
Ken Duke 66-68-134
Matt Every 65-69-134
Autre Canadien
David Hearn 64-78-142

CHAMPIONS
CHAMPIONNAT SENIOR
DE LA PGA
À St. Louis au Missouri
Russ Cochran 69-66-135
Kenny Perry 69-66-135
Kiyoshi Murota 67-70-137
Jay Haas 66-72-138
Loren Roberts 70-68-138
Duffy Waldorf 66-72-138
Peter Senior 68-71-139
Dan Forsman 69-71-140
Mark Mielke 69-71-140
Fred Funk 69-71-140
Jeff Coston 71-69-140
Chien-soon Lu 68-72-140
Tom Watson 69-71-140
Kohki Idoki 71-69-140
Rod Spittle 69-71-140
Autres
Jim Rutledge 75-67-142
Bernhard Langer 79-67-146

LPGA
CLASSIQUE   
DES BAHAMAS
À Paradise Island
Silvia Cavalleri 39
Heather Bowie Young 39
Lisa McCloskey 40
Paola Moreno 40
Austin Ernst 40
Anna Nordqvist 40
Canadiennes
Alena Sharp 41
Stephanie Sherlock 45
Sara-Maude Juneau 45
Rebecca Lee-Bentham 47
Sue Kim 47
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CAMILLE 
DAUPHINAIS-PELLETIER
cdauphin@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Cinq lauréats 
du gala d’excellence du Réseau 
du sport étudiant du Québec 
(RSEQ) dans les Cantons-
de-l’Est passeront à la finale 
provinciale. « Dans les trois 
ou quatre dernières années, 
c’est le nombre le plus élevé 

qu’on a eu », affirme Oliver 
Audet, directeur du RSEQ 
Cantons-de-l’Est.

Les candidatures indivi-
duelles retenues sont celles 
de Murura Malinda, de l’école 
secondaire internationale 
du Phare, dans la catégo-
rie « Élève athlète masculin 
de niveau secondaire ayant 
démontré une persévérance 
académique et sportive  », 

celle d’Érika Courtemanche, 
du Séminaire de Sherbrooke, 
dans la catégorie « Entraîneure 
féminine par excellence » et 
celle de l’officiel en volleyball 
Jasmin Dubois dans la caté-
gorie « Officier ayant le plus 
contribué au développement 
de sa discipline en milieu 
étudiant ».

Pour les honneurs col-
lectifs, l’équipe de football 

juvénile division 2 du Collège 
St-Bernard s’est qualifiée 
dans la catégorie « Équipe 
« division 2 » par excellence 
au niveau secondaire », et le 
Séminaire de Sherbrooke dans 
la catégorie « École secondaire 
ayant le plus contribué au 
développement des activités 
physiques et sportives dans 
son milieu ».

«  Je suis assez confiant 

qu’on a de bonnes chances de 
gagner plus d’un prix. On avait 
une belle année avec beaucoup 
de candidatures », mentionne 
M. Audet. Le RSEQ Cantons-
de-l’Est avait proposé 11 can-
didatures au provincial. « Que 
cinq soient retenues c’est déjà 
très bon », se réjouit M. Audet. 

Le gala provincial se tien-
dra le 21  juin prochain à 
Trois-Rivières.

RÉSEAU DU SPORT ÉTUDIANT DU QUÉBEC

Cinq lauréats d’ici à la finale provinciale

BILL BEACON
LA PRESSE CANADIENNE

MONTRÉAL — Dan Hawkins 
aime bien l’idée d’entamer sa 
carrière d’entraîneur dans la 
Ligue canadienne de football 
au sein d’une équipe gagnante.

Mais le vétéran entraîneur 
dans les rangs universitaires 
américains a de grands souliers 
à chausser chez les Alouettes de 
Montréal puisqu’il doit rempla-
cer Marc Trestman, qui a quitté 
après cinq saisons et deux cou-
pes Grey pour devenir l’entraî-
neur-chef des Bears de Chicago, 
dans la NFL.

« Nous n’avons peut-être pas 
la même feuille de route, mais 
au fond de nous-mêmes nous 
nous rejoignons sur la philo-
sophie qui doit être prônée au 
football et sur la culture qu’il 
faut instaurer afin d’avoir une 
organisation gagnante », a dit 
Hawkins hier en conférence 
téléphonique.

« Peu importe si je suis le nou-
veau venu ou si je suis ici depuis 
cinq ans, je pense toujours de 
la même façon - nous pouvons 
encore nous améliorer et aspirer 
aux grands honneurs. »

Bilan positif
Depuis que les Alouettes sont 

revenus à Montréal après une 
absence de 10 ans en 1996, la 
plupart des entraîneurs ont 
connu du succès à leur première 
campagne à la barre du club.

Dave Ritchie a présenté une 
fiche de 13-5 en 1997, Charlie 
Taaffe a compilé un dossier de 
12-6 en 1999, Don Matthews fut 
13-5 en 2002 en plus de rempor-
ter la coupe Grey, tandis que 

Trestman a bouclé sa saison 
recrue dans la LCF à 11-7.

Certes, ces résultats ont été 
obtenus pendant une séquence 
où les Oiseaux ont présenté un 
dossier supérieur à, 500 à cha-
que saison - sauf 2007 (8-10), 
lorsque le directeur général Jim 
Popp a pris les commandes de 
l’équipe en transition, et 2001 
(9-9) sous la gouverne de Rod 
Rust et Popp.

« La raison pour laquelle ça 

s’est produit, c’est parce qu’on 
gagne comme organisation », a 
mentionné Hawkins. « Ça prend 
la contribution de chacun.

« Tout le monde accorde le 
crédit à l’entraîneur-chef et c’est 
compréhensible, mais il y a tel-
lement d’autres facteurs. Jim 
donne le ton et sélectionne les 
joueurs. De mon point de vue, si 
vous analysez les succès obte-
nus à la première saison (d’un 
entraîneur), vous comprenez 

que c’est une marque de com-
merce et qu’il faut donner le 
crédit à l’organisation parce 
que c’est la culture, l’environne-
ment, dans lequel une nouvelle 
personne se retrouve. »

Hawkins a indiqué qu’il avait 
été impressionné par la qualité 
des joueurs qui ont participé 
à un mini-camp d’entraîne-
ment à Orlando, en Floride, et 
par les séquences vidéos des 
Alouettes - qui ont compilé une 

fiche de 11-7 en saison régulière, 
avant de s’incliner en finale de 
l’Est devant les Argonauts de 
Toronto - en 2012. 

« Les niveaux de talent, d’ex-
périence et de leadership sont 
impressionnants », a-t-il confié. 
« Ils ont triomphé dans les situa-
tions les plus corsées.

« Tu peux avoir tout le talent 
du monde, mais si tu n’instaures 
pas la bonne culture, alors tu 
connaîtras des ennuis. »

Hawkins aime l’attitude des Alouettes

ARCHIVES LA PRESSE, OLIVIER JEAN

Le nouvel entraîneur des Alouettes de Montréal, Dan Hawkins, a indiqué qu’il avait été impressionné par la qualité des joueurs qui ont 
participé à un mini-camp d’entraînement à Orlando, en Floride.

3221185  
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JONATHAN CUSTEAU
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Il y a ceux qui 
courent tout le temps. Parce 
que trop occupés. Qui pei-
nent à concilier le travail, les 
enfants et les quelques heu-
res de loisir qu’ils grappillent 
à gauche et à droite. Il y a 
ces autres, comme Sébastien 
Roulier, qui courent tout le 
temps. Au propre comme au 
figuré. Par passion. Pédiatre 
intensiviste de carrière, père 
de trois enfants, il peut dispu-
ter jusqu’à un marathon toutes 
les trois semaines, en plus de 
s’entraîner quotidiennement 
à courir sur route ou en sen-
tiers. Son secret : dormir peu 
et gérer son horaire.

S’il s’illustre dans les mara-
thons canadiens et américains 
depuis le début des années 
2000, l’athlète de 39 ans a 
poussé un peu plus la machine 
dans les deux dernières 
années. S’intéressant de plus 
en plus aux longues distan-
ces en sentier, il s’est qualifié 
pour une première fois en 2013 
pour le championnat mondial 
de cette discipline (75 km), 
qui se tiendra à Llandudno 
au Pays de Galles. À moins 
d’un pépin, il est presque déjà 
assuré de son laissez-passer 
pour le championnat mondial 
de 100 km, présenté à Durban 
en Afrique du Sud plus tard 
cette année.

« J’ai un ami qui a fait un 
marathon en 1999. À l’époque, 
je courais une quinzaine de 
kilomètres à la fois. Je faisais 
surtout du jogging, mais aussi 
de la bicyclette. J’ai réalisé que 
les marathons n’étaient pas 
juste pour les coureurs d’élite, 
que c’était accessible pour tout 
le monde. Pour le défi, je me 
suis inscrit à l’événement de 
Québec l’année suivante. »

Quelque 42 kilomètres de 
course plus tard, Sébastien 
Roulier s’était promis qu’on 
ne l’y reprendrait plus. « Je 
disais qu’il n’y a que les fous 
qui font ça. » Mais il avait déjà 
la piqûre.

Le coureur s’est présenté à 
Québec à nouveau l’année sui-
vante, où il a réalisé un temps 
de 3 h 8. « C’est là que je me 

suis dit qu’un temps sous les 
trois heures pouvait être acces-
sible. Je suis toujours dans un 
mode où je veux performer de 
plus en plus. En 2005, j’ai joint 
le club de course pour m’en-
traîner. À l’époque, je pensais 
que je courais beaucoup, mais 
je couvrais à peine la moitié 
des distances que je parcours 
aujourd’hui. »

Courir avec une poussette
À la naissance de son pre-

mier enfant, Sébastien Roulier 
a redoublé d’ardeur et s’est 
qualifié pour une première fois 
pour le marathon de Boston. 
Avec l’objectif de partager 
sa passion avec sa famille, 
et aussi pour ajouter un défi 
supplémentaire, le maratho-
nien s’entraînait en poussant 
fiston, bien installé dans une 
poussette.

« Dans les descentes, c’est 
un avantage. On peut faire de 
grandes enjambées et ména-
ger certains muscles. Dans les 
montées, là on perd du temps. 
Mais comme mon objectif n’est 
pas de performer à tout prix, 
ce n’est pas un problème. Je 
voulais simplement m’amélio-
rer en vue des marathons, être 
plus résistant, et être avec mon 
enfant. Je piquais aussi les 
autres concurrents, qui pen-
saient peut-être que ce serait 
facile de me dépasser. »

Erreur! Avec la poussette 
devant lui, Sébastien Roulier 
a remporté le Défi des collines. 

Il a aussi pris le deuxième 
rang au Tour du lac Brome... 
et a remporté le marathon de 
Rimouski. Finissant quatre 
minutes devant son plus pro-
che poursuivant, il avait tout 
de même pris le temps de s’ar-
rêter à mi-chemin pour permet-
tre à sa fille de remplacer son 
frère aîné dans la poussette. 
« Ça reste un moment fort de 
ma carrière de coureur. »

Vers un ultramarathon
De là, le pédiatre a délaissé 

la poussette, a tenté sa chance 
dans un ultramarathon 
(80 km). « J’ai fini deuxième 
à ma première compétition. 
J’aime le changement de 
rythme qui survient en sentier, 
le fait de devoir regarder où on 
met les pieds, le fait d’être en 
nature. »

En réalisant l’un des six 
meilleurs temps au pays, il 
s’est automatiquement qua-
lifié pour le Championnat 
mondial de course en sentier. 
« Ce n’était pas un objectif 
pour cette année. Je visais un 
temps sous les 6 h pour 2014. »

Il s’agira d’une première 
incursion pour Sébastien 
Roulier dans un événement 
de cette envergure. Une pre-
mière à l’extérieur du conti-
nent aussi. « Je ne suis pas 
trop inquiet pour le décalage. 
Avec mon travail, et le fait 
que j’ai de jeunes enfants, je 
suis capable de tolérer d’avoir 
peu d’heures de sommeil. Je 
n’aurai pas d’objectif de temps, 
parce que ça dépend beaucoup 
du parcours. J’irai surtout pour 
l’expérience. Si ça m’amène 
proche du podium, tant mieux. 
Mais je sais que ma force n’est 
pas dans les sentiers. »

Un horaire à gérer
Malgré un horaire bien rem-

pli, l’athlète réussit à concilier 
le travail, l’entraînement et la 
vie de famille. « J’essaie vrai-
ment de me coordonner pour 
me lever tôt pour m’entraîner 
le matin. Je cours tous les 
jours quand les enfants sont 
couchés. Le corps s’adapte 
au stress. Tout ce dont j’ai 
besoin, c’est une bonne nuit 
de sommeil par semaine. » Une 
bonne nuit de sommeil, pour 

Sébastien Roulier, ce sont huit 
heures consécutives sous les 
couvertures.

Mais l’homme de 
39 ans songe lentement 
à modifier ses occupa-
tions. « J’ai d’autres 
objectifs maintenant. 
Je voudrais réduire 
mon temps clini-
que et aller où ma 
passion me guide. 
J’ai l’impression que 
quelque chose de nou-
veau s’ouvre à moi. Je 
suis parti d’un coureur 
“ ordinaire ” à un temps 
sous les 2 h 40 pour un 
marathon. Que ce soit 
pour des conférences ou 
la publication d’un livre 
un jour, je ne ferme 
aucune porte.

« Je ne le vois pas 
tellement loin du 
médecin qui veut 
faire la promotion de 
la santé. Je pense que 
je peux être un bon 
ambassadeur dans 
cette optique, même si 
je ne recommanderais 
pas à tout le monde 
de courir comme je 
le fais. Il faut garder 
du plaisir et connaître 
ses limites. Beaucoup 
de gens s’imposent 
leurs propres limi-
tes. Pour progresser, 
il faut se donner des 
défis. Tout le monde 
a probablement la 
capacité de faire un 
marathon. Là où il 
y a danger, c’est 
de vouloir le 
faire du jour au 
lendemain. » 

Loin de 
s ’ a r r ê t e r , 
S é b a s t ie n 
Roulier par-
t i c i p e r a 
cette fin de 
semaine au 
V e r m o n t 
City Mara-
thon à Bur- 
lington.

SÉBASTIEN ROULIER 

À LA COURSE PAR PASSION

SES MEILLEURS TEMPS

10 km 34,18  
 MINUTES

Demi-marathon 1 H 14

Marathon 2 H 38

80 km 6 H 21

100 km 8 H 18

Nombre de kilomètres 

parcourus à la course par 

année : PRÈS DE 7000



45

S
h

e
rb

ro
o

ke
 sa

m
e

d
i 2

5
 m

a
i 2

0
13

 -  L
A

 T
R

IB
U

N
E

     4
5

[ SPORTS ]................................................................................................................................................................................

VIRGINIA WATER — Rory McIlroy, 2e golfeur au monde, est assuré d’être exclu des 
rondes du week-end au Championnat BMW après avoir remis une carte de 75, 
trois coups au-dessus de la normale, pour un total de plus-5 après deux rondes.

McIlroy est l’un des quatre membres de l’équipe gagnante de la Coupe Ryder 
2012 à plier bagage après deux rondes. Le double champion en titre Luke Donald, 
Ian Poulter et Graeme McDowell ont aussi connu le même sort. Un cinquième, 
Paul Lawrie, risque également l’exclusion.

À moins d’un mois de l’Omnium des États-Unis, McIlroy n’a atteint que quatre 
allées de ses coups de départs au cours de cette ronde. Donald (72) était à plus-6 
après la deuxième ronde disputée dans le froid et sous la pluie à Wentworth. Sa 
ronde de 78 de jeudi était la pire - par quatre coups - de Donald à Wentworth.

Poulter (76, à plus-8) entend tirer profit de son week-end libre, se promet-
tant d’assister à la finale de la Ligue des Champions au stade de Wembley, 
aujourd’hui, et au Grand Prix de Monaco, demain.

— The Associated Press

McIlroy, Donald et Poulter plient bagage

SHERBROOKE —  Tous les terrains sportifs extérieurs à surface naturelle 
de la Ville de Sherbrooke demeureront finalement fermés toute la fin de 
semaine. 

Les compétitions et entraînements de soccer, de baseball, de frisbee et 
de rugby sont donc annulés. 

Cette fermeture s’avère nécessaire pour éviter que les terrains détrempés 
soient fortement abîmés à la suite des fortes pluies des derniers jours. 

La Ville de Sherbrooke informera la population dès que toutes les surfaces 
naturelles seront à nouveau en état d’accueillir les équipes sportives. 

En ce qui concerne un programme double de baseball junior, prévu demain 
au stade Amédée-Roy, une décision pour la tenue ou non de cet événement 
sera prise par les préposés dans la matinée. 

Rappelons que ces terrains ont été fermés jeudi en fin de journée en raison 
des intempéries.

— La Tribune

Terrains sportifs fermés cette fin de semaine

IMACOM, JESSICA GARNEAU

Hier, au Complexe Thibault GM, l’horloge a en quelque sorte fait un saut dans le passé alors que Manon Rhéaume et Jocelyn Thibault ont été réunis, cette fois dans le rôle 
d’entraîneur. Rhéaume était en effet derrière le banc de son équipe féminine, le East Coast Selects, et elle affrontait Jocelyn Thibault, qui dirigeait le Phoenix de Sherbrooke.

SÉBASTIEN LAJOIE
sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — C’était en 1991, 
sur la glace du Colisée de Trois-
Rivières, contre les Bisons de 
Granby.

Jocelyn Thibault était retiré du 
match en deuxième période par 
son entraîneur chez les Draveurs, 
Gaston Drapeau, à la faveur de 
Manon Rhéaume, qui devenait 
ainsi la première femme à gar-
der les buts lors d’un match du 
hockey junior canadien.

La petite gardienne de but ne 
s’est pas arrêtée là. En 1992, elle 
participait à un match prépara-
toire (pendant une période) du 
Lightning de Tampa Bay contre 
les Blues de Saint-Louis, brisant 
au passage la barrière des sexes 
en étant la première femme à 
évoluer dans la LNH.

Manon Rhéaume fut une 
pionnière et elle a servi de 
modèle pour plusieurs jeunes 
filles qui, dans son sillage, ont 
décidé de foncer et d’assouvir 
leur passion pour le hockey, mal-
gré les préjugés tenaces.

Hier, au Complexe Thibault 
GM, l’horloge a en quelque sorte 
fait un saut dans le passé alors 
que Manon Rhéaume et Jocelyn 
Thibault ont été réunis par leur 
passion pour le hockey, mais 
cette fois dans un rôle différent.

Rhéaume était en effet derrière 
le banc de son équipe féminine, le 

East Coast Selects, et elle affron-
tait Jocelyn Thibault, qui diri-
geait le Phoenix de Sherbrooke. 
Deux équipes formées de filles 
nées en 1999-2000 qui partici-
paient au tournoi Sherbrooke 
Invitational Manon Rhéaume, 
destinée aux meilleures équi-
pes féminines du Québec, de 
l’Ontario et des États-Unis, dont 
la deuxième édition bat son plein 
jusqu’à demain à Sherbrooke.

Manon Rhéaume sourit 
lorsqu’on évoque cette fameuse 
soirée du 26 novembre 1991.

Jean-François Labbé, de 
Sherbrooke, s’était blessé, 
quelques semaines aupara-
vant, ouvrant ainsi la porte au 
rappel de Rhéaume, qui avait 
participé au camp d’entraîne-
ment de Draveurs, et qui avait 
été renvoyée à Louiseville, dans 
le junior Tiers-deux.

Elle garde également un excel-
lent souvenir de sa relation d’alors 
avec Thibault. « C’est un gars 
super correct, le meilleur gars au 
monde. Il n’a pas fait de cas de 
mon arrivée. On a gardé contact 
par la suite » a dit Manon. 

Son frère Pascal évoluait lui 
aussi pour les Draveurs, lors de 
cette fameuse soirée. « Je me 
rappelle surtout que j’avais mar-
qué un but », s’est-il remémoré 
en rigolant.

Quelques années plus tard, 
ce dernier remportait la coupe 
Stanley avec les Devils du New 

Jersey. Il maintenant l’adjoint 
de sa sœur derrière le banc des 
Sélects.

« Gaston avait mentionné dans 
Le Nouvelliste qu’il y avait de 
fortes chances que Manon soit 
lancée dans la mêlée. On avait 
une grosse équipe alors que 
Granby en arrachait un peu. Le 
but était de prendre les devants 
et de faire entrer Manon », s’est 
rappelé Jocelyn Thibault.

« Le Colisée était plein à cra-
quer, les gens scandaient le nom 
de Manon, ce n’était pas moi 
qu’ils voulaient voir! On menait 
5-0 ou 5-1 et je regardais déses-
pérément vers Gaston pour qu’il 
embarque Manon. »

Puis, Granby a remonté et à 
5-5, la jeune femme de 19 ans fut 
envoyée dans la rencontre.

Elle a stoppé son premier tir, 
provenant du défenseur Philippe 
Boucher. Au total, elle a joué 
17 minutes, accordé trois buts 
sur 12 tirs mais surtout, elle a 
ouvert toutes grandes les portes 
du hockey aux femmes.

Son expérience junior s’est 
terminée lorsqu’elle a reçu un 
lancer frappé dans le masque 
qui l’a coupé au visage.

« Jamais Manon ne s’est prise 
pour quelqu’un d’autre. Elle s’ha-
billait dans un autre vestiaire 
et venait dans le nôtre par la 
suite. Je n’ai jamais eu de pro-
blème à me faire remplacer par 
elle dans ce match. Ce qui était 

spécial, c’était plutôt de consta-
ter que son frère était sur la glace 
en même temps qu’elle! Je ne 
crois pas qu’il y a beaucoup de 
duos frère-sœur qui ont joué en 
même temps dans la LHJMQ 
dans l’histoire! », a dit Thibault.

Ce dernier a plus tard résidé 
chez les Rhéaume, dans la 
région de Québec, à sa pre-
mière campagne dans la LNH, 
lui qui fut le premier choix des 
Nordiques en 1993.

Maintenant résidante de 
Northville, au Michigan, Manon 
Rhéaume poursuit sa passion 
et la transmet aux jeunes filles. 
Elle est donc aux premières 
loges pour constater l’évolution 
du hockey féminin depuis son 
passage, bref mais remarqué, 
dans la LNH jusqu’à aujourd’hui.

« C’est incroyable tout ce qui 
s’est passé depuis ce temps-là. 
Il y a de plus en plus de filles qui 
jouent au hockey, il y a même 
des ligues de garage féminines! 
On a franchi plusieurs barrières. 
Mais après l’université, il n’y a 
pas de débouchés concrets pour 
les filles. Outre les programmes 
olympiques canadien et améri-
cain, il faudrait mettre sur pied 
un circuit professionnel nord-
américain, similaire à celui de la 
WNBA (Women national basket-
ball association) aux États-Unis, 
avec le support de la LNH. »

«  Ça serait la prochaine 
étape souhaitable. Une ligue 

qui proposerait un bon niveau 
de compétition, sans offrir des 
salaires de fous, mais qui don-
nerait un avenir aux filles. Un 
peu comme les circuits seniors 
présents au Québec. »

Au total, 14 équipes d’un peu 
partout sont à Sherbrooke cette 
fin de semaine pour participer 
au Sherbrooke Invitational, dont 
les Bulldogs de Québec, l’une des 
meilleures équipes de la province.

L’amitié entre Thibault et 
Rhéaume est à l’origine de ce 
tournoi qui permet aux meilleu-
res jeunes filles de 1999 et 2000 
de se mesurer entre elles. 

« La forte compétition, il n’y 
a rien de mieux pour améliorer 
le niveau de jeu. On ne le fait 
pas pour faire de l’argent, mais 
pour hausser le niveau de com-
pétitivité. On aimerait affronter 
une équipe d’étoiles provenant 
du Québec, peut-être que ça 
viendra prochainement», a dit 
Manon Rhéaume.

Cette dernière pilote une fon-
dation dont les fonds sont remis 
à des jeunes filles ayant les apti-
tudes mais pas les moyens pour 
poursuivre hockey et études de 
haut niveau.

« Le principal moyen de finan-
cement est un tournoi organisé 
par chez nous. Ça serait l’fun d’ac-
cueillir une équipe du Québec! »

Oh, en terminant, c’est l’équipe 
de Manon qui a eu le meilleur sur 
celle de Jocelyn, par 1-0.

« Le support de la LNH serait plus qu’apprécié »
Un circuit professionnel féminin serait une avenue intéressante, dit Manon Rhéaume
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RICHARD LABBÉ

MONTRÉAL — C’est sans 
doute le défenseur Jonathan 
Ericsson, des Red Wings de 
Detroit, qui a le mieux résumé 
l’allure de cette série entre 
son club et les Blackhawks de 
Chicago, au terme du match de 
jeudi soir : « Toute la pression 
est sur eux ».

On ne sait trop si Ericsson 
est un devin, mais en tout cas, 
il est un fin observateur. Lui et 
les Red Wings ont une avance 
de 3-1 dans la série, et ce soir 
à Chicago, ils vont avoir l’occa-
sion de pousser le meilleur club 
de la saison régulière à prendre 
des vacances hâtives.

Les 77  points récoltés 
en calendrier régulier, les 
155 buts marqués (un sommet 
dans l’Association de l’Ouest), 
les 24 matchs de suite sans 
défaite? Pour les Hawks, tout 
ça est maintenant un vague 
souvenir.

« Il faut trouver une façon 
de forcer la présentation d’un 
sixième match, a calmement 
expliqué Jonathan Toews, le 
capitaine des Blackhawks. 
Il faut trouver une façon de 
marquer. »

Aucun doute possible, le 
meilleur club de la saison 
2013 a perdu ses repères, son 
rythme et sa force de frappe. 

Pour emprunter au vocabulaire 
du sport du mythique boxeur 
Joe Louis, dont le nom est écrit 
en grosses lettres sur l’aréna 
des Red Wings à Detroit, on 
pourrait dire que les Hawks ont 
déjà un genou au tapis.

L’énigme Howard
Avant tout, les joueurs de 

Chicago devront trouver une 
façon de résoudre l’énigme 
Jimmy Howard. Le gardien 
des Wings n’a accordé que 
deux buts lors des trois der-
niers matchs, trois victoires de 
sa bande.

« On sent qu’ils deviennent 
frustrés, a-t-il constaté après 
le match de jeudi soir à Detroit. 
Les gars font de l’excellent tra-
vail devant moi. »

Même si Howard joue comme 
un futur membre du Temple de 
la renommée ces jours-ci, les 
joueurs des Blackhawks savent 
qu’ils devront se remettre à 
jouer comme un club de pre-
mière place. Ça commence avec 
Toews, dont les ennuis ce prin-
temps sont déjà bien connus.

Le joueur du Manitoba n’a pas 
un seul but depuis le début des 
séries, et il n’a qu’un seul point 
au compteur depuis l’ouverture 
de cette série face aux Wings. 
Au fait, Toews n’est plus tout 
à fait lui-même; le joueur au 
flegme légendaire semble 

avoir cédé la place à un joueur 
plus colérique, en manque de 
contrôle. Ses échanges avec 
Henrik Zetterberg et ses crises 
au banc des punitions jeudi soir 
en sont sans doute la preuve.

Sans oublier que le joueur 

vedette des Hawks n’a que 
3 buts à ses 30 derniers matchs 
des séries. Rien pour aider. 
« On ne regarde pas seulement 
sa contribution offensive », a 
tenu à dire l’entraîneur Joel 
Quenneville, qui refuse de 

montrer du doigt son capitaine.
La bonne nouvelle pour les 

Blackhawks, c’est qu’ils ont une 
chance de sauver leur saison ce 
soir. La mauvaise nouvelle? S’ils 
ratent, leur été sera long. Très 
long. (La Presse)

UN GENOU AU TAPIS

Les Hawks doivent vite se relever

THE ASSOCIATED PRESS

Jonathan Toews n’a que trois buts à ses 30 derniers matchs de séries. Jeudi soir, il a frappé en vain à la 
porte du gardien Jimmy Howard, des Red Wings.

THE ASSOCIATED PRESS

PARADISE ISLAND, Bahamas —
La Sherbrookoise Maude-Aimée 
Leblanc s’est illustrée hier, à la 
Classique LPGA des Bahamas, 
en réussissant un trou d’un coup 
au 12e trou, une normale-3. Elle 
est à moins-4 après neuf trous.

Heather Bowie Young a 
calé cinq oiselets consécutifs 
en dépit du fait qu’elle se soit 
passablement promenée sur le 
terrain de golf, hier, et elle a été 
accompagnée en tête par l’Ita-
lienne Silvia Cavalleri.

Cette dernière frappait si 
bien la balle hier qu’elle aurait 
souhaité que la ronde soit plus 
longue que seulement 12 trous.

Bowie Young et Cavalleri 
étaient à égalité à moins-6 après 
avoir joué 39 au Ocean Club. 
Elles ont ainsi pris les comman-
des au milieu d’une longue et 
étrange première ronde qui n’a 
pu être complétée en raison 
d’une interruption de près de 
trois heures, à cause du mau-
vais temps. La Colombienne 
Mariajo Uribe était aussi en tête 
à moins-6, mais elle n’a disputé 
que six trous.

Vingt-sept golfeuses n’ont 
pu boucler leur ronde. Maude-
Aimée Leblanc faisait partie de 
ce groupe.

L’Ontarienne Alena Sharp a 
joué 41, Stephanie Sherlock, de 
Barrie, en Ontario, 45, et Sara-
Maude Juneau, 46.

Maude-Aimée 
Leblanc réussit 
un trou d’un coup MARC ANTOINE GODIN

BOSTON — C’est là, ça existe, 
mais on préfère ne pas en parler.

Depuis quelques années, les 
Bruins de Boston ont de la dif-
ficulté à éliminer un adversaire 
en séries lorsque l’occasion se 
présente. La tendance s’est 
confirmée jeudi soir à New York, 
alors qu’ils n’ont pu compléter le 
balayage des Rangers.

Depuis la saison 2007-08, lors-
que les Bruins ont déjà trois gains 
en poche et qu’ils veulent régler 
la note, peu importe qu’on soit 
dans le quatrième ou le septième 
match, leur fiche est de 7-13.

À croire qu’ils préfèrent 
prendre leur temps et faire ça 
langoureusement...

« Ce sont des choses qui arri-
vent, soutient Patrice Bergeron. 
On joue contre de bonnes équi-
pes qui cherchent à prolonger 
leur saison. Ce sont toujours des 
matchs difficiles. »

L’entraîneur-chef Claude 
Julien affirme que son équipe 
« aurait facilement pu » achever 

les Rangers jeudi soir.
« Si on ne leur donne pas deux 

buts, on gagne le match », a 
résumé Julien, qui dit ne pas 
vouloir se concentrer sur des 
statistiques négatives.

Fort bien, mais tout le monde 
dans l’entourage des Bruins est 
au courant de cette fâcheuse 
tendance. Dans certains cas, ça 
a donné des séries plus corsées 
qu’elles n’auraient dû l’être. La 
référence ultime étant l’effon-
drement en sept matchs contre 
les Flyers de Philadelphie, en 
2010, un effondrement dont les 
Bruins ont de nouveau entendu 
parler lorsqu’ils ont failli y lais-
ser leur peau d’ours, la semaine 
dernière, contre les Maple Leafs 
de Toronto.

« Ça ne vaut même pas la peine 
de comparer avec 2010, a lancé le 
gardien Tuukka Rask. Ce n’est 
plus la même équipe. L’année 
suivante, je vous rappelle qu’on 
avait balayé les Flyers. Nous ne 
voulons plus regarder le passé, 
nous ne voulons nous préoccu-
per que du présent. » (La Presse)

Pas facile pour les Bruins de fermer les livres

THE ASSOCIATED PRESS

Le gardien des Bruins, Tuukka Rask, refuse de regarder en arrière, 
en ce qui concerne les performances passées de son équipe en 
séries. Il se montre résolument confiant de clouer le cercueil des 
Rangers aujourd’hui.

LA PRESSE CANADIENNE

SASKATOON — Ty Rattie 
a marqué le but victorieux 
en troisième période, Mac 
Carruth a réalisé 34 arrêts et 
les Winterhawks de Portland 
ont défait les Knights de London 
2-1, hier soir, en demi-finale de 

la Coupe Memorial.
Tyler Wotherspoon a aussi 

contribué un filet pour les 
Winterhawks, qui croiseront 
le fer avec les Mooseheads de 
Halifax demain en finale de la 
Coupe Memorial. Nicolas Petan 
a ajouté deux mentions d’assis-
tance à sa fiche.

Max Domi a riposté, et Jake 
Patterson a repoussé 32 tirs 
pour les Knights, qui avaient 
défait les Blades de Saskatoon 
6-1 jeudi lors du match de bris 
d’égalité

C e  t r i o m p h e  d e s 
Winterhawks met donc la 
table pour une finale de rêve 

impliquant le défenseur Seth 
Jones, meilleur espoir nord-
américain en prévision de la 
séance de repêchage de la LNH 
du mois prochain, et les atta-
quants des Mooseheads Nathan 
MacKinnon et Jonathan Drouin, 
qui occupent les deuxième et 
troisième rangs sur cette liste. 

C’est Portland qui affrontera les Mooseheads
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SYLVAIN ST-LAURENT

PITTSBURGH — Guillaume 
Latendresse a célébré son 26e 
anniversaire de naissance, 
hier. Ça n’a pas été une journée 
mémorable.

Il est bien sorti souper dans 
un restaurant du centre-ville de 
Pittsburgh, jeudi soir. Ses coé-
quipiers qui l’accompagnaient 
ignoraient qu’il s’apprêtaient à 
vivre une journée spéciale. De 
toute façon, à la veille d’une 
partie cruciale, le temps était 
un peu mal choisi pour faire 
la fête.

Hier matin, quand l’ailier 
québécois s’est présenté à 
l’aréna, il savait fort bien ce 
qui l’attendait. 

Paul MacLean n’a même pas 
songé un moment à l’insérer 
dans la formation en remplace-
ment du blessé Mark Stone. Il 
lui a plutôt demandé de rester 
sur la patinoire au terme de 
la courte séance de patinage 
matinale. En compagnie des 

autres réservistes, le fêté a 
subi les éreintants exercices 
de patinage supplémentaires.

« Ce qu’on me souhaite pour 
ma fête? La santé, peut-être? 
Oui, je pense que ça va être 
la première chose. La santé 
autour de moi. La santé pour 
ma famille, pour le bébé qui 
s’en vient... Le reste va sui-
vre », a-t-il répondu au repré-
sentant du Droit, à son retour 
au vestiaire.

Quand il parle du reste, 
Latendresse parle bien 
entendu de sa carrière. 

S’il se retrouvait parmi les 
réservistes, quelques heures 
avant le match le plus impor-
tant de la saison, c’est que la 
direction des Sénateurs n’a pas 
été complètement satisfaite 
du travail accompli par celui 
qu’elle a embauché à titre de 
joueur autonome l’été dernier.

L’avenir ailleurs?
Le joueur en question estime 

qu’il est encore un peu tôt pour 

parler de son avenir, mais force 
est de constater qu’il se des-
sine ailleurs.

Il choisit pour l’instant de se 
concentrer sur ses bons coups 
plutôt que de se remémorer ses 
échecs.

« Je finis l’année en santé. 
Je me sens bien. Juste ça, 
c’est positif », explique celui 
qui avait disputé seulement 
27 parties, entre le 1er octo-
bre 2010 et le 1er mai 2012, 
dans l’uniforme de son 
ancienne équipe, le Wild du 
Minnesota.

« Cette année, j’ai raté un 
mois pour un problème que je 
n’avais pas. J’aurais pu revenir 
au jeu deux jours après avoir 
subi ma blessure si je m’étais 
adressé au bon spécialiste tout 
de suite. Dans un sens, c’est 
ce que je voulais. J’ai réussi 
à jouer davantage durant une 
saison écourtée de 48 parties 
qu’au cumulatif des deux sai-
sons précédentes. Il y a du 
positif partout... » (Le Droit)

L’avenir de Latendresse 
se dessine ailleurs

SYLVAIN ST-LAURENT

PITTSBURGH — On dira ce qu’on 
voudra, Daniel Alfredsson 
avait raison. Les Penguins de 
Pittsburgh étaient beaucoup 
trop forts.

Même s’ils avaient promis 
de se battre jusqu’à la toute 
fin, les Sénateurs d’Ottawa 
n’ont jamais été dans le coup, 
hier soir, au CONSOL Energy 
Center. Incapables de ralentir 
leurs puissants adversaires, ils 
ont fini par s’incliner 6-2.

La très satisfaisante saison 
2012-13, durant laquelle ils 
auront causé bien des surpri-
ses, aura pris fin au cinquième 
match de la deuxième ronde des 
séries. 

Pour un deuxième match 
consécutif, le capitaine a volé la 
vedette dans le vestiaire. Cette 
fois, on avait une question bien 
personnelle à lui poser. 

Vous avez 40  ans. Votre 
contrat arrive à échéance. 
Avez-vous disputé votre dernier 
match dans la Ligue nationale 
de hockey?

« Je n’ai pas pris ma déci-
sion. Je vais rencontrer Bryan 
Murray dans les prochains 
jours. Je vais lui demander s’il 
a encore besoin de moi. Je vais 
lui demander un peu de temps 
pour bien réfléchir. Les souve-
nirs de la belle saison que nous 
venons de connaître m’accom-
pagneront durant ma période de 

réflexion », a-t-il répondu.
Alfredsson a quand même 

récolté 10 points en 10 parties 
durant les séries. Il a terminé 
au premier rang du classement 
des meilleurs marqueurs de son 
équipe.

« Son sens de hockey pour-
rait lui permettre de connaître 
encore beaucoup de succès 
dans cette ligue. C’est sans 
doute ce que je vais lui dire lors-
que je vais lui parler dans les 
prochains jours. Je vais essayer 
de le convaincre de revenir 
parce que j’aimerais beaucoup 
avoir la chance de disputer une 
autre saison avec lui », a indiqué 
Jason Spezza.

« Il est un grand joueur de 
hockey, mais il est aussi un 
homme d’une grande qualité. Il 
est un très bon père de famille. 
Je suis convaincu qu’il saura 
prendre la bonne décision », a 
pour sa part indiqué l’entraî-
neur-chef Paul MacLean.

Alfredsson a volé la vedette, 
mais il n’a pas occupé toute la 
place après la partie.

Les joueurs qui ont affronté 
les médias ont aussi rendu hom-
mage à leurs adversaires.

Le très dangereux James 
Neal a marqué la moitié des 
buts de son équipe, dans le 
match décisif. Brenden Morrow, 
Kristopher Letang et Evgeni 
Malkine ont aussi déjoué un 
Craig Anderson encore une fois 
impuissant.

« J’espère que les Penguins 
ne vont pas nous envoyer une 
facture pour la leçon de hockey 
qu’ils nous ont servi, a lancé 
MacLean durant sa conférence 
de presse d’après-match. Je suis 
sérieux. Ils ont montré à notre 
jeune équipe à quel point il faut 
travailler fort pour connaître du 

succès en séries. »
« Un truc que j’ai appris en 

côtoyant mes joueurs au cours 
des deux dernières années. Ils 
ont tendance à revenir plus forts 
après avoir encaissé une défaite 
difficile... »

Milan Michalek et Kyle Turris 
ont marqué les derniers buts de 

la saison des Sénateurs.
Tomas Vokoun, qui était 

perçu par plusieurs comme le 
talon d’Achille des Penguins au 
début de la série, a connu une 
autre soirée satisfaisante. Il a 
réussi 29 arrêts.

Saison terminée pour les Sénateurs
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Evgeni Malkin, des Penguins de Pittsburgh, déborde Jean-Gabriel Pageau, des Sénateurs, pour mar-
quer un but en deuxième période.  

PITTSBURGH — Erik Karlsson l’a 
enfin reconnu.

« Si j’avais été sage, j’aurais 
attendu le début de la prochaine 
saison avant d’effectuer mon 
retour au jeu. »

Jason Spezza a dit à peu près 
la même chose.

« Je viens de vivre la saison la 
plus frustrante de ma carrière. 
Vraiment, ça n’a pas été facile. 
Ces ennuis de santé m’ont vrai-
ment miné le moral. »

Les deux plus grosses vedet-
tes à l’attaque des Sénateurs ont 
cependant dit qu’ils n’avaient 
aucuns regrets.

« J’ai eu beaucoup de plaisir à 
effectuer ce retour au jeu en fin 
de saison. Je suis très content 
d’avoir pu participer aux efforts 
en séries », a dit Karlsson.

Le défenseur numéro un et le 
centre numéro un des Sénateurs 
n’étaient donc pas en grande 
forme durant les séries. C’était 
évident.

« La blessure n’était pas le 
plus gros problème d’Erik. 
Même chose pour Jason. Dans 
les deux cas, la rouille a été 
un gros facteur. Ils avaient 

tous les deux raté une bonne 
partie de la saison. Il n’était 
pas facile pour eux de sau-
ter dans le feu de l’action à 
un moment où tous les autres 
joueurs de la ligue fonction-
naient à pleine vitesse », croit 
Paul MacLean.

Pas une excuse
Les blessures ne doivent pas 

servir d’excuse, soutient cepen-
dant Karlsson.

« Les Penguins étaient trop 
forts. Ils nous ont fait payer pour 
chaque petite erreur durant 
cette série. Ce n’est pas trop 
surprenant. C’est sans doute 
pourquoi ils forment la meilleure 
équipe de l’Association Est », 
commente-t-il.

D’autres joueurs ont sans 
doute joué malgré des petites 
blessures.

On devrait en savoir plus long 
à ce sujet en début de semaine 
prochaine, quand les joueurs 
visiteront la Place Banque 
Scotia pour une dernière fois 
avant de partir en vacances. 
 (Le Droit)

— Sylvain St-Laurent

Karlsson admet qu’il 
a précipité son retour
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SHERBROOKE HONDA
2615, rue King Ouest, Sherbrooke
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info@sherbrookehonda.com

CENTRE HONDA MAGOG
2400, rue Sherbrooke, Magog
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DERNIÈRE CHANCE!
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FAITES VITE!
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RANDONNÉE D’ESSAI
DE MOTOCYCLETTES

LE SAMEDI 8 JUIN!
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AU PRÈS DE JOHN OU

SYLVIE, AU 819 843-0099
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